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re x « mr gignement le Centenaire 
sortis juste à temps, il fallut 


D ci-dessous 
| fut adressée à la rédaction d'un 
Éngre qui n'existe plus depuis 
des années “Le Manitoba”, mais 
d'établir des priorités, de fixer ! elle échoua en fin de compte à 


entre Québec et les minorités 


CARAQUET, NB 


nistre des Allaires culturelles 
du Québec, M. Pierre Laporte, 
« déclaré que le moment est ve. 
nu d'étudier la possibilité de 
conclure une entente culturelle 
entre le Québec et le Nouveau 
Brunswick. 

Le premier ministre Louis 
Robichaud, du Nouveau-Brunx 
wick, se rullle à cette idée, a 
dit M. Laporte à l'inauguration 
du deuxième congrès quinquen- 
nal de la société nationale des 
Acadiens. 

Les deux hommes doivent a: 
voir des entretiens à ce aujet 
au début de l'automne. Une telle 
entente, a dit M. Laporte, pour. 
rait prévoir des échanges eul-| 
turels entre les deux provinces, 
Ces échanges pourraient par 
exemiple permettre aux Aca- 
diens de faire connaître au Qué. | 
bec les talents musicaux qu'ils| 
ont toujours su développer et 
qui ont fait leur marque au 


Le mi:anglophones du pays, a me | 


né M. Laporte, de dével 
A meilleure culture ang | 
pen il appartient au Qué | 

de développer la culture | 


r 


Une fois en 


2» objectifs immédiats à attein. | notre bureau. Elle est si, 


lun ancien du Manitoba, 


ver que je le tralne jusqu'à la sur-| 
. Paul. | face. 
de ces! Adélard Chénard, demeurant 


OTTAWA 
ments fédéral, 


— Les gouverne-;a deux ans, a approuvé 443 
provinciaux et|projets de centres récréatifs et 


Le nom de cet homme est! municipaux du Canada sont dé-!culturels et prévoit que le total 


renseignements et des moyens | maintenant à 3260 Drew Road, Charles Lebrun. En reconnais. |! sormais habilités à dépenser un|atteindra 2,000 au ler juillet 


française de la meilleure qualité | de les tenir à jour, les critères | Los Angeles, Californie, En voi-| sance, il offre de me payer un! montant total de S$75 millions |1967. Les projets précis approu 


possible, 

M. Laporte à dit que là où 
le français est pensé, parlé et 
vécu, le Québec doit être pré. 
sent. 

Mais !l faut fatre davantage, 
Avant d'aller plus loin, il faut 
au ministère des Affaires cul: 
turelles posséder plus d'infor- 


a précisé M. La 
ront les motifs 


tation de cette aide, 


des divers organismes les plus 
représentatifs des groupes fran- 
cophones. 
Rencontre 
Les associations culturelles et 


de l'aide culturelle du Québec, 

rte, orage à 
ues, eth- 

niques et gr l'on 

connait déjà, mais les faits ré-|en cette année 1909. Aujourd'hui! publier, Je vous en remercie à 

vélés contribueront à mesurer | il est venu à bout de me retrou: | l'avance. 

le volume, la forme et l'orien- 


| ei la teneur: 
Monsieur le réadcteur, 


! vé la vie d'un homme, tout 


| ver. Cet accident est arrivé à 
Otterburne, Man. Il était tombé 


voyage jusqu'à Otterburne. 
de vous écrire ce 


J'ai 
Il y a environ 55 ans, j'ai sau-| petit fait du passé. Peut-être que 
tit! vous serez assez 


bon pour le 


Bien à vous, 
Paul-Adélard CHENARD,. 


| pour célébrer, par des oeuvres à 
| caractère durable, les fêtes du 


centenaire de la Confédération. 
Cette somme est appelée à aug- 
menter vonsidérablement dans 
les deux prochaines années. 


Jusqu'ici, la Commission du 
centenaire, mise sur pied il y 


pays et à l'étranger, Le Québec, | leurs fédérations sont les orga- 
d'autre part, pourrait envoyer | nismes les mieux désignés pour 
des troupes de théâtre au Nou-| répondre à cette nécessité du 
Véau-Brunswick ou encore faire|moment et une rencontre est 
connaître davantage ses chan-| prévue pour le mois prochain. 


sonniers. | 
Tout comme il appartient aux 


! 
| 
| 


| 


| 


| 


| 


M. Léo Blanchette, fils de M, 
et Mme Florian Blanchette, de 


se d'étude d'une année offerte 
À le gouvernement français, 
fit ses études au Juniorat 
de ln Ste-Famille, à l'institut 
Collégial de Ste-Anne, à l'Ins- 
titut ue du Manitoba, 
au Collège Mathieu de Gravel. 
bourg, Sask., et à l'Université de 
Manitoba. Il enseigna à St-Lau- 
rent, Man. et à Fort McMu x 
Alta. Léo quittera sa f 
cet automne pour aller étudier 
À Aix-en-Provence, France, 


La messe du samedi soir 
acceptée en Afrique du Nord 


ALGER (CCC) — A la de- 
mande de la Conférence des évê- 
ques d'Algérie, de Tunisie et 
du Maroc, le Saint-Siège a per. 
mis qu'en Afrique du Nord la 
participation à la messe du sa-| 
medi soir puisse satisfaire à 
l'obligation de la messe du di- 
manche. f 

L'autorisation est donnée pour 
cinq ans et à titre d'expérience, 
et à condition que tout soit fait 
pour que dans l'esprit des fi: 
dèles, in dimanche demeure le 
jour sacré du Seigneur, selon 
les traditions de l'Eglise, | 

Les raisons exposées par les 


Le plus haut gradé 
de l'armée canadienne 


OTTAWA Le lieutenant-! 
énéral Robert Moncel, qui était | 
e plus jeune brigadier canadien | 
au moment où il commandait | 
une unité blindée lors de quel- 
ques-uns des plus violents com- 
bats de la campagne du nord:| 
ouest de l'Europe au cours du 
second conflit mondial devien-| 
dra le mois prochain le chef ad-| 
‘ joint de l'état-major de la dé:| 
fense et le plus haut gradé de! 
l'armée 

Agé de 48 ans et natif de 
Montréal, il a été nommé suc:| 
cesseur du lieutenant-général 
Geoffrey Walsh, qui prend sa| 
retraite après 33 ans de service 
militaire. Cette nomination en:- 
tre officiellement en vigueur le 
ler actobre, mais le lieutenant. 
général Moncel assumera ses 


nouvelles fonctions dans cinq 
semaines environ, 
Agé de 56 ans, le général G. 


Walsh a été chef de l'état-major 
général de l'armée jusqu'à l'in 
tégration des forces armées l'an 
dernier, alors qu'il devint le 
deuxième militaire en importan- 
ce à l'étatmajor unifié de la 
défense après le maréchal de 
l'air Frank Miller. 


bre des prêtres a considérable- 


| tente, après une semaine de tra- 


!de francs ($230,000,000) d'expor- É 
|tations, la société de produits |a un an. Elle a formulé 177 re:| 
{chimiques Rhône-Poulenc s'est | Commandations à la suite d'une 


M. Laporte a exprimé l'espoir 
que ces entretiens permettront 
de jeter les bases définitives 
d'un système de consultation 
indispensable, 

Le Québec voudrait aussi, a 
déclaré le miristre, par de nou- 
veaux moyens d'enquête, se ren- 
dre compte s'il peut cor.tribuer 
au développement des commu- 
nautés culturelles françaises dis 

nt de points d'appui socio- 
ogiques et autres. 
Rayonnement 

“Si vous pensez et vivez fran- 
çais, je vous l'affirme, vous 
nous intéressez et vous nous 
appelez à communiquer avec 
vous,” 

Le Québec veut faire rayon- 
ner sa culture partout et il ne 
s'agit pas d'une incursion, mais 
plutôt d'une présence qui se pré- 
sente sous plusieurs aspects, 
surtout dans le domaine des arts 
plastiques, des lettres, de la mu- 
sique et de l'artisanat, 

“Si le Québec peut aider les 
minorités françaises à s’affir- 
mer ellesmêmes dans tous ces 
domaines précis, il peut le faire 


sans déranger personne”. 
M. Laporte a noté que le Qué- 
bec, déjà conscient des problè- 


eq og na per pures De vient 
en par l'octro urses, 
en encourageant des tournées 
d'art dramatique ét des con- 
certs, et en participant à des 
e tions. 

. Aussitôt que les budgets le lui 
permettront, a-t-il dit, le minis- 
tère tentera de réunir un comité 
de spécialistes en sciences 5s0- 
ciales et qui auront pour tâche 
d'élaborer un plan d'ensemble, 


apôtre des Indiens, pacificateur, 


évêques à l'appui de leur de- 
mande sont les suivantes: 

“Les chrétiens de nos diocè- 
ses sont très dispersés; beau- 
coup moins nombreux qu'autre- 
fois, ils couvrent un territoire 


aussi vaste; par contre le nom-| BEGINA Le gouvernement 


de la Saskatchewan se propose 
de donner suite à autant de re- 
commandations que possible de 
la commission royale sur l'ad- 
ministration provinciale, a dé: 
claré le premier ministre Ross 
Thatcher, 

M. Thatcher a présenté le rap- 


port de 1,040 pages à une con- 
férence de presse. 


ment diminué. Il est impossible 
dans certaines régions d'assurer 
la messe le dimanche dans tou- 
tes les paroisses de campagne. 

“D'autre part, il arrive que 
les fidèles sont amenés à effec- 
tuer un voyage le dimanche, 
pour un motif de culture ou 
pour un besoin légitime de dé- 


mations sur les divers groupes| 

francophones. A 
C'est pourquoi, a ajouté M, 

Laporte, le ministère s'est don: 

né comme objectif la formation 1 

d'un comité consultatif qui se- 

rait composé de représentants 


vail quelquefois accablant.” 


PARIS La commission, composée de 


trois spécialistes, fut créée il y 


Avec un milliard 


classée en 1964 en tête des en-|étude des méthodes de l'admi- 
treprises françaises exportatri. | nistration provinciale. 
ces, dont le total des ventes à| Le rapport fait observer qu'il 


Le Père Albert Lacombe, missionnaire Oblat qui jour un 
rôle majeur dans les provinces des Prairies au siècle dernier, se 
mérita une réputation dans tous les domaines et tous les milieux: 


ami des immigrants européens, 


colonisateur, etc, Aussi son souvenir demeure bien vivant chez 
tous, même aujourd’hui, A preuve les deux toiles murales ci- 
dessus: celle du ksut se trouve dans le “parloir” de l’aérogare 
international de Calgary et montre comment le Père Lacombe 


M. Thatcher prêt à rationaliser 


[tive moderne pour rationaliser 
{son fonctionnement. On pour- 
| rait de la sorte épargner jusqu'à 
$15,000,000 par année, 

Fusion de services 


Le gouvernement, dit M. R. 
| Thatcher, a déjà réorganisé son 
| département de la Santé dans 
|le sens des recommandations de 
{la commission. 


: 


| Une fusion entre les services 
| médicaux et hospitaliers de ce 
| département, où la commission 
a découvert des doubles emplois, 
est déjà réalisée, 

Le document ne signifie pas 
que l'on va mettre à pied des 
| fonctionnaires, rappela M. That- 
cher, mais il se peut que cer- 
|tains d’entre eux soient trans- 


(l'étranger a atteint 44.4 mil-| faut au gouvernement une bon-| férés par suite de l'application 
| liards de francs ($10 milliards).!ne dose de science administra-| du programme. 


Vente de blé sensationnelle qui arrive au bon 


OTTAWA — La dernière ven-|n'est dépassée que par le contrat 
te de blé canadien à la Russie, | de 239,000,000 de boisseaux si- 


| estimée à $450,000,000, aura plus | gné avec la Russie en 1963. Ce 


de répercussions sur l'économie | dernier contrat a êté évalué à 
canadienne et le climat des af-|environ $500,000,000. 
faires que les contrats précé-| Ces deux contrats précédents 


dents passés entre le Canada, | couvraient cependant une pério- 
la Russie et la Chine commu-| qe de trois ans, même si la plus 


niste, C'est ce qu'a révélé à Ot-| grande partie du blé devait être | 


tawa une source bien rensei-| expédiée durant une période de 
gnée. 5 ...112 mois. 

La nouvelle vente, qui a été! Le nouveau contrat de vente 
rendue publique à Winnipeg par | de blé couvre une période d’un 
la Commission canadienne du|peu moins d'un an. 


blé et le ministre du Commer- | Moine EP 
S Ne. + | D'après le contrat précédent, 
ce, M. Sharp, a pour termes l'ex: le Canada devait livrer à la Rus- 


portation en Russie d'ici le 31| : : s 
juillet de l'année prochaine de|sie 21200000 boisseaux dans 


| : | l’année commençant le ler août 
187,000,000 de boisseaux de blé, + ; ve 
en plus des 27,000,000 de bois: | 196% 21 se terminant le S1 juil 
seaux vendus la semaine der- : Ê 
nière. | Envoi à Cuba 


| faisaient partie d'une entente 
| supplémentaire signée en octo- 
| bre 1964, qui devint ensuite par- 
| tie du contrat russe. 


| contrat signé avec la Russie ar- 
rive à un moment où les pro- 
| ducteurs des Prairies s’atten- 
dent à une récolte exception- 
nelle, mais non pas à une ré- 
colte record. . 


Elle coïncide de plus avec le 
{moment où le Canada semble 
|s'être enfin sorti de l'impasse 
| dans laquelle le poussaient les 
| immenses réserves de blé accu- 
| mulées d'année en année, impas- 
ise très nuisible à l'économie. 
| Dans les sq années qui pré- 
{cédaient la signature u pre- 


On a fait remarquer que le! 


d’ 
orne le 


fut l'ami de tous, Indiens et Blancs, à l'heure des mouvements 

immigration en cette province de l'Alberta; celle du bas, qui 
grand mur de Ia biblioth 
de l'Alberta, à Edmonton, montre 


ue Rutherford à l'Université 
missionnaire dans son rôle 


de pacificateur à certaines heures particulièrement critiques. La 


com 


du Canadien Pacifique n’at-elle pas reconnu un jour 


son rôle si décisif en le nommant pour 24 heures son président? 
(Photos prises dans l'Agence Romaine des Missionnaires Oblats 


de Marie Immaculée) 


l'administration en Saskatchewan 


Epargnes 

Le juge F. W. Johnson, pré- 
sident de la commission, est d'a- 
vis que la réalisation du pro- 
| suggéré devrait s’éche- 
onner sur ure période de cinq 
ans. 

Pour sa part, le Dr Lloyd 
Barber, doyen de la Faculté de 
commerce de l'Université de 
Saskatoon et membre de la com- 
mission, croit que l'application 
des recommandations permet- 
tra en certains cas aux “citoyens 
| d'obtenir plus pour leur dollar 
Let partant de réaliser des épar- 
| gnes”, 
| Il a noté que la commission 
test d'avis que les techniques, 
|normes et systèmes employés 
| ailleurs dans l'administration 
|pourraient être appliqués avec 
|succès par le gouvernement, 


“Certes, at-il déclaré, l’appli- 
cation par le gouvernement des 
méthodes utilisées dans l’entre- 
prise privée peut susciter cer- 
taines difficultés, mais nous 
croyons la chose possible et de 
nature à renforcer le jeu de la 
démocratie”. 


Si l'entreprise privée dispose 
à l'intérieur même de ses ca- 
dres des moyens d'effectuer des 
changements administratifs, le 
secteur public, par contre, ris- 
de par sa nature même de 
evenir rigide. “Nous avons in- 
diqué les moyens de faire dis- 
paraître cette rigidité, a-t-il dé- 
claré, 


Le juge Johnson croit en la 
nécessité de revisions périodi- 
ques en vue d'évaluer les pro- 
grès accomplis. 


|ce chiffre est devenu 391,000,000 
de boisseaux et, depuis, varie 
entre 460,000,000 et 490,000,000 
| de boisseaux. 

On estime que le surplus de 
| blé cette année sera de 500,000,- 
000 de boisseaux. 


Renouveau de l'économie 


Le renouveau de l’économie 
qui ne manquera pas de résulter 


Dans l'esprit du concile 


Au moment où va reprendre 
le second concile du Vatican pa- 
rait un intéressant ouvrage sur 


| dans tous les secteurs, 

| Les sociétés de transport et 
{les manutentionnaires de blé de 
l'Est du pays profiteront de ce 
|nouveau contrat, puisque tout 
ice blé sera envoyé le long du 
{St-Laurent et en partance de 
| ports de la côte Atlantique. 

| Dans l'Ouest du pays, les con- 
| trats précédents ont eu un effet 


| salutaire sur la vente de machi- 


{nerie agricole et de matériaux | 


{de construction, ainsi que sur 
{la vente au détail en général. 
: Certains milieux d'Ottawa 


laissent entendre que ce nou- 
| veau contrat est un présage par- 


lle dialogue des religieux avec | ticulièrement heureux pour l’a-|fe 
Île monde, Dixième cahier de la! venir. Les premiers contrats, | réaliser 


Le général Moncel était con-| 


{mier contrat d'exportation à la 


| Conférence religieuse canadien- | parce qu'ils s'échelonnaient sur 


vés jusqu'à maintenant vont 
coûter $27,332,446, fardeau que 
les trois paliers de gouverne. 
ment se 
bulletin 
mission. 

Jusqu'ici, la participation fé. 
dérale à l'érection de centres 


"information de la com- 


tageront, indique un | 


de loisirs ou de culture est éva- 
luée à S5,838.636 et devrait at: 
telndre $20,000,000 en 1967. Lvs 
provinces dépenseront approxi 


mativement le même montant 

De plus, le gouvernement cen- 
tral a commencé la construc. 
tion d'une grande salle destinée 
aux arts d'interprétation au 
coût de $25,000,000, Il a de plus 
accordé $2,500,000 à chacune des 
dix provinces pour l'érection de 
tels immeubles publics 


a prenne 


Un sondage séparatiste 
en Colombie-Britannique ? 


OTTAWA — “Depuis que la! ments provinciaux, les Nations 
Colombie-Britannique est entrée! unies, les lois de ‘divorce, les 


dans la Confédération en 1871, 
les politiques du gouvernement 
du Canada ont-elles aidé ou nui 
au développement de la Colom- 
bie-Britannique ?” 

C'est là une des 20 questions 
aue le député libéral de Van- 
couver-Burrard, M. Ron Bas. 
ford, pose à ses électeurs dans 
son comté dans un question: 
naire qu'il a mis à la poste à 


Ottawa. Ce questionnaire est | 


adressé à 20,876 foyers dans son 
comté, 

Une autre question qui vient 
à la suite de celles déjà mention- 
nées, se lit comme suit: “Les po- 
liticiens de la Colombie-Britan- 
nique devraientils utiliser la 
a de se séparer du Cana- 

Il demande également: “Etes- 
vous contents que le Canada ait 
un nouveau drapeau distinctif?” 
“Désirez-vous que vos enfants 
puissent parler le français?" et 
“La prochaine élection fédérale 
devraitelle avoir lieu cet au- 
tomne?” 


Autres questions 


Les autres questions concer-|dai 


nent le contrôle étranger des 
industries et des ressources. Ca- 
nadiennes, la politique d'immi- 
À toi la reconnaissance de la 

communiste, Radio-Cana- 


da, la division des pouvoirs en.| 


tre le fédéral et les gouverne- 


affaires indiennes et l'enseigne- 
ment universitaire gratuit. 
. Le questionnaire “qui n'a pas 
été imprimé ni expédié avec 
des fonds publics" conclut avec 
l'inévitable question: “Etes-vous 
satisfait du travail accompli par 
votre député?" 

Les réponses peuvent être en- 
voyées au député Basford avec 
ou sans signature. 


Les baptèmes en U.R.S.S. 


LENINGRAD (CCC) En 
1963, plus d'un enfant sovié- 
tique sur trois à été baptisé, 

En 1964, par contre, le nom- 
bre avait baissé à un sur cinq, si 
l'on en croit une enquête or: 
ganisée par l'Institut de re- 
cherches sociologique de Lenin- 
grad, 

C'est la revue allemande “Her: 
der Korrespondenz” qui donne 
cette nouvelle dans son numéro 
du mois d'août, L'enquête a 
précisé que plus de trois quarts 
des enfants baptisés venaient de 
familles qui n'étaient pas pas- 
sées par l’enseignement secon- 


re. 

L'article y voit le signe que 
“les travailleurs non spécialisés 
ont moins tendance à cacher le 
baptême qu'ils ont demandé 
pour leurs enfants que les spé- 
cialistes qui ont bien davantage 
à perdre”, 


Des massacres 


DAKAR (CCC) -- Nous re- 
produisons ci-après le texte in- 
tégral d'un article paru dans 
l'hebdomadaire africain ‘“Afri- 
que nouvelle” de la semaine du 
5 au 11 août, sous le titre “Ter- 
reur et massacres au Soudan”. 


Le Dr Leslie Brown, arche. 
vêque anglican de l'Ouganda, et 
Mgr Joseph Kiwanuka, arche- 
vêque catholique de Rubaga, 
doyen de l'épiscopat africain, 
ont adressé une lettre commune 
[au Premier Ministre soudanais, 
avec copie au Secrétaire général 
de l'Organisation de l'Unité A- 
fricaine (O.U.A.), M. Diallo Tel- 
li, pour protester au nom de 
“leurs quatre millions de fidè- 
les contre les persécutions” dont 
sont l'objet les populations au 
Soudan méridional. 


“Beaucoup de sang a été ver- 
sé, écrivent les deux Archevé. 
ques: Des fidèles sans défense, 
qui s'étaient réfugiés dans les 
mosquées ou les églises, ont été 
tués”, En conclusion, ils deman- 
dent qu'une enquête soit menée 
par une Commission de l'O,U.A., 
afin de parvenir à une solution 
durable et acceptable, 

D'autre part, les agences de 
presse catholiques annoncent 
que les nouvelles de massacres 
perpétrés ces dernières semai- 
nes par les troupes soudanaises 
ont amené le Saint-Siège à en- 
treprendre de nouveaux efforts 
: sur le plan diplomatique. 

Il avait chargé le Nonce Apos- 
tolique au Caire, Mgr Mario 
Brini, de prier le Président Nas- 


moment 


Dès la signature du contrat,|de cette vente se fera sentir! 


cause de son importance, des li- 
|mites de temps qui ont été 
| fixées et du fait qu’il a été signé 
à un moment où la conjoncture 
économique traversait une crise 
d'incertitude. 


En Saskatchewan 

Le premier ministre de la 
Saskatchewan, M. Ross That- 
cher, a déclaré à la suite de l’an- 
|nonce de la signature du nou- 
veau contrat, Le le gouverne- 
ment devrait étudier la possi- 
| bilité d’acheminer une partie de 
| ce Fe par le port de Chur- 
chill, au nord du Manitoba. 

Selon lui, il s'agit d'un trajet 
logique et qui permettrait aux 
fermiers de la Saskatchewan de 
d'importantes écono- 
mies de frais de transport. Il a 


au Sud-Soudan 


ser d'effectuer une mission de 
médiation auprès du gouverne- 
ment de Khartoum, L'Osserva- 
tore Romano a publié le vendre- 
di 30 juillet, une note de protes- 
tation contre les événements qui 
se déroulent au Soudan, 


La version officielle présente 
les récentes tueries comme la 
riposte à une agression de la 
part de rebelles armées. “L'ar- 
mée a répondu coup pour coup’, 
affirmait le ministre de l'infor- 
mation, M. Abdel Rahman Al 
Nur, Propos confirmés par le 
ministre de l'Intérieur, M. Ah:- 
med El'Mahdi qui commente: 
“Les rebelles du Sud ont reçu 
la sévère lecon qu'ils méri- 
taient”, Il est regrettable, en- 
chaïîna le Ministre, que des rap- 
port déformés aient trouvé cré- 
ance aussi bien dans le Sud 
qu'à l'étranger, En suite de 
quoi les représentants diploma- 
tiques du Soudan ont reçu mis- 
sion de rétablir la “vérité” et 
de mettre un terme aux ‘“calom- 
nies” dans les pays où ils sont 
en fonction. 


Cependant, les relations de 
témoins oculaires nous donnent 
une image différente de cette 
“leçon” administrée aux ‘“re- 
belles” du Sud. Selon ces té- 
moins, une première tuerie a 
eu lieu le 9 juillet dernier, à 
Juba, capitale du Sud: plus de 
1,400 personnes y auraient trou- 
vé la mort. Au point de départ: 
le meurtre d'un officier de l'ar- 
mée, assassiné par des incon- 
nus et dont la tête fut exposé 
| à un carrefour, Lorsque la chose 
fut découverte, les troupes bou- 
clérent la ville et se mirent à 
tirer systématiquement sur les 
| habitants, avec des armes auto- 
matiques, tandis que le feu était 
mis aux habitations de paille. 
La tuerie dura de minuit à midi, 
| Certains habitants s'étaient ré- 
fugiés dans une église: ils fu- 
rent massacrés. 


Ce même jour, Mgr Irénée 
{Dud, Vicaire apostolique de 
| Wau, se rendait en voiture à 
Juba, accompagné de deux pré- 
tres. Sa voiture se trouva sou- 
dain prise sous le feu des sol- 
dats gouvernementaux. Les oc- 
cupants s'enfuirent à travers la 
jungle, poursuivis par les sol- 
dats gouvernementaux, qui con- 
tinuaient à faire usage de leurs 
armes, L'Evêque et ses com- 
|pagnons purent traverser un 
marais, obstacle que les soldats 
ine se hasardèrent pas à af 
fronter. 


Cette quantité est plus impor-| Pour l’année 1964-65, les sta-| Russie, les surplus annuels de | ne, l'ouvrage est tout à fait dans | une période de trois ans, per-| demandé à la Commission du blé| Deux jours plus tard, à Wau, 
tante que la quantité couverte | tistiques, établies jusqu'à la fin |blé canadien se chiffraient par l'esprit de l'époque que nous vi-| daient de leur importance aux | d'étudier sa proposition dans le|autre ville du Sud, la police 
par l'entente à longue échéance | de juin, indiquent des envois de | 588,000,000 de boisseaux, et sont|vons et démontre que l'Eglise | yeux des hommes d'affaires. Le | plus bref délai possible, à cause | soudanaise" fusillait 72 person- 
passée entre la Chine commu-| blé de 6,915,162 boisseaux. Cuba | même allés jusqu'à 648,000,000 | sait s'adapter au siècle. “Donum | nouveau contrat aura un effet | de la courte période d'ouverture | nes: ces gens se trouvaient à un 
niste et le Canada en 1963, et|a reçu 7,318,299 boisseaux, qui ! de boisseaux. | Dei”, tel est le titre du volume. | psychologique plus important, à| du port de Churchill. |repas de noce. 


trôleur général de l'état-major | 
de la défense depuis le mois de! 
juin 1964. Son successeur n'a 
pas encore été désigné. 
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Fonds St-Onge — Fonds 203 


Aprés beaucoup d'instances, | duns le procés institué par les, ententes entre commissions s00- 
nous avons obtenu un état de|autorités en vertu de lu loi de|laires et évoles privées au su 
compte des diperes ensure la fréquentation scolaire. Plus/$et du transport gratuit des élè- 
À l'occasion de La “grève scolatlde 1,700 personnes ont envoyé | ves des écoles paroissiales. Cest 
re des "21 de StVital”, On selune obole en signe de solidaitélen raison, de cette nouvelle si- 
souvient des parents de la pa-|avec ces champions du droit des | tuation que nous croyons pou- 
rolsse StEmile qui ont retenu|parents, Le cas a été décidi gd D, pe les livres du “Fonds 
kurs enfants à la malson en|appel, en faveur de M. et Mme) St-Onge”. En insistant auprès 
protestation contre la loi limi-|St-Onge, grâce à un détail tech. | des chefs, du 
tant le transport scolaire gratuit nique qui à toutefois el 
eux élèves de l'école publique. lun réglement de la question de l'Blus” 
À cette occasion, nous avons| principe, \ (1 
lancé le “Fonds StOnge”, du! Depuis ce temps, l'approba.|vocats, honoraire minime d'a- 
nom du père de famille qui a tion de la loi des services par: vocats, perte de salaire, etc.), {l 
été désigné comme défendeur |tagés à ouvert la vole à des | a fallu engager deux institutri- 
ces supplémentaires afin que les 

. enfants puissent rattraper le 

N t B! ncs | temps perdu et ne pas doubler 

oIrs e Le | |leur année. Toutes ces factures 

[1 y aura un siècle, le 18 décembre de cette année, ge Parme sa sd ré 

la constitution américaine a été amendée dans le but d'é- | En and su en Dos 

manæiper trois millions d'esclaves noirs en leur accordant | à. jiite. de l'aide en faveur 

tous les droits de la citoyenneté. C'est un trait distinctif} à sitre groupe de parents 

de la vie politique qu'il a fallu trois ans r faire recon- | à, Saskatoon qui ont eu recours 

naître ainsi le principe énoncé par le président Abraham |, une grève semblable afin d'ob- 

Le dans sa déclaration mémorable du jour de l'an |4,.,5; 1; reconnaissance de leurs 
. : j ne, 

Axtnentitit. le menatstion: noleer des Biate-Tinis 66 | EE 0 2 PER ES 


| la lan ternelle, soit à l' 
teint le chiffre de 20,000,000, soit dix pour cent de la popu- | sejmement du eatéchisme en 


lation du pays, chiffre égal à celui du peuple canadien, et langue française, Entre les deux 
un autre président vient de réussir le passage d'une loi qui | situations, une légère variation 
rendra effectif, enfin, l'amendement constitutionnel de! ,,; j; même thème des droits 
1865. k | des parents. 

Ces faits font comprendre pourquoi on dit avec raison | Ce rapprochement des causes, 

le problème noir c'est un problème blanc. L'apathie et | ainsi que la générosité remar- 
l'hostilité de la masse des citoyens d'une démocratie fixent | quable de nos lecteurs de la 
les limites de toute réforme législative et permettent à une | Saskatchewan envers les béné- 


: 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


avocats 


Progrès et problèmes des écoles secondaires 
dans les centres ruraux franco-manitobains 


minorité importante d'ernpêcner le passage et, ensuite, la 
mêse en vigueur de telles lois, même quand on a réussi à 


ficiaires du Fonds St-Onge ont 
déjà justifié un don pour venir 


rallier un vote majoritaire. C'est un point à retenir à | er aide aux parents de Saska- 


ve actuelle, en jugeant l'agitation et la violence des | 


Noirs américains. Si leur conduite semble parfois illégale, 
il est indisputable qu'ils s'inspirent de principes naturels 
et constitutionnels auxquels plusieurs lois et traditions 
régionales font obstacle. Il serait préférable de faire foi à 
la machinerie démocratique, mais il vient un temps où la 
lenteur de celle-ci suscite l'exaspération. Car si au fond 
ce problème américain est un problème d'éducation des 
Blancs, il ne faut pas oublier que le Noir, aux prises avec 
des fardeaux économiques, sociaux et moraux, ne peut pas 
attendre indéfiniment pour sauver sa dignité humaine. 
Dans un récent numéro de Newsweek, par exemple, 
on a montré que la structure familiale chez les Noirs cra- 
quait partout. On perdra ainsi la source principale de l'in- 
fluence des chefs religieux et modérés et on ouvrira les 
portes à la création d’un peuple massivement immoral et 
criminel. IL faut en conclure que l'élément “religieux” de 
cette race, celui qui à présent mène la bataille de la libéra- 
tion par des méthodes pacifistes et morales, ra peu à 
ur be influence et cédera la primauté aux éléments vio- 


Tous les amateurs de la cause noire, et il y en a un 
grand nombre gr les Blancs, savent que le droit de 
vote, en pays démocratique, finit par régler les problèmes 
sociaux, Ils savent aussi que les p de bien-être 
social, notamment la guerre contre la pauvreté lancée par 
le président Johnson, aideront directement la population 
noire, Mais il va falloir agir encore plus vigoureusement, 
peut-être sous forme d'un état d'alerte national pour assu- 
rer à ces millions d'êtres humains, surtout dans les grandes 


villes, une alimentation normaile, un logement convenable, 
l'abolition des règlements restrictifs des icats, l'accès 
à des écoles de , et une à a contre 
les criminels qui exploitent leurs à 


Au Canada, il est facile de se scandaliser de ce problè- 
me américain et de demander la tête de ceux qui en de- 
viennent, à force d’une publicité unilatérale, des boucs 
émissaires. Mais la discrimination raciale ou autre, à base 
de préjugés, n'est pas l'héritage exclusif d'un peuple ou 
d'un autre, Ainsi que le disait un éminent avocat juif, à 
l’occasion d’une conférence à Winnipeg: ‘J'ai passé ma 
vie à me débarrasser de préjugés, ceux de ma jeunesse et 
ceux que j’ai acquis chaque année depuis,” 

Offrir à chacun chance égale de grandir, d'atteindre 
un niveau raisonnable de sécurité, de développer ses ta- 
lents, d'accumuler les biens de l'esprit et de l'âme, est un 
but de la société canadienne, bien au-delà des possibilités 
d’une partie importante de notre population. Il faut sou- 
vent que le gouvernement intervienne pour y apporter une 


toon et il semblerait que la ma- 
gnanimité justifierait une autre 
obole au moment de fermer les 
livres de ce Fonds St-Onge, Ceci 
d'ailleurs en conformité des ré- 
ponses qui ont été reçues à un 
questionnaire sur la disposition 
de cet argent, dont la respon- 
sabilité nous pèse. 

Selon notre comptable, dé- 
voué et compétent, M. Clément 
LeClaire, et selon le livre de 
banque, nous avons reçu $2,- 
12109 en dons et $44.06 en inté- 
rêts, moins $5.50 pour échan- 
ges. Les déboursés pour avocats, 
frais de procès, etc., s'élèvent à 
$316.20. Nous avons fait un don 
initial de $25,00 aux parents de 
Saskatoon. Ce qui laisse un sol- 
de de $1,81845, L'école de St- 
Emile, cependant, est déficitaire 
de $2,323.50 pour frais d'ensei- 
gnement supplémentaire et le 
Comité scolaire de Saskatoon 


ces sont épuisés, par suite des 
dépenses courantes de publicité, 
téléphone, recherches, etc, 
Nous avons cru, par consé- 
quent, clore cette entreprise par 
un chèque de $1,718.45 à l'école 
StEmile, laissant un montant 
de $100.00 à être envoyé au Co- 
mité des parents de Saskatoon. 
Comment mieux terminer cette 
campagne de solidarité que par 
un geste généreux à l'égard de 
ceux qui continuent à chercher 
justice pour leurs enfants? 
Nous remercions tous ceux 
qui ont bien voulu contribuer à 
cette campagne par leurs obo- 
les, leurs messages et leurs ges- 
tes, Un merci spécial à M. Clé- 
ment LeClaire qui s’est occupé 
de la comptabilité, parfois très 
onéreuse. Mervi à M. le dentiste 
P.E. LaFlèche, notre sage vice- 
président, qui a bien voulu faire 


solution, Mais il reste toujours une tâche énorme pour les | le lien avec le Conseil de la Vie 
Agare et les sociétés volontaires, qui se penchent sur | Française. Enfin, merci à tous 
e sort de leurs concitoyens. Et enfin, si cela ne suffit pas, |ceux qui voudraient contribuer 
on peut toujours se rendre aux Etats-Unis prêter main- | à ces bonnes causes, à titre per- 
forte, sonnel. 


Depuis l'avènement de ladque le nombre d'étudiants cation du Rapport Micherier ac- 
ministration Roblin, le budget|/nadiens-français qui abandon-|corderait aux divisions scolaires 
provincial pour instruction a!nent la classe avant d'arriver|le pouvoir exclusif de taxation 
connu un essor uable, On!au terme de leurs études n'est pour les logis des écoles élé: 
a dépensé par exemple $49,710; us élevé dans nos écoles! mentaires, L'Association des 
000 pour la d'éco-| qu'ailleurs, Commissaires d'Ecoles de Lan- 


les, 
le nombre de classes que le Dé- 
partement d'Education a mis 
sur pied, de 1959 à 1963: 


élémem- secon- total 
daires 


Le curriculum 


Les curricula évoluent sans 
cesse, M. Préfontaine déclare 


qu’il faudra dans l'avenir orien- 
ter plus d'élèves vers le cours 
général, préférablement au 


que Française du Manitoba a 
onné son plein appui à la sug- 
ra Ter't en soulignant les 

aits apport: par la conso: 
lidation ab effectuée, l'Asso- 
ciation fait remarquer dans un 


1959-60 73 512 585 |cours d'immatriculation qui pré|"4PPort que de petites entités 
60-61 29 75 954 directement aux études ner # pu ang et sé. 
61-62 359 78 1,147 universitaires. Par ce cours gén Te cce Jo À ur gt 
62-63 %4A HW 628 |néral, où l'accent est mis sur nt Pa pr a M 

Tank om ces | lee De pres POPER maines et matérielles au sein 
Entre les nées 1862 tn ne auxquels ü on hu sa| dune division, il serait possible 
Le dé pour fins d’éduca:|sortie de l'école. Le Départe d'embaucher un surintendant 


tion au Canada ont de 
584 millions à 2,036 ons de 
dollars. 

Au Manitoba, l'inscription d'é. 
lèves au niveau secondaire aug- 


ment d'Education est en voie 
d'élaborer un curriculum des 
us progressifs, Selon le Frère 
on, ce curriculum, encore 

au stage embryonnaire, s'avère 


ui coordonnerait tout l'effort 

ucationnel aux niveaux élé- 

mentaire et secondaire, Une telle 

super-consolidation permettrait 

aussi de payer au personnel en- 
un 


i 
mente huit fois plus vite que à point. re gr EE à 
M re ronge Are ut , Le français glophones, On récupérerait ain- 
Manitobain sur 4,5 s'inscrit à tr greg du français|si peut-être, une foule de pro: 
l'école secondaire; en 1952 il y\est limité par l'Acte scolaire. fesseurs qui ont choisi d’ensei- 


en avait un sur 5.7, 

Tout cela a touché le porte 
monnaie du contribuable. Alors 
ge 1952 chaque Manitobain 


Dans les écoles secondaires ca- 
nadiennes-françaises, on æensei: 
a Lg es une re à de 
our, Cependat, au 

d'Otte 


Que pen Etes lais afin 
toucher un salaire plus élevé. 
Le Collège d'Otterburne 

Dans le cadre de l'école se- 


éboursait 532.00 per annum au | Collège rburne, on ensel| nuire 
Département d'Education, Den Pores 1 sd quelque deux| ae ‘à M a» ‘Une 4 
débourse maintenant $68.00, ures quotidiennement. En dé rares écoles secondaires 


C'est le Département d'Edu- 
cation qui jouit du plus gros 
budget parmi les res du 
gouvernement, Le premier mi: 
nistre a de nouveau si é, lors 
de la conférence fédérale-pro- 
vinciale, son désir d'accorder à 
l'éducation la priorité sur toutes 
2 dépenses gouvernemen- 

s. 


Quelle est la position des éco- 


pit de ce 
ee A x arr o v vers 
anglais. L'on peut s'imaginer 
l'effet d'ensemble dans les au- 
tres écoles secondaires où les é. 
lèves anglophones côtoient ceux 
de langue française, où le per: 
sonnel n'est pas intégralement 
français, et où l'on enseigne 
Pr A heure par jour le 


fran 
Consolidation 


ps 
arçons avec pensionnat s 

province, n'accepte plus 
de ‘“cas problèmes”. L'an pe 
ch. comme à St-Norbert, l'on 
y jo des services d'un orien- 
teur professionnel. C'est la seule 
école publique qui 
dispense quelque deux heures 
de français par jour. Elle est, 
en plus, très appréciée, Depuis 
trois ans, on ne fait plus de 


les secondaires, situées dans les recrutement, Otterburne ne fait 
éminance cana.| Dans ce domaine, les divisions non plus, compétition aux 
. 2 Les étudiants | SColaires “canadiennes - Frots pv St-Boniface, 


gue 
anglaise? Quelles orientations 
ces écoles devraientelles pren- 
dre? Telles sont les questions 
que nous avons posées à trois 
personnes bien au courant: M. 
René Préfontaine, directeur de 
la recherche et chargé des rela- 
tions extérieures pour la Mani- 


ses” ont pris de l'avance. 


u'on n'y accepte d'élè- 
hi huitième, ét 


en éducation sont d'avis |ves 


experts 

que la centralisation des écoles 
secondaires va habituellement 
de pair avec le progrès. Cela se 
Ps gr parce que l'on peut 
ainsi embaucher de meilleurs 
professeurs à des salaires plus 
élevés, On peut aussi construire 
Egg 7 Dans les divisions 

on 


Cette maison a sans doute 
ses problèmes, mais la direction 
actuelle semble vouloir lui don- 
ner une orientation lucide et 
adaptée, 

Conclusion 

Les problèmes occasionnés 

E7 le manque d'intérêt chez 


toba School Trustees Associa-|de la tagne, du Cheval|]a plupart des étudiants à l'é- 
tion, le R. F. Fernand Marion, | Blanc, de la RivièreRouge et|cole secondaire, par l'effort de 


CS.V., directeur du Cullège St- 
Joseph d'Otterburne, et M. René 
Deleurme, directeur de l’école 
secondaire de St-Norbert. 
Les étudiants 

L'étudiant canadien + français 
au palier secondaire est ordi- 
nairement l'égal de son confrère 
anglophone, Ceux qui pour 
raient les croire moins intelli- 
gents ou moins intéressés doi- 
vent se rappeler que la plupart 
des plus doués se dirigent vers 
le Collège, le Juniorat ou le Pe- 
tit Séminaire. M. Préfontaine dit 


de la Rivière-Seine, 72 pour cent 
du nombre original de districts 
scolaires ont fermé, dissous ou 
consolidé leurs écoles, 


Dans le reste de la province, 
le chiffre est de 60,5 pour cent, 
La consolidation chez les écoles 
canadiennes-françaises doit être 
encore accélérée, au dire de MM. 
Préfontaine et Deleurme. Nos 
paroisses doivent songer sérieu- 
serment à franchir ce pas, même 
si, en perdant l'école, le village 


perd un précieux atout. | 


La quinzième recoramanda- 


centralisation que l'on doit gun 
suivre, et par la quantité pi- 


espérer que les associations de 
commissaires d'écoles et d'ins- 
tituteurs de langue française 
puissent les solutionner. Mais, 
puisque l'éducation engage a- 
vant tout les parents, les solu- 
tions viendront d'eux en défini- 
tive. Chose certaine, pour ce qui 
est du français, ça presse, 
Paul-Emile LEBLANC, 


Les Franco-Manitobains catholiques à la croisée des chemins 


par Vincent PRINCE | doit être abandonné. Attendre l'idée d'un combat sur le plan 
Pour les parents catholiques | un autre 70 ans pour une nou: | ethnique d'abord. 
du Manitoba, y compris ceux de | velle victoire aussi peu convain- L 
langue française, la nouvelle lé- | cante, c’est vraiment perdre son La “brisure 
pro provinciale qui permet | temps. La résistance, croient-ils, | Nous disions que tous les 
leurs enfants de partager gra- | serait beaucoup moins forte au | Franco-Manitobains que nous 
tuitement certains services des | palier de la langue. Alors, pour- | avons rencontrés s'entendaient 
écoles publiques constitue une | quoi ne pas tenter sa chance | généralement pour qualifier la 
victoire morale dont on serait | plutôt de ce côté-là? Si les Fran- | nouvelle politique de services 
mal venu de minimiser l'impor- | Co-Manitobains obtiennent des | partagés de “victoire morale” 
tance, Cette législation constitue | écoles de leur langue, ces écoles, | pour les catholiques. Jusqu'ici, 
une “brisure psychologique” d'a- | après tout, ne seront-elks pas | et malgré les luttes les plus 
vec une vieille mentalité à la | aussi catholiques? | acharnées, on n'avait pu ébran- 


fois anglo-saxonne et protestan-| tte è ler la mentalité tionnelle 
te (United Church). nue 2 jee à VE om anglo-saxonne et protestante 
Voilà, résumée, la réaction de | mond Bernier, président de l'As- | qui, ici, ne voulait rien enten- 
plusieurs catholiques canadiens- | sociation d'éducation canadien- | dre à l'encontre du principe sa- 
français de cette province avec | ne-française du Manitoba. Elle | cré de la séparation de l'Eglise 
qui nous causions du problème, | est partagée par une couple |et de l'Etat. L'Eglise Unie était 
au cours des derniers jours. Cet-| d'autres personnalités laïques |à l'avant-garde de cette oppo- 
te réaction est à peu près una-| très importantes du diocèse de |sition à tout changement. On 
nime. Par contre, on n'est plus | St-Boniface. Et qui sont d'excel- | n€ voulait que d'une école: l'é- 
aussi unanime lorsqu'il s'agit de | lents catholiques, par surcroît. |Cole publique ou d'Etat. Toute 
décider s'il faut tenter ésor- | ù autre école devait se financer 
mais d'obtenir un élargissement | (Un très distingué représen- | entièrement par des contribu- 
de cette “brisure”, c'est-à-dire | ge R giam Poney» tions privées. 
pouruire la lutte sur » plan | hasard, éernlirement., nous Pai.| Plusieurs députés au Parle 
tot maintenant sur le plan eul. | sait que cette thèse, qu'il par-|ment de Winnipeg sont mem 
turel, c'est-à-dire celui Em jan. | tage personnellement, prévaut | res de l'Eglise Unie. L'un d'eux, 
gue. ” |'aussi Chez un grand nombre de |?! dog 1 pronne on 
” le * [1e un | 
Pour ceux qui veulent pour- | Ce RE PUS prêtre canadien - français que 


: | temps est venu, a-t-il dit, de lut- 
suivre la lutte au niveau con-|+,. a md à Lot rl écoles Cette affaire des services pai- 
|tagés lui avait causé un grave! 


; ; _ | 
. ge pomme hr À | franç . Nous pourrions vain- | problème de vonscience, Sa con- 
“Par sa nouvelle législation des | | écictance anglo-saxonne de ce | science s’y opposait. Par contre, 


pas à payer pour le transport 
et les manuels de leurs enfants, 
que ceuxci pourront, à l'occa- 
sion, utiliser les gymnases ou 
les laboratoires des écoles pu- 
bliques, mais le fond du problè- 
me demeure à peu près entier. 


Des miettes 

En effet, les parents catholi- 
ques devront encore défrayer de 
leurs propres deniers la cons- 
truction, l'entretien et l’équipe- 
ment de leurs écoles et payer 
seuls les salaires de leurs insti- 
tuteurs et institutrices. Qn re- 
connaîtra qu’on n'a pas telle- 
ment allégé leur fardeau et que 
l'injustice demeure encore à peu 
près entière. 

Il y a quelques années, une 
co on royale d'enquête, la 
commission Macfarlane, du nom 
de son président (un ancien 
sous-ministre de l'Education), 
avait recommandé une mesure 
de justice bien plus grande pour 
les catholiques. Le fait que le 
gouvernement, pa pouvait pour- | 
tant s'abriter derrière pareille 
commission, n’a pas cru pouvoir 
aller plus loin qu'il ne vient 
d'aller, explique l'attitude pas-| 
sablement pessimiste de plu- 
sieurs de nos compatriotes ca- 
nadiens-français et catholiques. | 
Ce vient de gagner, di-| 
sent- 


| cre beaucoup plus facilement la | 
services partagés, le premier | at eut î climat |il se déclara vaineu quand on 
ministre Duff Roblin a entre-| er + Fe Li sur de [lui fit valoir qu'une application 
bâillé une porte qui était hermé- | }jeulturalisme et le bilinguisme, | stricte de ser principes gel 
tiquement ferrnée depuis 1890; ajoutait-il. D'ailleurs, ce même | lait à nier à des ers pa. | 
on peut espérer élargir cette | neo Albertain nous disait sa !rents le droit à l'école de leur| 
ouverture. Le plus difficile est | Ccnviction que le même point |choix pour leurs enfants. | 
maintenant fait. Abandonner la | 4, je gagne énormément de! LE 
bataille à ce moment-ci, serait |! in Fm les minettile dé 1e Mais, encore une fois, il s’agit 
une abdication incompréhensi- ve ‘a plus d'une victoire morale que 

Saskatchewan et de la Colom-|j'un gain substantiel. En prati- 


ble, un manque de foi dans l'a-|;;, np : 
venir d'une Cause juste et rai- ble Britannique.) que, dans les milieux ruraux, il 


sonnable”. L'autre attitude nous a paru |arrive que les catholiques sont | 
létre celle du haut clergé, gar-| groupés et que leurs écoles, tout | 
Des écoles f | dien avant tout, évidemment, |en étant dirigées par eux, sont | 


sraiert catholiques | des valeurs spirituelles. Mais le 

Pour les autres, au contraire, ! haut clergé, semblet:il, laisse 
la victoire remportée est si min- | les laiques assumer pleinement 
ce, si disproportionnée aux ef- leurs responsabilités à l'inté- 
forts déployés par plusieurs gé- ! rieur des mouvements dits pa- 
nérations, que tout espoir d'a  triotiques. Et certains prêtres 
mélioration sensible de ce côté ! ne seraient pas antipathiques à | 


\officiellement “publiques” et! 
donc financées par les taxes gé- 
nérales. Et, en ville, où la nou-| 
velle politique s’appliquera sur-| 
tout, elle n'apportera gr sour- | 
lagement très secondaire. Il est 
vrai que les parents n'auront | 


|insignifiantes 


, ne représentent que des | 
miettes et n'autorise aucun es- 
poir sérieux pour l'avenir, Nous 
ne sommes pas prêts à attendre 
un autre derni-ssiècle pour des 
concessions probablement aussi | 
ue celles que 
nous venons d'obtenir. 


La parité avec le Québec 
On a vainernent tenté d'obte- 
nir des amendements à la ré- 
cente législation sur les services | 
partagés. La lutte a été menée, | 
en particulier, par l'Association | 
du Manitoba pour l'égalité en 
éducation. Elle n'a rien donné. 

L'Association d'éducation ca- 
näadienne-française du Manitoba, 
comme telle, s'e-t abstenue de 
la jutte, Elle n'a apparemment 


n'est 


pas voulu méler les cartes. M. 
me si, en vertu de sa constitu- 
tion, ses membres doivent être 
à la fois catholiques et français, 
son engagement se situe d'a 
bord sur le plan culturel. 

Pour M. Bernier, son prési- 
dent, un ancien fonctionnaire à 
la retraite, qui s'exprime en un 
français fort châtié et dont l'es- 
res paraît fort bien meublé, 

‘objectif ultime à atteindre pour 
nos compatriotes du Manitoba, 
c’est un traitement égal à celui 
que la minorité anglaise reçoit 
dans le Québec. Pas plus, si l'on 
veut, mais pas moins. 

Deux thèses en présence 

Evidemment, parmi ceux qui 


| revendiquent les droits du fran- 


Çais au Manitoba, l'unanimité 
n'est ur encore réalisée sur la 
part à faire à l'anglais. Tous 
sont d'accord pour reconnaitre 
aue les nôtres doivent posséder 
l'anglais à perfection, mais on 
diffère d'opinion sur les moyens 
d'y arriver. Certains, semble-t- 
il, sont prêts à sacrifier passa- 
blement le français pour ce fai- 
re, tandis que d'au préten- 
dent, au contraire, qu’on doit 
être français d'abord, parler 
l'anglais ensuite. 

Le danger auquel on s'expose 
en mettant trop l'accent sur 
l'anglais, nous disait M. Bernier, 
c’est que, sans s’en rendre comp- 
te, peut-être, on devient des 
hommes de culture anglaise qui 
parlent le français par surcroit. 
On ne peut se réclamer de deux 
cultures, dit-il. Nous devons être 
de culture française, Et ici, ce | 


tous 


L'anglais nous envahit es 
est con- 


les pores de la peau. 


tre cela qu'il faut se galvaniser. | 


L'enseignement en f 


De façon concrète, M. Bernier | attendaient beaucoup de la tour- | 


croit que pour s'intégrer à la 


culture française l'enfant doit | 


recevoir exclusivement son en- 


seignement dans la langue ma-|rer que ses discours vent nous | 


ternelle durant !:: prorires 


années du cours primaire, Ce} 


n'est pas avec une heure ou 
deux d'enseignement en fran- 
çais qu'on va faire de véritables 
français de nos jeunes. 

M. Bernier ne nous l'a pas 
dit, mais il nous a semblé que 
la résistance à l'anglais chez 
quelques-uns des nôtres n'était 
ave aussi forte qu'on pourrait 

souhaiter. On se fait anglici- 
ser là-bas un peu sans s’en aper- 
cevoir, On n'a qu'à suivre le 
courant. C'est beaucoup plus fa- 
cile. On pourrait faire davanta- 
ge parfois à l'intérieur des lois 
actuelles, on pourrait davantage 
profiter des tolérances recon- 
nues, et on ne le fait pas tou- 
jours. La lutte à contre-courant 
reste généralement le fait des 
élites. C'est à elles qu’il revient 
de soulever les autres, de les 
convaincre de l'utilité de la lutte. 

La visite de M, Lesage 

M. Bernier nous dit que son 
association est à se restructu- 
rer, particulièrement au niveau 
local, afin d'agir comme un le- 
vain plus puissant dans la pâte. 
Elle a déterminé trois pôles d'ac- 
tion pour ses cercles locaux: la 


famille, la vie économique et les | 


loisirs, Il faut que le dynamisme 
français rayonne dans ces trois 
milieux. Nos gens, dit-il, ont be- 
soin d'une motivation pour de- 
meurer français. C'est à nous 
de la leur donner, 

En d'autres termes, avant 
d'entreprendre des démarches 
vraiment sérieuses pour obtenir 
auprès des “autorités anglaises” 
une reconnaissance plus éten- 
due du fait français, il faut ame. 


| être anglais qui est | ner les Franco-Manitobains à la | 
| difficile, c’est être fra nçais.| 


| désirer fortement eux-mêmes. 
| On décroche rarement ce que 
{l'on ne désire que mollement. 
Certains Franco-Manitobains 
ine nous ont pas caché qu'ils 
inée de trois semaines du pre- 
| mier ministre Lesage dans l'Ou- 
est, en septembre, Il faut espé- 


secouer, ont-ils dit. 
(La Presse) 


Ï 
toyable de français qu'on y dis- 
pense, se trouvent à la source 
même de l'Education. Il est à 


| 


: 


En feuilletont le journal 


bee 


“Saturday Night” rappor | 
tait qu'en 1954 on avait vendu 
310,000 nouvelles autos au 
Canada, Ceci représentait une 
dépense de S620 millions. Evi- 
dermmment les automobiles d'oc- 
casion ne sont pas cormptées 
dans ces chiffres, non plus 

ue le coût d'essence, d'huile, 

pneus ou de réparations, 
En ajoutant ces frais supplé. | 
mentaires, on serait facile. 
ment arrivé au milliard de 
dollars, 

Les Acadiens, au nombre de 
1.200,00, célébrait le bicente- 
naire de la déportation des | 


St-Bon 


Je me soubiens 


le 19 août 1965 


face, 


por J-R Doiron 


y e 10 ans (1955) 


leurs en 1735. On fêtait la sur- 
vivance de ces valeureux maps 
tyrs qui ont accepté toutes les 
souffrances et toutes les hu- 
miliations pour rester fidèles 
à leurs consciences, à leurs 
coutumes, à leurs aspirations. 
La fête était marquée par un 
pèlerinage à Grand-Pré, le 
centre d'origine du Grand Dé- 
rangement. 

nl H avait dix ans, en 1955, 
que la loi des allocations fa- 
miliules était en opération, On 
comptait 220612 familles 
comprenant 5,205,290 enfants 
qui bénéticiaient de ces allo- 
cations. 


Il y à 20 ons (1945) 


A StBoniface, Son Exec, 
Mgr Georges Cabana, arche. 
vêquecoadjuteur de St-Boni. 
face, élevait à la prêtrise le 
R. P, Georges maekers, 
S.J. Le nouveau prêtre était 
un ancien du Collège de St- 
Boniface, endroit où fl célé. 
brait sa première messe, as. | 
sisté du K. P. Alfred Bernier, 
S.J, son ancien professeur, 
(Le Père Ramaekers, ancien 
visiteur des écoles du Manito: 
ba, quitte le Manitoba cet été 

ur aller poursuivre des étu- 
es en France.) 

La Liberté et le Patriote re- 
produisait une dépêche de Pa: 
ris annonçant la condamna- 
tion à mort du maréchal Pé- 
tain, Cette dépêche disait en 
pars “Le maréchal Pétain, 
"illustre héros de Verdun, a 
été condarnné à mort mercre- 
di matin par trois juges et un 
jury de 24 hommes, à la suite 
d'un procès qu'on jui a fait 
subir et qui demeurera célè. 
bre dans l’histoire comme t- 
tant la plus grande parodie 


de la justice que l'on ait con- 
nue en France depuis la Ré- 
volution Française”, 

Les pertes totales en vies 
humaines au cours de la guer- 
re 1939-45 étaient estimées à 
plus de 47 millions, Ces pertes 
comprennent les civils autant 
que les militaires. Les diffé- 
rents gouvernements ont four- 
ni les chiffres suivants: l'Al- 
lemagne, 18,400,000; la Russie, 
5,300,000; le Japon, 2,700,000 
(ceci ne comprend pas les per- 
tes subies en Chine); le Com- 
Britannique, 
427,64; les Etats-Unis, 1,110,- 
000; la Chine, 3,100,000; la Po- 
logne, 8,400,000; la France, 2,- 
130,000: la Roumanie, 750,000; 
l'Italie, 633,000; la Grèce, 574,- 
0G0; la Finlande, 265,000; la 
Hollande, 17,000; la Hongrie, 
18,000, Les chiffres donnés 
ve l'Italie, la Hollande et la 

ongrie sont incomplets, 31 
n'y avait pas de chiffres pour 
la Belgique, la Norvège, la 
Yougoslavie et la Tehécoslo- 
vaquie, 


monwealth 1, 


1} y a 30 ons (1935) 


L'hon. H. H. Stevens, ex- 
ministre dans le cabinet Ben- 
nett et fondateur du parti de 
la restauration nationale, était 
à Winnipeg dans une tournée 
d'organisation du nouveau 

rti en vue des élections fé. 

érales annoncées pour le 14 
octobre 1935, On comptait dé- 
jà 143 candidats dans les pro- 
vinces des Prairies qui se pré- 
paraient à briguer les suffra- 
ges dans cette élection, La 
katchewan en comptait 58, 

le Manitoba 48 et l'Alberta 37. 

L'as américain Wiley Post 
et le comédien de réputation 
internationale Will Rogers 
perdaient la vie lorsque leur 
avion s'écrasait en Alaska. 
Wiley Post avait été le pre- 
mier pilote à faire le tour du 
monde en avion. Il avait ac- 
compli cet exploit en huit 


jours. Will Rogers était sur- 
tout reconnu pe ses fllms 
et ses écrits humoristiques, 


Mgr Charles Maillard, P.D. 
curé de Gravelbourg jusqu'à 
sa retraite au propres de 
1935, se retirait à St-Lambert, 
PQ. Tout comme il avait fait 
dans l'église cathédrale de 
Gravelbourg, Mgr Maillard 
exerçait ses talents d'artiste- 
peintre dans l'Est. A la de- 
mande de l'évêque de Valley- 
field, il a peint un chemin 
croix sur les murs de la nou- 
velle cathédrale, 


Les paroissiens de St-Nor- 
bert, Man, célébraient le 25e 
anniversaire de prêtrise de 
leur curé, M, l'abbé (plus tard 
Mgr) Clovis Paillé, M. l'abbé 
A. Sabourin prononçait le ser- 
mon de circonstance. 


11 y a 40 ans (1925) 


Aux examens de français 
de l'Association d'Education 
du Manitoba on comptait 11 
concurrents de 12e année; 37 
de lie; 69 de 10e; 66 de 9e; 
116 de 8e; 168 de 7e; 230 de 
6e; 350 de 5e et 249 de 4e, On 
comptait 76 instituteurs et ins- 
titutrices laïques dans nos 
écoles du Manitoba. Le nom- 
bre d'enseignants parmi les 
religieux et religieuses n'é- 
tait pas mentionné. 


Les trappeurs de la Saskat- 
chewan qui avaient fait la 
chasse aux rats musqués du- 
rant l'hiver 1924-25 avaient 
réalisé $1,927,812. 


Cinq bandits dévalisaient le 
caissier de la “Winnipeg Elec- 
tric Railway Company” et se 
sauvaient avec la paie des em- 
ployés, soit $87,478. Non con- 
tents de prendre l'argent de 
la Le « ils ont même 
“emprunté” une automobile 
lui appartenant pour assurer 
leur fuite. On retrouva la voi- 
ture volée quelque temps a- 
près, Pour montrer qu'ils n'a 
vaient pas froid aux yeux, les 


Les élections provinciales 
avaient été différées dans les 
circonscriptions de Le Pas, 
Grand Rapids et Nelson, Les 
électeurs de ces régions ne sa- 
vaient pas encore la date à 
laquelle ils jraient aux urnes, 
cependant l'inscription des é- 
lecteurs était complétée à Le 
Pas et révélait que 737 ci- 
toyens avaient établi leur 
droit de vote et de ce nombre 
624 étaient dans la ville de 
Le Pas. Les candidats en lice 
étaient l’hon, E. Brown pour 
les libéraux et Horace e- 
row pour les conservateurs. 

Les correspondants et cor- 
respondantes de La Liberté se 
choisissaient des noms plutôt 
eg 5 Ainsi, de St-Nor- 

rt, on lisait “Pauvre Lier- 
re”; de StEustache, c'était 
“Mimi Pinson’”; la chronique 
de Ste-Agathe nous venait de 
“Rose des Bois”, Le chroni- 
queur de Lorette se contentait 


bandits exécutèrent leur coup 
de main à 9 h, 30 de l'avant. : 
midi, 

Des moissonneurs de Qué- 
bec, au nombre de 12,000, ar. 
rivaient à Winnipeg. De là ils 
étaient assignés dans les dif. 
férentes parties des provinces 
de l'Ouest. (Parmi ces “mois: 
sonneurs” se trouvait votre 
chroniqueur qui avait profité 
des taux de $15.00 pour re: 
venir chez lui.) 

La délinquance juvénile en 
1956? ... Lisez plutôt: Le bu- 
reau fédéral de la statistique 
publiait des chiffres sur la 
criminalité parmi la jeunesse 
du Canada, criminalité qui ac- 
cusait une sérieuse progres- 
sion, C'est Toronto qui arri- 
vait en tête des villes dans ce 
domaine et Winnipeg arrivait 
en second lieu, Montréal, mal- 
gré sa population plus dense, 
n'atteignait que le troisième 
rang. Par province, l'Ontario 
était bon premier et le Mani: 
toba était second. Regina te- 
nait la sixième place parmi les 
villes et la Saskatchewan la 
troisième parmi les provinces, 


11 y a 50 ans (1915) 


de signer “Victor”, alors que 
celui de Notre-Dame-de-Lour- 
des était simplement “X”. 

Les Dames de Ste-Anne de 
StEustache, Man, élisaient 
les dames suivantes à leur 
comité exécutif: présidente, 
Mme Dr Marsolais; vice-pré- 
sidente, Mme J. McDonnell; 
secrétairetrésorière, Mme 
Moïse Ménard, 

En 1915 avait lieu la béné. 
diction de l'église St-Vital 
située dans cette municipalité 
qui s'appelle aujourd'hui Fort 

arry. Cette paroisse avait 
été confiée aux Pères Ré. 
demptoristes ce comptaient 
alors y construire leur monas- 
tère pour l'Ouest. L'église d’'a- 
lors était sur le même terrain 
que la nouvelle église St 
Vital à l'angle de la rue Mo- 
nahan et du chemin Pembi- 
na, (Mgr Maurice Cournoyer, 
PD. est le curé actuel de cet- 
te paroisse.) 
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Deux pièces canadiennes au Cercle Molière 


, Les qui s'intéressent au tés furent surrnontées et le pu-, nations naturelles. 
À. Flème d'interprétation et és | ble avait cou les jeux wa On ne 
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La querelle linguistique 
dans les églises belges 

OSTENDE (CCC) — Nouvel 
le levée de boucliers flamands 
contre l'emploi du is dans 
les églises du littoral belge de 
la mer du Nord. 


amusant et original. 
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de l'avenue Portage) 
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Aviseur légal pour le “Trade and 
Labor Counei}: de Winnipeg 


rw 


! 


150, édifice Somerset, Winnipeg | 


TELEPHONE: 943-0626 


Ë 
3 


à 
: 
$ 


AE 
de 
â 


| 


jon 
faisait perdre des bribes de 
phrases. Les intonations, cepen- 
on étaient justes et naturel 


En somme, “Les projecteurs" 
en plus de faire connaître un 
auteur local, nous présentait un 
enre nouveau au Cercle Mo- 
lère, un genre qui demande un 
travail de synchronisation très 
soigné. 

La deuxième pièce nous em- 
menait dans un genre tout à 
fait différent. C'était du Leclerc 
avec un petit côté moralisant 
ui ne plait pas à tous. “Les 

ux tétus de Cabastran”, c'est 
une fantaisie où on peut laisser 
libre cours à son imagination, 
mais c'est une fantaisie fondée 
sur le réel. On | donc des 
grosses discussions bruyantes 
du consell de ville au poème de 
la mer, puis à une conversation 
avec un cheval désespéré pour 
aboutir enfin à la moralité de 
l'histoire: faisons la plus petite 
chose avec amour, Il me sem- 
blait, tout au long de la repré- 
sentation que les différents gen- 
res se conciliaient mal, qu'il y 
manquait une unité, Si faibles- 
se il y a, c'est bien une faiblesse 
de construction de la pièce. Mais 
on aurait peut-être pu la mini- 
miser en utilisant le narrateur, 
par exemple, pour faire le lien, 
en lui donnant une place sur la 


134, avenue Provencher, St-Boniface |oüne en le faisant devenir un 
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Avocat, Avoué et Notaire 
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François Avanthay, LL.B. 
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Téléphone: 233-5029 


Marcoux, Dureault, 
Bétournay et 
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AVOCATS et HOTAIRES 
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356, rue Main, Winnipeg 
TELEPHONE: WhHitehall 2-0038 


Membre associé: 
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Téléphone: 942-4803 


Edwin Fitch 
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804, édifice Paris 
Winnipeg, Manitoba 
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Jacques-E. Roy 
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personnage. 

Pourtant, quand on tient 
compte du but ‘que se propo- 
saient les membres du Cercle 
en adoptant le théâtre d'essai, 
on reconnaît que cette pièce 
était toute indiquée pour des 
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décors, en évitant que la pièce 
devienne un récit monotone, or- 
un voyage dans un mon- 
fantastique, dans lequel la 


mer parle, un ue 
vous t dans son domaine, 
ce n' pas chose facile. Et 


t, aux ressources 
'imaginat du metteur en 
scène et de l'équipe, ces difficul- 


La Veillée 


par M. Henry LANE, 
courriériste municipal 
de La Liberté et le Patriote 


Lundi soir dernier 16 août, 
réunion régulière des comités 


ermanents de la ville de St-| 


iface. 


Au comité de finance on re- 
commanda qu'un cn ner soit 
préparé ur rmettre l'em- 

runt de $440, 


de la Banque 
enne Nationale, pour les 
projets approuvés dans les pré- 
visions budgétaires de 1965, 


Au comité de circulation, M. 
le Maire proposa que le conseil 
demande au gouvernement mé- 
tropolitain d'installer des feux 
rouges à l'angle Traverse et 
Goulet, et que ces signaux coïn- 
cident avec ceux des rues Tra- 
verse et Marion. Il y a eu deux 
accidents tragiques dernière. 
ment en cet endroit, et cette 
mesure aiderait à diriger la cir- 
culation. 


voyage des deux Aron 


|'eoins de la salle. L' 


! utilisé au maximum. 


personnages, t tout 


la mort solennelle dans sa cape 


tion, quoiqu'en 
logues étaient clairs et les into- 


rection vers l'ouest et utilisant 
la rue Enfield pour se rendre 


ils doivent tourner avec beau- 
coup de difficultés sur la rue 
Des Meurons et, ensuite, faire 
un tour à gauche sur la rue 
Goulet, Le gouvernement mé: 


ils 
très bien campés, à partir des |le 
deux bons “canayens” jusqu'à |nique, de 


noire, Comme dans la première |tation de la 
pièce, quelques défauts de dic-|au 
énéral, les dia- | théâtre 


A l'Hôtel de Ville 


Un point contentieux, au co-|rue Marion à la rue Des Meu- 
mité de circulation: la route que |rons. Après une longue discus- 
doivent emprunter les camions sion des pour et des contre, 
venant de la rue Marion en di comité recommanda 


sur la rue Goulet; autrement | prolonge 


la 
dans celui du 


t bien 


LE 


de conti- 
usqu'à ce que tro 
k rue Goulet, 

Malgré la lettre du chef des 
mpiers et le rapport du chef 


police, et en dépit des agp 
tes reçues par le re, le co- 


nuer à se servir de 
Crescent 


| mité de circulation recommanda 


tropolitain a Jusqu'ici refusé! de laisser l'avenue de la Cathé 


d'arrondir le coin 

Meurons, puisqu'il 
prolonger la rue Goulet jus- 
qu'au Chemin 59 dans un ave- 
nir plus ou moins prochain, Le 
résident du comité, l'échevin 


droit, et aussi limiter la circu- 
lation à une seule voie afin de 
permettre le mouvement de la 


Invitation à 


approfondir 


la réforme liturgique 


Dans une lettre circulaire, pu- 
bliée à la veille de leur départ 
à destination de Rome, Mgr 
l'archevêque et Mgr l'Auxiliai- 
re de St-Boniface invitent clergé 
et fidèles à approfondir le sens 
de la réforme liturgique. 

Leurs Excellences constatent 
que le renouveau liturgique a 
été accueilli avec joie, surtout 
la sainte communion. Elles cons- 
tatent même une certaine impa- 
tience à effectuer des change- 
ments, soit extérieur’, (mobi- 
liers), soit nouveaux (concélé- 
bration), 


Soulignant certains points 
précis, à l'attention du clergé 
(autel “versus populum", concé- 
lébrations multipliées indûment, 
etc), les évêques demandent que 
pendant la prochaine session 
conciliaire on se préoccupe da- 
vantage de la formation liturgi- 
que, en profondeur, en attendant 
de nouvelles directives, après la 
session, 

Leurs Excellences quitteront 
le Canada à Halifax, le diman- 
che 22 août. Mgr J. Robert 
assumera la charge pastorale du 
diocèse pendant leur absence, 


Don du Lac St-Jean à Edmonton: 
tarte aux bleuets et truite 


Le train Montréal-Edmonton 
(Canadien National) qui arrêta 
brièvement à la gare de Winni- 
peg mardi soir contenait 24 gars 
et filles (de 15 à 18 ans) de la 
région du Lac St-Jean, à quel- 
que 180 milles au nord de Qué- 
bec, qui apportent deux précieux 
cadeaux qu'ils devront présenter 
à la ville d'Edmonton: une trui- 


Chemin Ste-Marie 
Des travaux de construction 
sont entrepris, ce mercredi 18 
août, sur le chemin Ste-Marie, 


te Ouananish prise dans le fa- 
meux lac St-Jean et une tarte 
aux bleuets, produits qui ont 
fait la réputation de leur région. 

Ce double cadeau veut 
penser le don fait par la ville 
d'Edmonton au nouveau jardin 
zoologique de St-Félicien, soit 
deux énormes bisons du parc 
Eïk Island, tout près de la ca- 
pitale de l'Alberta, 

Ces 24 jeunes.de St-Félicien, 
d'Alma, de Dolbeau et de Ro- 
berval, Qué. constituent un au- 
tre ur 44 d'étudiants québécois 
qui profitent des offres de voya- 


m- | droi 


du nord du chemin Ste-Anne à | ge de la Commission du Cente- 
l'avenue Guay, annonce la Cor-|naire. On sait que cette Com- 
poration Métropolitaine du|mission prépare le Centenaire 
Grand-Winnipeg. du Canada en 1967 en favorisant 

Pour faciliter la circulation |de nombreux étudiants des di- 


toujours intense aux heures de 
pointe, l'entrepreneur ne com- 
mencera les travaux quotidiens 
qu'à 9 h. du matin. Les ingé- 
nieurs de Métro croient que la 
circulation ne sera jamais sé- 
rieusement bloquée durant la 
période des travaux. 


La formule du district 
fédéral pour 
Ottawa-Hull est écartée 


ou d'un district fédéral, (comme 
celui de Columbia + comprend 
Washington) dans la région mé- 
tropolitaine d'Ottawa-Hull ont 
été rejetées dans un rapport au 
gouvernement de l'Ontario. 

M. Murray Jones, qui a étu- 
dié cette idée pour le compte du 
ministère des Affaires munici- 
pus de l'Ontario, a déclaré que 
‘établissement d'un district fé- 
déral dans la région d'Ottawa- 
Hull pourrait bien être anticons- 
titutionnel. 

“Même s’il était de notre res- 
sort de recommander un tel éta- 
blissement — il n'est pas de no- 
tre ressort de le faire — nous 
ne recommanderions pes la for- 
mation d'un district fédéral par- 
ce qu'une telle recommandation 
impliquerait l'abolition du gou- 
vernement local. 

“Une telle abolition irait à 
l'encontre de nos vues et objec- 
tifs et, de plus, nous doutons 
de la possibilité d'un tel établis- 
sement dans le cadre de la cons- 
titution canadienne”, a ajouté 


ppo M. Jones re- 
jette également l'idée d'une 11e 
province dans la région d'Otta- 
wa-Hull. 

M. Jones souligne, entre au- 
tres points, les problèmes que 
rencontrerait une telle province 
aux points de vue revenus, fis- 
calité, ressources, etc. 


Nouveau docteur au 
Centre Médical Norwood 


Le docteur H. D. Jonasson 
occupe maintenant les an- 
ciens bureaux du docteur Léo 
Desautels au Centre Médical 


gan. 

un diplômé (1957) de l'Ecole 
de Médecine de l'Université 
de Manitoba. 


OTTAWA — De fréquentes 
recommandations tendant à l'é- 
tablissement d'une ile province 


Fu provinces du pays à; 


voyager pour connaître d'autres 
jeunes Canadiens. Jusqu'ici les 
résultats de meilleure compré- 
hension mutuelle sont remar- 
uables entre jeunes de langue 
rançaise et de langue anglaise, 
D'ici 1967, plus de 30,000 étu- 
diants auront ainsi profité de 
voyages semblables, 


ST-BONIFACE —- CK SB - ST-BONIFACE 


1100—Les enfants 


arion et Des 
rojette po ES à sens unique en direction 


aché à la rue 
Aulneau, Il semble que s'il s'a- 
vère impossible de solutionner 


deux sens. 

ible à la ma- 
nts de St-Boni- 
face de se rendre au Collège, 


[au presbytère, au cimetière et 


aussi au Cercle Ouvrier, sans 
être obligés d'aller passer par 
la rue Taché. 

Le chef des pompiers, M. E- 
mery Proulx, partira dimanche 

ur: Saskatoon où se tiendra 

congrès de l'Association des 
chefs de pompiers du Canada. I1 
continuera ensuite ne Van- 
couver pour rendre visite à son 
fils, Arthur, et à sa famille. 

Un citoyen de Lundar, qui a 
un terrain de 20 acres à vendre 
aux abords de Selkirk, croit que 
ce terrain serait avantageux 

ur le client de la ville de St- 

niface qui voulait installer 
une entreprise pour presser les 
carcasses d'automobiles. Le co- 
mité recommanda d'envoyer cet- 
te lettre au client intéressé, 

Mercredi soir à 8 h. aura lieu 
à Transcona une réunion des 
délégués des municipalités à 
l'est de la rivière Rouge, pour 
discuter de problèmes communs. 

Vu les plaintes reçues au su- 
jet de l'opération de Marty’s 
Snack Bar, au coin sud-ouest de 
la rue Provencher et de la rue 
Langevin, le comité de santé et 
des licences recommanda que 
le chef de police fasse une étu- 
de de la situation, surtout en ce 
qui concerne le stationnement 
et LA circulation près de cet en- 


Ce même comité recommanda 
que le comité chargé de la pré- 
paration des FE pme budgé- 
taires pour considère d'y 
inclure une somme pour une 
guerre sans merci contre les 
rats et les souris. En viendra- 
t-on à payer cinq sous pour des 
oreilles de rats ou bien à for- 
mer des régiments de chats? 

Vu que M. Donat Robidoux, 
concierge à l'hôtel de ville, pren- | 
dra sa retraite après le 30 sep- | 
tembre, le greffier sera autorisé | 
à afficher une demande pour 
cette position vacante, 

On demandera aussi au Métro | 
d'étudier les moyens à prendre | 
pour canaliser d'une manière 
efficace la circulation aux che-! 
mins Dawson et 59, et que copie | 
de cette motion soit envoyée au | 
ministère des Travaux public 
de la province. ÿ 

A lundi prochain, 


DIMANCHE 12.00—Nouvelles D 
c 12.10—Chronique sport, 4 au L 
155—O Canada 12.14—Rendez-vous 30—Hier et, 
8.00— Nouvelles 1.00—Nouvelles 1 pus d'hui 
Len pp 2 dimanche 1 J-hemdes-vous DT > + À ou 
à our du ouvelles 
Seigneur, agricoles Fe Mr y 
9.15—Quinze minutes A ep r” jour ee = g ques 
avec ... ù alses de ours | 
9.30—Pour nos malades <a Le Pudhages AR re de se pra | 
9.55— Nouvelles chansons 0— med au micro | 
10.00—Pour nos malades | 2.30— Témoignage jé pr 4 | 
1029—Par monts et 24 vies æ femmes AR OLRSS es | 
r vaux J ouvelles, | 
11. Causerie des Ranch 1030 an demi-heure | 
rcs cs REP 
400—Sélection spéciale | 
LE de age NA 455—Chronique sport, VENDREDI 
1200—Radio-Journal 3.00—Nouvelles 430—Pourquoi | 
1210—Chronique sport. | à15—Tous les garçons, | 359_Brassens et les | 
1215—Musiq ù its les filles Troubadours | 
1225—Nou tes _ 6.00—Nouvelles 8.30—Revue musicale | 
1230— Nations au micro 646—Dans le monde 9.30—Concert d'été | 
600—Vie croissante 6 15." 2 4 788 de Québec | 
k $ ous les garçons, 
FRS re r4 mondain les filles PTS | 
PAR het SAS Le chapeler SAMEDI | 
; . ouvelles, Carnet | 
F00—8t ct 7 y % mondain 7.55—-Nouvelles 
130—Le ‘abaret rs 715—Détente musicale 8.00—Réveille-matin 
soir qui penche D {>< 2e er crue 9.00—Nouvelles | 
Te meute |1100—Est-ce ainsi que | 930 Kendervous | 
9.10—Tour des capital ds ges chez Eaton 
920—Le septième Jour ia FE nsiohies 9.55—Nouvelles 
Met.“ - 2 à à français À 2 Period 
10.30—L'heure exquise 00—No . Pensée travaillant 
1130— Nouvelles, Pensée du soir, Fermeture | 19 55_Nouvelles 
du soir, Fermeture | mmmmmmmmmmmenmmens re votre santé 
LUNDI -américains 
Du lundi au samedi 11.30—Divertissement 
inclusivement 43—Lisons pour les 12.00—Radio-Journal 
intimes 12.10—-Chronique sport. 
6.30—Ouverture 1.30—Interview ou 12.15—Rendez-vous 
6.32—Réveille-matin intermède 12.30—Union des 
640— ournal 8.00—Jazz du Canada électeurs 
6.53—Intermède 815—Les affaires 12.45—Rendez-vous 
654—Chronique sport. de l'Etat 100—Nouvelles 
100—Nouvelles 8.30—Une littérature 1.05—Prévisions 
7105—Réveille-matin en question 110—Condition des 
715—Prière du matin | 930—Théâtre d'Europe tes 


rou 
1.15—Rendez-vous 


7.30— Nouvelles de la balle 125—-Nouvelles 
JA Re 1 a+ yped | 
45—Chronique sport. 3—Avant-première 
748—Réveille-matin MARDI 145— Carrousel | 
155—Nouvelles 430—Hier et, 230—Digest Music Hall | 
; aujourd'hui 3.00—Nouvelles | 
Du lundi au vendredi ad ver dv et 305—Ranch 1050 
inclusivement ê Dance « € re | 
PR 5. dio-Journal | 
800—En attendant gp arçons, 
Miville 830—Place publique PRE 
9.00— Nouvelles 830—Concert de 6.00—Nouvelles 
810-—De la cave au Londres 6.05—Sport 
nier 10.00—Concert 615-Tous les garçons, | 
9.50— ez-vous symphonique les filles 
chez Eaton 1100—Musique d'Améri- | 645-Le chapelet 
955— Nouvelles que Latine 7.00—Nouvelles 
1000—Nouvelles, Marie MERCREDI 705-Carnet mondain | 


Tellier, avocate 
11015—Chantez en 

travaillant 
10.55—Nouvelles 


43%0—Toute la gamme 
130—Veillée à la 
chandelle 


7.15—Détente musicale | 


1100—Jeunesse dorée 8.00—Chansons d'amour d'information 
1115— Visages de 830—Les auteurs 30—Visite aux 

l'amour étrangers chansonniers 
11130—Les Joyeux 930—Concert du | eq me mon d de danse | 
: Troubadours | mercredi 12 ouvelles L 


Les troupes scoutes des paroisses de St-Eugène et de St-Nor. 
bert viennent de déléguer deux de leurs scoutmestres au camp de 
St-Roch-de-Mékinne, dans le diocèse de Trois-Rivières, au Québec, 
où Ils participeront au “cours Radisson pour chefs scouts” du 19 
au 29 août. Les troupes de St-Eugène et de St-Norbert, aidées par 
les Scouts Catholiques du diocèse de St-Boniface, défraient toutes 
les dépenses de leurs délégués, Wayne Lambert, assistant scout: 


mestre des scouts de St-Eugène, 


et Maurice Boissonneault, assis 


tant scoutmestre des scouts de St-Norbert, qui ont quitté St-Boni- 
face ce mardi 17 août, Félicitations aux deux voyageurs, grand 
succès au Cours Radisson et fructueux retour pour le bien des 
scouts franco-manitobains qui profiteront de leurs expériences 


nouvelles, 


Dans deux communiqués dis- 
tincts, le “Comité d'action pour 
la sauvegarde du caractère néer. 
landais du littoral” et le mou. 
vement extrémiste flamand 
“Volksunie"” protestent contre ln 
décision de Mgr De Smedt, évé. 
sd de Bruges, d'autoriser À 
titre temporaire, jusqu'au ler 
septembre prochain, l'emploi de 
la langue française, à coneur 
rence d'un tiers, dans les ser 
mons prononcés dans les égli- 
ses du littoral. 

Dans son communiqué, le 
“Comité d'action pour la sauve- 
garde du caractère néerlandais 
du littoral” déclare notamment 
qu'en dehors des Français et des 
Wallons, la côte belge reçoit la 
visite de nombreux Allemands 
et Anglais et se demande pour 
quoi les facilités linguistiques 
sont accordées uniquement aux 
fidèles francophones, Le Comité 
invite en conclusion les fidèles 
flamands à quitter les églises 
du littoral dès qu'ils entendront 
prononcer les sermons en une 
autre langue que le néerlandais, 


Ne jamais lâcher l'aviron 


Un comité spécial de cinq 
membres vient d'être chargé 
par le gouvernement de la Sas- 
katchewan, d'étudier la question 
du français à la fois comme ma- 
tière et comme langue d'ensel- 
gnement, Nouvelle d'autant plus 
enrourageante qu'elle coïncide 
avec un éditorial du Star-Phoe- 
nix, de Saskatoon, qui qualifie 
de stupide l'opposition d'un petit 
noyau de réactionnaires à l'en. 
seignement du français dans 
cette province, 

Si cet important quotidien nie 
la réalité du biculturalisme en 
affirmant que le Canada est un 
pays à multiples cultures et doit 
le demeurer, il ajoute par con- 
tre: “Nous avons le bilinguisme 
et nous devons apprendre à en 
vivre , . . Nous croyons que 
l’Acte scolaire n'est pas en ac- 
cord avec l'esprit de la Confé. 
dération quand il mentionne 
l'anglais comme seule langue 
d'enseignement et qu'il devrait 
être amendé."” 

Au Manitoba, une victoire mo- 
rale a été enregistrée quand la 
nouvelle législation a permis 
aux catholiques francophones de 
partager gratuitement certains 
services des écoles publiques. 
La vieille mentalité anglo-saxon. 
ne et protestante ainsi ébranlée, 
il reste aux nôtres à décider s'ils 


La Bible vous parle 
Que celui qui donne le fasse 
sans Calcul: celui qui préside, 
avec diligence; celui qui exerce 
la miséricorde, en rayonnant de 
joie, (Rom 12, 8) 


doivent continuer la lutte sur le 
plan confessionnel ou l'orienter 
seulement du côté culturel (lan. 
gue), Tous attendent comme 
une piqûre d'énergie la prochai- 
ne tournée dans l'Ouest de M. 
Lesage, 

A l'autre extrémité du pays, 
on considère l'établissement d'u- 
ne station de relais qui assure- 
rait un service en français À 
quelque 10,000 Acadiens de la 
côte est du Cap-Breton, Si cette 
demande de RadioCanada est 
agréée, il y aura sûrement là 
de quoi nous réjouir, 

Mais il s'écoulera encore des 


années avant que la lutte pour 
le bilinguisme cesse d'être pour 
nous un “rocher de Sicyphe”, 
labeur pénible et sans cesse re: 
naissant, Et René d'Anjou, de 
l'Evangéline, nous le prouve en 
déplorant qu'à la veille des têtes 
du 75e anniversaire de Moncton, 
rien n'ait encore été prévu pour 
leur donner un caractère bilin- 
gue, même si 40 pour cent de 
la population est de langue fran: 
çaise, Comme quoi, pour ramer 
avec succès contre le courant, 
Ü ne faut jamais lâcher l'aviron, 


Renaude LAPOINTE, 
(La Presse), 


nn 


La Détense Civile dit: 


Vous passez un contrat d'assurance contre le feu, non parce que 
vous prévoyez un incendie, mais plutôt par mesure de pan À 
Les plans de survivance sont votre assurance pour diminuer 


les effets d'un désastre, 


von Civile ns ne 
, avenue Portage, Winn L 
Téléphone: 888-2351 mn" 


Maurice Paillé 
Assurances générales 


AUTO — FEU — ACCIDENT 
VIE — CAUTIONNEMENT D'ENTREPRENEURS 


Tél.: 253-9269 
251, avenue Dussault 


Windsor Park 
St-Boniface 6 


œ 


BANQUE ROYALE 


annonce 


L'OUVERTURE 


de sa succursale 


GOULET 


ef 
TACHÉ 


DANS LE 


CENTRE D'ACHATS GOULET 


Services bancaires 


complets 


M. R. C. Wilson, le gérant, ainsi que son personnel, 


vous invitent cordialement à leur rendre visite à notre 
nouvelle succursale dans le Centre d’Acnats Goulet, 
Vous y trouverez tous les services bancaires modernes, 
entre autres, coffrets de sûreté et dépôts de nuit: de 
plus, vous apprécierez certainement notre amabilité en 


affaires! Venez nous rendre visite et ouvrir un compte 


chez nous: nous voulons vous montrer jusqu'à quel 
point ‘’il est agréable de faire affaires avec la Banque 


Royale”, 


|  Lorette 


Prompt rétablissement à M 
Thuribe Ross qui a fait un sé 
jour à l'hôpital St-Bonilace, À 
l'occasion de ja maladie, blu. 


Se spéciallso dons tout gere de 
Len face de l'hbpita) St-Bonitacs) copitonnage et rembourroge 


Téléphone: Chepel 7-3891 
Prutta traits et confseres 
Livrairon dans toute la ville 


Yvonne et Lacie BOULET prop 


449, ovenue Provencher 
Tél: 233-6266 


PIERRE BRUNET, prop. | 
Monuments | 
BRUNET | 

405, rus Bertrand, St-Bonitoce || 
Tél.: 233-7864 


354, rue Marion, Morwood 
Téléphone: CHapel 7-3532 


Nous rempluwuns avec 
soin et prompütude toutes 
les ordonnances de médecins. 
Nous payons Les frais de poste 


fants, sa petite-fille, Mme Rhéal 
Racine et son mari, Ils viennent 
tous de Vancouver et Maillard- 
ville, C.-B. 


GEO. SARAS 
FOURRURES 
513, rue Des Meurons, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-2460 
Réparations et modifications 
Nouveaux manteaux faits sur { 
commande — Entreposage gratuit 
Prix raisonnables 


Téléphone: CEder 3-6102 


Votre coifieur français vous 
otire tous les soins besuté 
tu rue Marion, Norwood. Man. 
Corinne DUFAULT. propriétaire 


!seph Cournoyer et sa fille, Y-| 


ont visité des parents et amis, | 

M. et Mme Elzéar Ferland, | 
de Lorette, accompagnés de M.| 
et Mme Guillaume Ferland, de | 
St-Boniface, ont fait une pro-| 
menade à Montréal. | 


STATION-SERVICE 
PROVENCHER  ||dière, accompagnés de leur fa-| 


PRODUITS SHELL mille, de Flin Flon, ont passé | 


114, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone: 253-7431 Gabriel Lagimodière, leurs frè- 
Essence — Huile — Accesoires 


". . re et belle-soeur, 

ue un | M. et Mme Jean Dufresne et| 

Herman Labossière, prop. leurs quatre enfants, de Mont- 

réal, ont visité les parents de 

Mme Dufresne, M .et Mme Eu- 

|gène Cournoyer, ses frères et | 

BERT'S SERVICE soeurs, dont Mme Almonzor Ma: | 

naigre et sa famille et autres 

Frères Bourgeois, propriétaires parents et amis, 
443, chemin Ste-Anne 

Garage — Réparations de tout 

enre — eus Dunlop 

Produits Texaco 


A l'occasion de la maladie de 
Téléphone: Alpine 3-0769 


|M. Donat Cloutier, de St-Boni- 
Harold M. Black 


| face, autrefois de Lorette, M. et | 
Mme Hervé Cloutier et leurs 
cinq enfants, de Toronto, sont 
OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD. 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


D. PELLAND, propr 
161, ave Provencher, $t-Bonitace 
TELEPHONE: CHapel 7-3319 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Marion Ce 3-3724 


Bervice de ventes et 
de réparations, Scies, Ciseaux, 
Couteaux et Haches aiguisés. 


Soudage et Brasage 
Patne aiguisés et réparés 


venus les visiter et ils se sont 
rendus à Zlorette chez M. et 
Mme Jean Cosrnoyer. 

Etait aussi en promenade chez 
M. et Mme Cournoyer, Mlle 
Noëlla Cloutier, de Vancouver, 
soeur de Mme J. Cournover. 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 


St-Boniface 


-| du dévouement des chefs, 
.|lement de l'expérience de 


quelques jour chez M. et Mme | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Activités d'été de la troupe 


scoute de St-Norbert 


ST-NORBERT — La troupe 
scoute de St-Norbert a tenu son 
camp d'été à Pilot Mound (Swan 


,! Lake), du 5 au 12 juillet. 


À cause du savoir-faire scout, 


| 


e de deuxième classe: Charles 
0Y ; 
Charles Provost et Robert Le 
Clair. 

Une autre activité importante 
du camp: la totémisation. Cet: 
te dernière, dans la vie scoute, 


vons-nous dire, a été bien réussi. | catif qui est une qualité à dé. 
Au camp d'été ‘65, tous les!velopper, Ont été totémisés au 


frères”, en accord avec les diffé. 
rentes activités de la journée, 


|membres de la na pd eu scout "65: 
Plusieu de Lorette | Norbert se sont efforcés vi |peau, aumônier, 
NS RER du côté |vre en véritables frères comme | Gilles Pelland, CP. Hibou dy- 
de Vancouver: M. et Mme Jos.!le propose l'idéal scout. Le thè-|namique; Robert Leclair, C.P 
| Poirier et leur famille: Mme Jo-| me du camp: “Soyons frères”. Fa mr vigoureux; Guy Marion, 

Un “mot du jour” rappelait | CP. 
|vette: MM. et Mmes R, Desau- comment chaque jour nous de-|vost, S.P., Fourmi compréhensi- 
| tels et Cyprien Bohémier, Ils | vions vivre notre thème “Soyons |ve; Gilbert Leclair, S.P.,, Mar. 


Robert Cam: 
Suisse viril; 


LE | 


Lynx tenace; Charles Pro- 


motte travailleuse; Charles Roy, 
Héron viril: Gordon Rouble, 


Ce thème avait aussi un as-| Ours souriant. 


pect spirituel Nous nous som- 
mes efforcés, au Camp, de vi- 
vre une vie communautaire où 


ML et Mme Bernard Lagimo- tout était partagé en frères: tra- | 


vail, jeux, s, sorties, bi- 
vouacs, feu de camp, repos, priè- 


s. 

Sans danger de nous tromper 

nous pouvons dire qu'au camp 
65, la troupe a compris un 2e 

mieux le sens de la rune a- 
ue jour, un ou plusieurs scouts 


| étaient choisis pour animer la 


prière. En leurs propres mots 
et selon l'inspiration du mo- 
ment, 
journée et tout ce qu'elle allait 
com 
matin. Le soir, le même genre 


ide prière personnelle se répé- 
tait avec une note de remercie: | 


ment au Seigneur pour le jour 
bien rempli au contact de la 
nature, 

Toute la trou 
camp la joie de ci de ses 
membres qui ont fait leur pro- 
messe d'aspirant: Florent Bis- 
son et Donald Grégoire; promes- 


ils offraient à Dieu la! 


a partagé au | 


| 
| 


| 


Qui est Zorro? Un dénommé 
Zorro est venu semer de l'agi- 
tation et un u d'inquiétude 
au camp. Si bien qu'il a fallu 


établir une garde de nuit. A tour | 


de rôle, de 11 h. p.m. à 5 h. am, 
les scouts montaient la garde. 
Fait intéressant: pendant cette 
gare. chaque scout notait ses 
mpressions de la nuit dans le 
cahier de la troupe. Malgré tous 
les efforts de la troupe pour 
attraper Zorro, le camp terminé, 


il demeure encore inconnu pour | 


chacun d'eux. 
Vers la fin du camp, les com- 
missaires diocésains nous ont 


rter: c'était la prière du | rendu visite. Ils se sont montrés 


satisfaits de la troupe de St- 
Norbert au camp '65. Une sour- 
dine cependant: la troupe doit 
améliorer son parler français! 

En somme, tous ont raison 
de se dire satisfaits du camp d'é- 
té 65. C'est un encouragement 
pour chacun à devenir meilleur 
scout, 

Heureuse montée à la troupe 
scoute de St-Norbert, 


Téléphone: CHapel 7-8182 


Taché Paint & Glass 


Vendeur des produits 
Benjamin MOORE 
Peintures de la plus haute qualité 
298, avenue Taché, St-Boniface 
Tél: 233-7047 
CE. Jameauit, prop. 


De Gagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 
Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
fulateurs de voltage, démarreurs, 
Carburateurs, pompes À carbu- 
rants, essule-glace, pour révision 

complète et entretien. 

Angle Marion et Des Meurons 
27-3041 — 233-7018 


LEO'S 
ELECTRIC SERVICE 


L. BOISSONNEAULT, prop. 

206, rue Goulet, Norwood 

Entreprise —— Posage de fils 
Réparation 


Téléphone: 233-7694 


Poils disgracieux 
enlevés du visage 
et des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon 
ermanente, Consultation gra- 
uite, Etabli en 1936. DERMIC 
INSTITUTE, 203 Norlyn Medical 
Bldg., 309, rue Hargrave, Win- 
nipeg 2 — Tél: WHitehall 2-4110 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous same les bagages 
tels que: malles, valises, meubles, 
SERVICE RAPIDE 
Appelez toujours 233-7285 
138, rue Aubert, St-Boniface 


J.-J, Robitaille, prop. 


/ LJHARMacIE 
4 ROVENCHER 


La pharmacie de bon accueil 
et de sage conseil où l'on 
parle français en tout temps. 
182, avenue Provencher 


en face de la 
Banque Canadienne Nationale 


Téléphone: 233-1407 


Livraison à domicile 


J.-C. Daoust 


DUFFY 


Service de 
chemises 
3 heures 


Service de 
nettoyage à sec 
eures 


St-Bonitace 


Daoust Grimard Ltd. 


ENTREPRENEURS ELECTRICIENS 
ACCESSOIRES ET INSTALLATIONS ELE JES, 
ARTICLES DE SPORT QUES 


202, ave Provencher, St-Bonitace 


Téléphone: 775-0101 


DÉSSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nettoyage à sec 


Portage et Hargrave 
Téléphone: WHitehall 2-5108 
Ouvert tous les jours: 9 à 5.30 


Delannoy's Electric 
Co. Ltd. 


436, rue Louis Riel 233-5258 


Installation et réparation, 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


ARCHIBALD 
HOCO SERVICE 


Satisfaction garantie Prix modéré 
ARCHIBALD ET PLINQUET 
TELEPHONE: 233-3919 
Maurice Laberge — CE 3-1882 


Entretien et réparations 


de toutes marques res 
Heures: de 9 h, a.m, à 9 h, p.m. 


— Service compétent et garanti — 


Frontenac TV & Radio 


Tél.: 233-6458 
480, ave Provencher, St-Boniface 


Téléphone: CHapel 7-2356 


LAFRENIÈRE 
Sheet Metal Ltd. 


Chauftage — Ventilation 
Climatisation de l'air 
401, rue Youville 
St-Boniface 


SERVICE DE PNEUS COMPLET 
Vulcanisation + Pneus neufs 
et usagés © Batteries 


Baril's Tire Service 


DISTRIBUTEUR DUNLOP 
Beaulieu Frères, propriétaires 
164, ave Provencher, St-Boniface 
Téléphone: CH 7-7468 


Haslund's Auto Service 
Ch. Ste-Marie et Lyndale Dr. 
.GLobe 2-7313 - Norwood, Man. 


Vérifications complètes et répa- 
ration de moteurs, transmissions, 
freins, embrayage, etc 

Nous vulcanisons les pneus sans 
chambre-à-air. 


Tous travaux considérables peu- 
vent être payés au mois. 


GRATTON ELECTRIC 


REPARATIONS 
Brochage résidentiel, 
commercial et industriel 


37, rue St-Pierre 
Téléphone: 284-3509 


Téléphone: 233-7447 
O.-L. Grimard 


‘S TAXI 


à la livre 


& Ibs.... 52-25 


EPARGNEZ EN L'APPORTANT 


Pourquoi risquer de le 


faire vous-même? 


Laissez notre personnel stylé 


le faire pour vous. 


NORWOOD CLEANERS 


288, RUE TACHE 


Tél.: 233-2491 


ne eee emnne” 


| de cas, on a pu observer une rétrac- 


Quarante religieuses des Srs 
de StJoz:eph de St-Hyacinthe 
suivaient la retraite annuelle 
prêchée à leur couvent par le 
R. P, Dallaire, S.J, Mère Jean 
Damascène, assistante-générale 
des S.S.J., de St-Hyacinthe, a 
passé quelques jours au cou- 
vent de Lorette au cours de sa 
visites des couvents de l'Ouest. 


Ste-Rose-du-Lac 


Baseball juvénile 


Le dimanche aprèsmidi 15 
août, eurent lieu ici à Ste-Rose, 
les derniers tournois de l’année 
pour les jeunes de Ste-Rose et 
des villages environnants. L'a- 
pogée de l'après-midi fut la col- 
lation des trophées aux vain- 
queurs des différentes catégo- 
ries: soit, juvéniles (jusqu'à 18 
ans), soit Bantam A (14 ans et 
moins) soit Bantam B (12 ans 
et moins). 

Le tournoi des juvéniles au- 
quel participaient Laurier, Ed- 
dystone, McCreary et Ste-Rose 
fut remporté par Ste-Rose, mais 
non sans quelques joutes très 
chaudement contestées. 


A la douce 


St-Pierre Jolys perdait, de 5 
août dernier, un de ses anciens 
en la personne de M. Xavier 
Joubert. 

Ce digne paroissien a remis 
sa belle âme à Dieu à l’âge de 
82 ans. Il naquit à St-Pierre le 
14 juillet 1883 et sa toute sa 
vie dans cette même paroisse, 

Lui survivent son épouse éplo- 
rée, née Eléonore Laroche, et sa 
famille: Joseph, instituteur à 
Montmartre, Jean, de Victoria- 
ville, P.Q, Louis, Marguerite, 
Augustin, Jeanne (Mme Frank 
Vinet) et Denis, tous de St-Pier- 
re, Rose (Mme Léopold Girard, 
d'Elie, Léon, de St-Charles (ins- 
tituteur à l’école Assiniboia de 
Winnipeg). Deux jeunes enfants 
l'ont précédé dans la tombe. 

Le défunt laisse aussi 28 pe 
titsenfants, deux soeurs, Sr 
Marie-Alexandre, de l'Académie 
Ste-Marie, une soeur adoptive 
Cécile (Mme J.-P. Lessard}, de 
Drummondville, P.Q. ainsi que 
deux frères, Louis et Ambroise, 
de St-Pierre. PAT, Ms 

Une nombreuse assistance au 
service funèbre témoignait de 
l'estime et de la profonde sym- 
pathie des paroissiens pour la 
famille éprouvée, 

M. Joubert laisse après lui le 
souvenir d'une vie de travail et 
de sacrifices, d’une âme droite, 
sincère et forte. Plein d'affec- 
tion et de dévouement pour sa 
large famille, il en était adoré. 
Il était vraiment un yaroissien, 
un père et grand-père affec- 
tueux et exemplaire, 

Il se dévoua plusieurs années 
comme commissaire d'école, pré- 
sident de la Société d'agricultu- 
re, conseiller de la Municipalité 
et président de la coopérative 
de fromage dont il en fut un 
des fondateurs. 

M. l'abbé Pierre Gagné (ne- 
veu), fit la levée du corps et 
chanta le service, assisté des 
RR. PP. Wilfrid Sicotte (autre 
neveu), et Adéodat Gagnon. 

Les porteurs étaient six petits. 
fils du défunt: Paul et René 
Joubert, Gilbert et Raymond Vi- 
net, Guv et Roger Girard. 

La dépouille mortelle repose 
maintenant au cimetière parois- 
sial: espérons que son âme jouit 
déjà des splendeurs célestes. 
Mais puisque telle est notre con- 
dition icibas que difficilement 


venus encourager les joueurs et 
les organisateurs. 

Le tournoi Bantam A était 
contesté par les clubs venant de 
Ste-Amélie, d'Eddystone, Lau- 
rier, McCreary et Ste-Rose, Les 
jeunes de Ste-Rose furent aussi 
les vainqueurs dans cette caté- 
gorie. 

Le tourrol Bantam B fut 
remporté par Ste-Amélie, le 
meilleur club ce jour-là, parmi 
les clubs d'Eddystone, Laurier, 
Ste-Rose et Ste-Amélie, 

Sans aucune hésitation les 
joueurs, les directeurs et les 
entraîneurs de tous les clubs 
doivent être félicités pour leurs 
succès, tant pour la qualité du 
jeu que pour l'esprit sportif ma- 
nifesté au tournoi et au cours de 
l'année. 

Voici les gagnants des diffé- 
rents trophées: Classe juvénile, 
champion de la ligue et gagnant 
des finales, Eddystone mérite 
les trophées offerts par les Che- 
valiers de Colomb de Ste-Rose, 
et par la Caisse Populaire et 
la Chambre de Commerce de 
Laurier respectivement, Le tro- 
phée offert nar M. J. (Stan) 
Bourbonnière fut remporté par 
Laurier, 

Classement Bantam A: cham- 
pion de la ligue: Ste-Rose rem- 
portant le trophée offert par les 
Pères Oblats, de Ste-Rose. Etant 
vainqueurs des finales, le tro- 
phée de la Chambre de Commer- 
ce leur fut offert. Eddystone 
obtint le trophée offert par M. 
Jos. Johnson. 


| 

Classement Bantam B: Cham- 
pion de la ligue, Ste-Amélie, 
mérita le trophée offert par la 
“Co-op” de Ste-Rose, Vainqueurs 
des finales, Eddystone rempor- 
ta le trophée offert par M. Joe 
Delveaux. Le trophée offert par 
M. L. Finney pour le concurrent 
perdant aux finales fut rem- 
porté par Ochre River. 


772 die 
rancls 


Nouvelle substance 
Rétracte les 


Dons quelques années, 
quelques mois peut-être, tu 
t'engageras 


LA à s 
Hémorroïdes nouvelle, SUPANTE 
Une substance cicatrisante exclusive Si tu es logique, cette dé- 


cision te préoccupe. Tu te 
demandes: ‘Dois-je prendre 
un compagnon de vie dans 
la vocation du mariage ou ! 
me consacrer totalement au 
Service du Seigneur’, 


provoque la rétraction des hémorroides 
et la cicatrisation des tissus. 


Un grand institut de recherche vient 
de mettre au point une substance ci- 
catrisante sans pareille pour la ré- 
traction des hémorroïdes, le soulage- 
ment de la démangeaison et la cica- 
trisation des tissus. ; 

Cette substance ne fait pas qu'apai- 
ser les douleurs locales ; dans nombre 


tion notoire des hémorroïdes. 

Mieux encore, l'effet cicatrisant du 
médicament s'est prolongé durant 
plusieurs mois. 

Cette substance aux effets si bien- 
faisants se nomme Ja Bio-Dyne; elle 
aide rapidement à la cicatrisation 
des cellules et stimule la croissance 
des tissus nouveaux. 

La nouvelle Bio-Dyne est offerte 
soit en onguent, soit en suppositoires 
sous le nom de Préparation H. Elle 
est en vente dans toutes les bonnes 
pharmacies et s'accompagne d’une 
offre de remboursement, 


n'est nullement engagée! 


S'odresser à: 


Sr Hélène-de-Jésus, 
supérieure, 

1011, chemin Ste-Morie, 
St-Vitel, Manitoba 

Tél.: AL 6-0056 


| 


C'est pour résoudre un tel problème chez les jeunes filles que 
les religieuses de St-Joseph à Lorette sont prêtes à t'aider. 

Elles t’invitent à vivre dons un foyer d'orientation avec d'ou- 
tres jeunes filles soucieuses de poursuivre des études ou de se per- 


fectionner dans un autre domaine. Des conférences spirituelles et 
doctrinales données par un religieux t'aideront à choisir ta vocotion. 


L'initiative est nouvelle au Manitoba! Profites-en! Ta liberté 


mémoire 


de M. Xavier Joubert 


on se libère de toute peine ex- 
piatrice en l'autre vie, prions 
pour le repos de son âme, “Re. 
quiescat in pace."” 
Remerciements 

La famille Joubert désire re- 
mercier bien sincèrement tous 
les parents et amis qui lui ont 
témoigné de la sympathie à l'oc- 
casion de sa récente épreuve. 
Un grand merci particulier à M. 
l'abbé Lavoie, aux Filles d'Isa- 
belle, aux scouts qui ont eu 
la gentillesse d'assister aux fu- 
nérailles en uniforme, aux 
soeurs oblates, Jésus Marie, et 
Grises, aux Pères du Collège de 
St-Boniface et au salon funé- 
raire Loewen pour leur grande 
délicatesse et compétence, 


REGGIE..….THE HOST 
WITH THE MOST 4 


@ 


Radio et 
télévision 
dons 
chaque 
chambre; 


Stationnement 
gratuit; tarifs 
raisonnables; Au 
coeur de lo ville; 


Service courtois et personnel; 


® Contrôleurs individuels 
de chaleur 


Cuisine ouverte — Repas 
rapides et appétissants 


Salle à manger ‘’Wedge- 
wood'’ — Cuisine de qualité 


Salon ‘Forest’ — Pour un 
peu de relâche 


Salon de la kivière-Rouge 
— Buffet historique 


St. Regis Hotel 


285, rue Smith, Winnipeg 
Téléphone: WH 2-0171 


Les Soeurs de St-Joseph de St-Hyacinthe 
St-Vital et Lorette, Manitoba 


Sr Elisobeth-de-St-Joseph, 
supérieure, 

Couvent St-Joseph, 
Lorette, Manitoba 

Tél.; 381 


promesse de première, | 


| loire 1965-1966. S'adresser à: M. 


[lette. Elle tenait un boucuet 


St-Boniface, le 19 août 1965 


ON DEMANDE 
instituteurs (trices) pour école in 


tam re) ur be À la mémoire de mon grand-père 


primaires. Environ 25 entonts. So- Les années passent et de nou; dans un 
oires du Département indien en |velles pages de l'histoire vien: | durs, où 
plus allocation du nord. Marié ou |nent s'ajouter aux autres. 

célibotaire. Résidence meublée et 
confortoble. Ecrire à: R, P, E Be-| M. po vd ge A on 
|neh, OM, CP, 438, Red Loke, [OO tn Qui\à StVital sur les bords de la 
Ont, Téléphone: 474,  12-103-TL.F, 3 re" pour med vd StVita | rivière - À ns rex © à 
be cr gp © CAS) rude tâche qui s'étalait devant 

ON DEMANDE laquelle, nous, ses héritiers vi-| 


ys où les hivers sont 
hivers isolent l'homn- 


me, 
| En 1899, M. Morier s'installa 
done sur le chemin Ste-Marie 


vons aujourd'hui | lui, La rue Morier parte le nom 

sieurs camps chefs de pa-| représente une étape nouvelle, | Pour l'école consolidée Dandurand : è | de cette famille, pour que nous, 

trouille, et enfin de la bonne | mystérieuse et secrète. Le scout | de Haywood no 2064, dons le vil- Il est difficile de s'imaginer | aujourd'hui, n'oublions pas un 

-| volonté et du désir d'apprendre | totémisé reçoit un nom d'animal! loge de Haywood, 2 instituteurs | u'en 1895, lors de l'arrivée du|des grands hommes de cette 
des jeunes scouts, le camp, pou- | qui le caractérise et un qualifi | (trices) qualifiés pour l'année s5c0- | uébec de M. Morier et de ses | race 


deux frères, St-Vital n'était en| Je garderai le souvenir d'un 
Jean Dheilly, s6c., Haywood, Mon, |Core qu'herbe et broussaille et} homme heureux, d'un homme 
es-tu, | Que le magasin Eaton n'y faisait | humble, très humble qui a su 

ar de livraison — “c'était trop} mourir de la façon dont il a 

oin , .. vécu: courageusement, avec a&- 
Nous, les enfants de ces hom-|mour, avec une foi intense, as- 
courageux, naissons dans |suré que le dur labeur de cette 


L'ÉCOLE GRENIER No 1446 


demande instituteur (trice) qualifié 
pour enseigner les années 4 à 8 et 


[un milieu prospère, développé, terre mérite le bonheur du 
| POS D. pneu y Nul prêt à nous accueillir, Eux, ont | ciel — le bonheur éternel, 
8 de renseignements, s'adresser commencé de rien, avec rien, | P, MORIER. 


| à: Jean Gérordy, sec.-trés., St-Lo- 
| bre, Mon. 


RESTAURANT "TOURIST" 


dans l'hôtel ‘Tourist, 671, rue Taché 
Maintenant sous la direction de 


MME CLAIRE BERNARD 
Repas complets, Goûters, Sandwichs, ete. Prix raisonnables 
Serions heureux de vous recevoir de 7 h du matin à minuit 


s-602-TF. 


LA COMMISSION SCOLAIRE 
DE ST-NORBERT 


Demonde une institutrice en musi- 
[que à temps portiel (un jour ou 
plus por semaine), commençant en 
septembre prochain. S'adresser à 
| Gabriel Cloutier, C.P. 310, St-Nor- 
bert, Mon, Tül.: 284-0905. 
19-865-T.F. 


| ON DEMANDE 


Pour école du village de Richer no 
1026, 3 institutrices bilingues qua: | 
lifiées pour enseigner le français et 
l'anglais aux années 1, 2, 3 et 5 | 
et 6, Une des institutrices doit pou- 
voir enseigner la méthode Cuisenai- 
re, S'odresser à: M. Antoine Cha- 
put, sec.-trés., Richer, Man, 
14-742-TF, 


ON DEMANDE 
Pour école secondaire de Gravel- 
bourg, les instituteurs ou institutri- 
ces suivonts: 


LI L2 
Pharmacie Paquin 
A.-E. PAQUIN, propriétaire 
Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cortes de souhaits françaises pour toute occasion 
157, avenue Provencher, $t-Bonitace Téléphone: CH 7-3863 


Entreprise Générele d'Electricité 


Fontaine & Compagnie 


165, avenue Provencher, St-Bonitace 


a) Un professeur pour physique sis " 
(PSSC ou traditionnelle) et bio- Téléphone: 233-7425 
logie; 


b) Un professeur pour dactylogra- 
phie; 


Un professeur pour 7e année. 


Salaire suivant l'échelle, S'adresser 
à M. A.-H. Lepage, sec.,-trés. Tél.: 
647-2301, C.P, 459, Gravelbourg, 
Sask, 


c) 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


“ON VEND LA PEINTURE QUE VOUS VOULEZ; 
ON DONNE LE SERVICE QUE VOUS DESIREZ." 
“La maison d'approvisionnement des peintres avisés depuis 1908." 


521, rue Horgrave — Tél.: WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


GEORGES BOISJOLI, représentant de 
CO-OP Insurance Serrices 


1700, avenue Portage  Tél.: 888-7911 
3433, chemin Pembina Tél.: GL 2-4724 
Assurances: auto — feu — vie 


19-846-21C, 


Mariage 
GAGNE-—JAMAULT 


En l'église du Précieux-Sang, 
le R. P, À. Lemoine, O.M.I, curé, 
bénissait le samedi 7 août, à 4 h. 
30 p.m, le mariage de Mlle 
Odette Jamault, fille de Mme 
Georges Jamault, de St-Bonifa- 
ce, à M. Gaétan Gagné, de la 
paroisse du Très Saint-Nom-de- 
Jésus à Montréal. 


MM. Normand Deleurme et 
Lionel Aminot, cousins de la 
mariée, agissaient comme gar- 
cons d'honneur, tandis que M. 
André Fouasse, beau-frère de 
la mariée, plaçaient les invités. 


Durant la cérémonie religieu- 
se, le chant fut interprété par 
Mme Anita Frey, de Fort Garry. 
Mille Hamelin, de Fort Garry 
également, touchait l'orgue, 

Au bras de son frère, M. Mar- 
cel Jamault, la mariée portait 
une longue robe de ligne droite 
en poult-de-soie blanc, modèle 
à manches se terminant en poin- 
tes de lis, garni devant d'appli- 
qués de dentelle, Son voile court 
et bouffant était retenu par une 
rose blanche et des muguets, 
Une traîne complétait cette toi- 


JToupin Lumerr 
DA FUEL COMPANY LTD. 4 


388, rue Bertrand, St-Bonitace, Manitoba 
233-7105 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 


MAGASIN DE CHAUSSURES 


Réparations de chaussures 


J.-P. GUAY 


196, avenue Provencher, 
St-Boniface 


Téléphone : CEdar 3-1119 


THE NEW FIGURE SHOP 


Epargnez sur les corsets ‘’Nu-Back‘’ 
BATISTE JACQUARD 
Couleur: chair 


GRANDEURS: 28 à 34 
HANCHES DROITES, MOYENNES ET FORTES 


Prix ordinaire: de $9.00 à $10.00 
Prix d'aubaine: 56.99 
ASSORTIMENT DE BLOUSES 


CENTRE D'ACHATS GOULET 
Angle Taché et Goulet — Tél: 233-1635 


composé de roses blanches, 


Les demoiselles d'honneur, 
Mlles Simone Bazin et Jacque- 
line Magne, amies de la mariée, 
deg de longues robes de 
igne droite à reflets bleu vert, 
Elles étaient coiffées d’une bou- 
cle de même tissu et tenaient 
des bouquets de chrysantèmes 


he, 

La bouquetière, Maryvonne 
Jamault, nièce de la mariée, por- 
tait une robe courte de même 
tissu et couleur que celles des 
demoiselles d'honneur, et tenait 
un minuscule bouquet de chry- 
santèmes de couleur pêche. Le 
petit page, Marc Robitaille, cou- 
sin de la mariée, l'accompagnait. 

Après la cérémonie re dr 
une réception eut lieu à l'hôtel 
Niakwa. M. Wilbrod LeClerc, de 
Montréal, beau-frère de la ma- 
riée, porta le toast en l'honneur 
de la nouvelle épouse, Puis le 
Père Lemoine ajouta des paro- 
les touchantes et offrit ses sou- 
haïts aux jeunes époux. Le ma- 
rié répondit en termes appro- 

riés et remercia spécialement 

me Jamault et ses parents 
gt du Québec en cette occa- 
sion. 

Pour le voyage de noces, la | 
mariée portait un tailleur bleu | 
pâle, chapeau de même teinte | 
avec accessoires blancs. M. et| 
Mme Gagné éliront domicile à 
Montréal, 


FOURRURES GARANTIES 
de toutes sortes 
prêtes à porter ou faites sur commande 
ainsi que 
réparations, remodelage, entreposage 
à des prix raisonnables 


ANT. LANTHIER et FILS 


établis en 1906 
254, RUE MAIN 
TEL.: WH 2-3891 


FAITES VOS PLANS DE 


WINNIPEG 
NORWOOD STAMP 
& COIN SHOP 


ACHETONS ET VENDONS 
TIMBRES ET MONNAIE 
224, Chemin Ste-Marie 
St-Boniface 


Téléphones: 
452-6354 Rés. CH 7-7615 


VOYAGE AVEC ASSURANCE 


Rudy's Furniture 


Plan achot-louage 
de téléviseurs 
$5.00 comptant, $5.00 par mois 
Antene tous canaux 
$1850 installée 


$3.00 PAR VISITE DE SERVICE 


Service et vente de radios 
d'auto, sur les lieux 


Rodios 517.95 et plus 


De tout genre et toute marque 
TECHNICIENS LICENCIES 
Meubles et appareils 

neufs et usagés 
276, rue Tache 


247-9074 et 247-3752 
En soirée: GL 3-1711 


Consultez: 


L'AGENCE DE VOYAGES D'ESCHAMBAULT 


136, avenue Provencher,  St-Boniface 6, Manitoba. 
Téléphone: CE 3-3457 


St-Bonitoce, le 19 ooût 1965 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


A la mémoire duR.P. | 
Louis Moraud, O.M.. 


Nous perdus tm mani | 

| 

Nous étions du même village; | 
et méme enfant au piété faisait 
présager une vie d'apütre, Tren: | 
ans tard nous l'avons | 
profonde. | 
l'oute sa vie [ul dévouée à ses 
chers Indiens: et son plus grand 
bonheur élail de Vivre avec eux 
Il n'avait qu'un désir: mourir” 
au mibeu de ses ouailles' 
Chacune de ses Visiles nous | 
apportait le réconfort d'un ami | 
et l'exemple d'un saint 
nos enfants, pourtant jeunes 
«lors, n'oublieront pas ses récits 
de missions empreints d'une ori 
tinalité exceptionnelle, d'une 
grande humilité et d'une zèle 


te pius 


lEVU avec Une ose 


incomparable pour la gloire de !sont 


Dieu, On ne connaitre jarnais 


Méme | 


nombreux amis étaient heureux 
de le recevoir et de lui faire! 
partager les produits de la fer! 
me. On n'était pas moins géné. | 
reux dans les villages, où tous | 
donnaient en abondance argent 
et provisions, On à môme vu des | 
gens aller visiter le Père à Pa | 
tuanak et l'aider à construire | 
des chapelles. Son souvenir res! 
tera toulours Darmi nous et | 
pulsse-t-1} nous obtenir de mener | 


lune vie sainte afin de lui être} 


un four réunis au ciel 
|” APER 


La 4 
Petite Note 
Voyages ! 
et Mme Gérald Dufresne 


partis dans l'Est où ils! 
visiteront des parents et amis | 


M 


les privations sans nombre im-!pendant trois semaines. 


posées aux missionnaires du 
Nord: climat très froid, travaux 
pénibles, mauvaise nourriture, 
ete 


Le Père Moraud nous avoua | ront leur frère, beau-frère et on 


in tour qu'il n'avait pas mangé 
de fraises depuis 18 ans”, 


Ses | 


M. et Mme Lucien Grenier et 
leur fils, Raymond, sont partis | 
pour un voyage de trois semai:| 
nes en Californie où lis visite 


cle, M. Emile Perreault, et des 
amis. 


St-Bonitace 


Billinkhoff's Ltd. 


Bois de construction et contre-plaqués 


DEMANDEZ À VOIR M. MARCEL MARCOUX 


625, rue Marion len face de Canada Packers) 


Tél.: 233-7121 


A Radio-Canada 


GUY BOUCHER 
De la dynamite! 
par Gisèle THEROUX 


Pour vous décrire une scène 
“Cyrano”, Guy Boucher n'a 
assez de ses gestes habi- 
ll se lève, gesticule, avan 


de 
pas 
tuels 


met son adversaire À plat, Guy 
Boucher, c'est la jeunesse, l'en- 
thousiasme, l'amour du théâtre 
personnifiés. D'ailleurs, il ne ré- 


cher nous apprend qu'à l'a 

WI Îl aura une émisrion pa 
semaine à “Jeunesse oblige”, 5a 
participation à Celle €rmission 


Bo 


se poursuivra donc et, pour pa 
tenaire, il aura, devinez, nulle 
autre que Geneviève Bujold. En 
semble, en effet, pendant qua 
torxe mois, ls ont animé cetle 
émission. Ils forment un tan 
dem formidable, jeune, dynami 


que, amoureux du théâtre 
Comme projets, Guy Boucher 
caresse celui de fonder une trou 
de théâtre à St-Hilaire où il, 
abite maintenant. Peut-être ce 
rêve se réaliseratil bientôt? 
Côté disque, Guy Boucher vient 
d'enregistrer un “45 tours” et 
un enregistrement longue durée 
est prévu aussi pour l'automne 
Et il y a le “10” qui lui fait de 
l'oeil ,.. Nous le verrons aussi 
au cours de l'été, en plus de son 
émission “Jeunesse oblige”, à 
quelques émissions de variétés 
A cette émission du samedi 
soir, Guy Boucher écrit les tex 
tes de la “partie chansonniers 


| 11 choisit aussi les artistes invi- 


|ce, brandit une épée imaginaire, | 


ve que de cela: faire du théâtre, | 


un jour, au Canada; faire partie 
d'une troupe permanente, 

Les téléspectateurs peuvent 
présentement voir ce jeune Co 
médien dans le rôle d'animateur 
à l'émission du samedi soir de 
Jeunesse oblige”. On lui a con 
fié la partie de l'émission ron 
sacrée à nos chansonniers 

Car pour la saison d'été, “Jeu 
nesse oblige” à fait peau neuve. 
L'émission est diffusée une fois 
la semaine, le samedi à 7 h. du 
soir avec, en tête, trois anima- 
teurs: Michel Garneau pour le 


tés. Au cours de la série, nous 
aurons le plaisir de voir et d'en 
tendre Gaëtane Létourneau, Clé 
mence DesRochers, Michel Lou 
vain (pour qui Guy Boucher a 
beaucoup d'admiration), Jean: 
Pierre Ferland, Robert Charle- 


bois, Daniel Guérard et plu 
sieurs autres 
Chaussé d'espadrilles, panta 


lon bleu et tricot assorti, Guy 
Boucher a l'air d'un collégien 
en vacances. Le jour méme où 
je l'ai rencontré, il fétait ses 23 
ans, À 17 ans, il fondait à St 
Hyacinthe, sa ville natale, une 
troupe de théâtre: “Le donjon" 
A 20 ans, il entrait au Conser: 
vatoire national et, dès sa sor 
tie, après quelques apparitions 
dans des téléromans, il faisait 
ses débuts d'animateur à “Jeu 
nesse oblige”. 


Et voilà le cycle! Le début du 
cycle, car la carrière de ce jeune 


comédien s'annonce fulgurante. 


Poge 5 


+ 


L'Association à l'Oeuvre 


Congrès de l'A.CE.L.F. 

M. Raymond Bernier, préai 
dent général de l'Association 
d'Education assiste actuellement 
en qualité de délégué de l'A. 
CFM. au congrès de l'ACE 
L.F. (Association Canadienne 
des Educateurs de Langue Fran 
çoise), Ce congrès, 1 dix-huitié. 
me de l'A.CEL.F, se tient cette 
année à Halifax du 16 au 20 août 
et est centré sur le thème: “Sens 
international et solidarité hu 
maine 

Son Exec. Mgr M. Baudoux 
de StBoniface, doit y diriger ! 
commission no 1, le mardi 1 
anût, et y développer le sujet 
“Sens international et réalités 
religieuses”, 


il 
: 


Carrefour 1965 
Grâce à la générosité de la 
Société St Jean-Baptiste de Qué. 
bec, trois jeunes Franco-manito- 
Jains assistent 
gratuitement, au camp “Carre- 
four 1965", 
ciêété St-Jean-Baptiste de Qué 
bec, à Baie St-Paul, du 16 au 23 
août 
Il s'agit de MM, Louis Dubé, 
de La Broquerie, Donald Toupin, 
de St-Boniface, et Denis Labos 
sière, de la paroisse des Sts- 
Martyrs-Canadiens à St:Bonifa 
ce, tous trois membres de la 
Relève; ils ont été délégués à 
ce camp conjointement par la 
Relève et l'Association d'Educa 
tion 
Ce camp constitue un point de 
rencontre entre jeunes Cana: 
diens français de tout le 


intéressants. Différentes 
tions d'actualité y feront l'objet 
de sessions d'information, et de 
sessions d'études, dont voici les 
grandes lignes: 


Sessions d'information: Ds 


actuellement, | 


organisé par la So-| 


pays | 
et le programme en est des plus | 
ques: | 


es, LA Coopération de N 


Déralion économique 

Sessions d'études: Le boisir 
notions et évolution 
Le jeu. valeur humaine, culture 
et sport: La jeunesse: les phé 
nomènes d'aulourd'hui, la déèlin 
quance, La culture française: ! 
au Canada et dans le monde 
Les organismes internationaux 
et les problèmes mondiaux 

Outre ces séances de travail, 
le camp comprend aussi un pro 
gramme récréatif et une excur 
sion 


votre 


historique 


Clinique nationale 

pour moniteurs et monitrices 

En sa qualité de membre actif | 
de l'Association Canadienne des ! 
Centres de Loisirs, l'Association | 
d'Education a eu le privilège | 
d'envoyer un délégué à la deu: | 
xième clinique nationale pour | 
moniteurs et monitrices, qui se | 
tiendra du 22 au 28 août à Ste- 
Agathe-des- Monts, PQ 

Le délégué de l'Association | 
est M. Lucien Loiselle, de St 
Boniface, dont le talent sportif, 
entre autres, est bien connu 
dans les milieux scouts de St! 
Boniface | 

Les frais de transport et de 
participation de notre délégué | 
{sont défrayés par l'Association | 
Canadienne des Centres de Loi. 
sirs, et par un octroi du Minis. 
tère fédéral de la Santé et du! 
Bien-être social | 


Succès du Cercle Molière 

“Les Projecteurs” de Guy 
Gauthier et “Les deux têtus de 
Cabastran"” de Félix Leclerc! 
ont été présentés les 13, 14 et 15! 
août par ie Cercle Molière, à son | 
local, au sous-sol de la basilique, ! 
De nombreuses personnes n'ont | 
pu être admises à la représen-| 
tation, la salle étant comble, | 

Nous sommes heureux de sour- 


| folklore dûment 


sérieux, Îls ont un gérant: Geur 
ges Lebel, 
Voilà! Maintenant, qu'est ce 


qu'ils font, les Cailioux 
ls font du folklore 

C'est pas toujours drôle, du 
folklore, on pense à des con 
plaintes qui durent un quart 
d'heure, on pense à des salles 
paruissiales où sous prètexte de 
moralité et par opposition à la 
danse et à la chanson dite mo 
derne, on impose aux jeunes un 
censuré pour 
les besoins de la cause: on pen 
sæ à l'abbé Gadbois, à la “bonne 
chanson"! 

Le vrai folklore est, ici, isolé, 
coupé de ses sources, méprisé 
souvent et peu citadin. Le folx 
lore, ici c'est aussi la bohomie 
d'Alan Mills, la jovialité d'Hélè 
ne Baillargeon, le sens du spec: 
tacle de Jacques Labrecque, la 
pureté de Raoul Roy, la jeunes 
se des “Highwaymen", 

Mais voilà que ce groupe de 
jeunes s'empare du folklore, dé 
cide que Ça leur appartient et 
qu'en le chantant vivant, ils le 


rendraient aux jeunes comme 
aux vieux. Ils ont deux long 
jeu à leur crédit et quelques 


disques 45 tours. 

Les Cailloux ont écouté les 
nombreux groupes américains 
qui chantent leur folklore et ce 
lui des autres, enfin les “folk 
singers". 

L'Association Québec-Manito 
ba présente deux récitals des 
“Cailloux”, jeudi et vendredi, 
soit les 19 et 20 août, à l'Institut 
Collégial St-Joseph. Les récitals 
commenceront à 8 h. 30 du soir 

Læs billets pour adultes: $1.50; 
pour étudiants: $1.00 

EN VENTE: à St-Boniface: 
au poste de CKSB, à Lumen, 
Chez Lumen; à La Broquerie: 
à la quincaillerie Choiselat, 
Chez Boily, à la Coopérative; 
à StLéon: à la Coopérative; À 
St-Jean-Baptiste: à la Coopéra 


namique des groupes et techni- | ligner cet autre succès du Cercle | tive; à St-Plerre: aux Copains: 


LAWN-BOY 


NETTOIE PAR 
ASPIRATION 


en coupant 


avec l'exclusit collecteur 
d'herbe qui ne s'obstrue 
pas et est facile à vider 


DEMARRAGE 
AU BOUT DU DOIGT 


réduit l'ettort de mise 
en morche de 94% 


/ ) jazz: Michel Trahan pour le yé- | Quand je le disais que Guy Bou: | ques de la discussion: Initiation Molière qui a dû prévoir d'au. |À St-Norbort: M. André Gau 
BRUNO S d RICHARD S vé et Guy Boucher pour les|cher, c'est de la dynamite! J'ai! aux institutions politiques du|tres représentations de ces piè-|tron, 452-0676; à la Plage Al: 
an chansonniers. | à peine pu, au cours de ce billet, | Canada: Les réalités sociales du | Ces, malgré la période des vacan-|bert: Camp Notre-Dame, a/s ks 
Non seulement Guy Boucher |effleurer les projets et les am-| Canada français; Socialisation | Ces, et de ie féliciter, ainsi que | Mlle Lucette Bérard R. À. SABOURIN 
BEAUTY SALON s'intéresse à nos chansonniers, | bitions qui le hantent, et socialisme, réalités différen. | °e jeune auteur de talent de St:| N. P. 


mais il les interprète bien; dans | 
le tour de chant qu'il donne dans | 
une boîte à chansons et au ca-; 
baret, Y figurent, une chanson 
de Claude Léveillée et une autre 
de Gilles Vigneault, Il chante! 
aussi Jean Ferrat et Alain Bar- 
riere. 

Vous rentrez d'Europe, 
\n'est-ce pas, Guy Boucher? 

Oui, j'y ai passé un an. Je 
ne suis de retour que depuis 
quelques semaines, et, pour moi, 
iles choses ont démarré rapide- 
ment. 
Qu'avez-vous fait à Paris? | 
. D'abord, j'ai respiré. Puis, 
| j'ai vu beaucoup de théâtre. Et 
| j'ai établi beaucoup de contacts; 
|j'ai rencontré énormément de| 


Boniface, Guy Gauthier 
Le Comité de publicité 
de l'AE.C.F.M. 


Tondeuses à goxon à moteur 
Moteurs hors bord 


Centre d'achats Goulet Tel.: 233-3146 


Ventes et Service 
1005, chemin Ste-Morie 
St-Vital, Man. 
Tél.: AL 3-4819 


—— 
2 
AT L | 


Les Cailloux! at-on 


Touage, Alignement des roues, 
Réparations, Réglage, Service de || 
| LES CAILLOUX! A cause de 
| Vigneault? Süûürement., A cause 


freins, Pneus, essence et huile 
760, rue St-Joseph 247-4533 
|de Lapierre, bien sûr, Yves La- 
| pierre, le directeur du groupe, 


Gérard Privé, propriétaire 
basse, guitariste, qui double au 


banjo et s'occupe aussi des ar- 
MAURICE E. SABOURIN LTD. 


rangements, | 
Assurances de tous genres 


AUSSI 


ADRIENNE'S Beauty Salon 


Tel,: CE 3-5042 


Un produit nouveau fait 
tenir parfaitement 
les dentiers! 


Une découverte sensationnelle, le ‘‘Cushion Grip "®, fait tenir parfai- 
tement les fausses dents, sans ennuis, comme un moule de dentiste! 
Sans goût! Rien à préparer! Une seule application dure plusieurs mois! 


Après de longues années de racherche, la 
science moderne à mis au point un procédé 
remarquable qui fait tenir les fausses dents 
bien en place, sans ennuis, ni claquement, 
ni glissement sans avoir recours aux pâtes 
st poudres d'autrefois! I! s'agit du 
| CUSHION GRIP, plastique souple et doux, 
qui fait tenir les dentiers parfaitement, par 
la succion. 

CUSHION GRIP est facile à employer-rien 
à préparer! En pressent sur le tube, vous 
on appliquez sur le dentier, vous mettez 
vos fausses dents dans votre bouche et 


105 2, rue Marion 


Opératrices d'expérience et de langue française. 
Venez avec où sans rendez-vous. 


HEURES D'AFFAIRES 
Jeudi et vendredi: 9 h. a.m,. à 9 h, p.m. 
Les autres jours: 9 h. a.m, à 6 h, p.m. 


PERMANENTES: Prix rég., $7.50 et plus 


; | gens du métier, là-bas. 
Û COUPON : | Vous revenez donc avec 
Présentez ce coupon et vous recevrez un quelque chose en plus? Quoi? 
Je sais plus et mieux où| 
je vais, ce que je veux et ee 
|moyens à prendre pour attein- 
| dre mon but. 
| Au cours de l'entretien, Guy 


Les Cailloux: quatre copains | 
de collège, qui travaillent en-! 
semble depuis un an et demi. 

Jean-Pierre Goulet, le ténor, 
guitariste, est le présenteur. 

Jean Fortier, le baryton, gui. | 
tare lui aussi, est le soliste. | 

Robert Jourdain, le second ba: | 
ryton, guitare basse, ben oui, | 
guitare basse: avec de bonnes 
cordes, on accorde et on a une | 
guitare basse, | 

LES CAILLOUX sont ingé- 
nieux et comme ils sont aussi | 


vous mordez. À l'instant même, CUSHION 
GRIP épouse le contour de le bouche et 
des gencives pour faire tenir parfaitement 
le dentier en place par la succion. Plus 
d'ennuis. Une seule application dure plu- 
sieurs mois, même en nettoyant le dentier 
chaque soir. Et si vous désirez faire dispa- 
raltre l'application de CUSHION GRIP, rien 
n'est plus facile. De plus, CUSHION GRIP 
est tout indiqué pour les dentiers usés. 
Épargnez 736. Pour faire un essai, envoyez 
25€ avec vos nom et adresse à PHARMACO, 
3535 Bd Métropolitain, Pointe-Claire, P.0. 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone: 233-7351 


Valeurs 
exceptionnelles 


Economies 
remarquables 


Velours côtelé de luxe 
pour l'automne 


OUVERTURE DES CLASSES! 


Achat 
spectaculaire 
Woolworth's 


La jupe, valeur de l'année, 
des jeunes adultes ou dames 
Jupe de velours côtelé 


Grondeurs: 10 à 18 


prix $3.99 


Quol achat! 


Demi-jupon pour dames 


2 pour $1.97 


Collants sans couture 


Nylon extensible 100% 
pour toute la famille 


Jumper de velours côtelé 
pour demoiselles ou dames 
de valeur sensationnelle 


$2.99 


De fabrication canadienne pour jeunes 


Ads hototidiinit “On: todos | ds lots La valsuride l'actét ion fait 44 ji Verm-en Canadiens. Nylon extensible 100% avec À panneau 
côtelé pour adolescentes ou dames, pour Pr gr Ven HUE coût Li à. ill ; 14" 
u ’ id 
Se NU ms RE TE ET taille élastique large pour confort et de 3/2" de dentelle 
piècement doublé, et détachable à l'épaule, éclair à l'arrière, Lavable aussi! Couleurs: rou- usage maximum, j 
Couleurs: noir, rouge ou bleu royal. ge, bleu royel, vert et brun, FRE 
Bébés, Taille Adolescentes 
Valeur remarquable! Chaussettes Bermudes en nylon 6 à 18 mois $1 00 10 à 12 ans $l 39 Blanc cd 
Demi-jupon pour jeunes filles Bébés grouillants — Demoiselles Bébés Dr 0 en couleur, 
Grandeur unique, 100% nylon exten- trad $1.00 12 à 14e s 
Tricot de voÿon sible, à dessins, blanches et de couleur. Dames: petites, Grandeurs: 
Grandeurs: 8 à 14 st Enfants $1 29 Miph éyrésad ] 89 F 
Bebes Demoisel 4à 6 ons " grandes $ : petites, 
$1 00 Grandeurs: 6 à 72 8 à 9 Fillett ; I d moyennes 
illettes oute la gamme des 
. 59c 59c 7 à 9 ans $1 39 couleurs attrayantes grandes 4 


Spécial! Cahiers 


Prix de retour à l'école 


Paquet de 8 


77c 


* 


Cartable 5 dans 1 
52.99 complet 


L'ensemble contient 1 cartable en 
plastique de 2 pouces pour feuillets 
volants, 5 cahiers, | ensemble en plas- 
tique d'étiquettes de division, 150 
feuilles de papier rayé, 40 feuilles 
unies. Valeur 53.90. Nous ne pouvons 
répéter cette offre. 


ù Bottes de balon-panier 
Hy! Flyer 


Ü 


Paquet de 5 


Cahiers Hilroy 
à 3 anneaux 


Serviette de cuir 


Produit de qualité, serviette de cuir à 3 com- 
portiments, serrure ovec clé, à charpente d'e- 
cier. Prix speciol pour le réouverture des clas- 1 ; i 
ses. Chez Woolworth's. Aubaine spectaculaire. Prix régulier 69c 
Jeunes hommes. Pointures: 1 à 5 52,29 
plémentaires. Ligné avec marge. Paquet de 8. 


Prix très très bas $4.8 8 maintenant 37c 52.19 ee fr À 


WOOLWORTH 259. rue Marion, St-Boniface 


Enfonts, Pointures: 5 à 10 51.79 
Adolescents. Pointures: 11 à 13 51.99 


Fameux cahier Campus à feuilles volantes sup- 


Hommes. Pointures: 6 à 12 


a 


Pour obtenir des renseigne- 
ments supplementaires où pour 
raprimer des opinions sur les 
émissions de CHWPT, signalez 
7114-2541, poste 245, ou écrivez 
aux Services de publicité, So- 
cieté Radio-Canada, 541, avenue 
Portage, Winnipeg. Adressez- 
rous en français. 


Les éwingle Singers 
j « 
s pe 


cu 


h 
soit du re 
M4 Radio-Canada 
pourront applaudir, à l'émission 
"En vacarm le célé 
bre ensemble choral les 5wWingie 
Singers de Paris 

Lu ont enregistre des disques 
[ls ont chanté à Paris et en pro 
vince, Ils se sont balades à tra 
vers toute l'Europe. Lis sont ve 
nus au Canada où Îls ont rem- 


Jundi süt, à 9 


les 1e lLateurs 


uu (rançais 


ee ave 


porté un triomphe à la Place 
des Arts en novembre 1964 
Lors de leur passage à Mont 
réal, le réalisateur Marcel Bris- 
son A fait cet enregistrement 
pour la série “En vacances a- 
vec qu'on verra le 23 août 

Pour présenter les Swingle 


Singers aux téléspectateurs Ca 
nadiens, Brisson a fait 
appel à un jazzman réputé au 
Canada français, au poêle et 
seripteur Yves Préfontaine, Nul 
mieux que lui ne pouvait met 


Marcel 


tre en valeur les qualités ex 
ceptionnelles du choeur des 
Swingle Singers. Comme les 


membres de l'ensemble parisien, 
Yves Préfontaine se passionne 
pour la musique classique et 
pour la musique de jazz, Il ne 
voit aucune contradiction dans 
ce goût pour deux formes d'ex- 


pression musicale si différentes | 


et il s'en explique, tout en ex- 
pliquant les Swingle Singers: 
“Il y a deux sortes de méloma- 
nes dangereux: ceux qui n'ai- 
ment que la musique classique 
et détestent le jazz et ceux qui 
n'aiment que le jazz et détesten 


Pour tout ce qui 
concerne Vos 
voyages 


Contactez votre agent 
du Canadien Pacifique 
ou votre 

agent de voyage! 
Nogon observatoire à dôme 
panoramique 
Torit d'épargne par voie 
ferrée 
Croisières en Alaska et 
les Grands Lacs. 
Hôtels et centres de villégia- 
ture par tout le Canada. 


sur 


Réservetions sur les paquebots 
pour voyoge en Europe ou 
croisières hivernales. 

Lignes aériennes à travers le 
Conada et reliant les cinq 
continents. 


Pour renseignements et réserva- 
tions, contactez M. Henri D'’Es- 
chambault, votre agent, Canadien 
Pacifique, 136, avenue Provencher, 
St-Boniface, Man. 


VOYAGEZ 


Trains/Camions 
Paquebots/Avions 
Hôtels/Télécommunications 
Le système de transport 
le plus complet au monde. 


| C CBWFT | 
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serait pas de colère, mais de joie, 
car Bach est, par essence, le 
musicien de la jeunesse et de 
la générosité”, 


Les échanges inter-régionaux 


A Montréal, les téléspecta- 
teurs de CBMT ont l'occasion de 
voir, cet été, la série d'émissions 
d'affaires publiques “Eye to 
Eye”, réalisée et diffusée à Win- 
nipeg l'hiver dernier. A St-Jean, 
Terre-Neuve, les téléspectateurs 
peuvent assister à la série sur la 
vie en Alberta, en Saskatchewan 

let au Manitoba intitulée “Prai- 
rie Profile”. A CBHT de Hali- 
fax, on diffuse “Alberta Game 
Farm”, une série sur le zoo de 
M. Al Oemning, situé près d'Ed 
monton, une autre réalisation 
de Winnipeg. 


Ces émissions font partie d'un 


programme d'échanges entre les | 
neuf centres de production ré-| 
et | 


gionaux de Radio-Canada, 
comptent pour une tranche im- 
portante 
tions de Radio-Canada. A l'au- 
tomne 1961, on pouvait compter 
|cinq ou six séries d'émissions 
en circulation parmi les régions 
| de la Société; cet été, on compte 
| 27 séries, soit environ 400 émis- 
sions. 

Quelle est la raison d'être de 
|ce programme d'échange? “Il y 
len a plusieurs, de déclarer M. 
| John MacRae, agent de l'Auto- 
publicité-Programmes à Otta- 
| wa; d'abord, il permet à Radio- 
| Canada de remplir une de ses 
fonctions les plus importantes, 
celle de | gimngand une région du 
| Canada une autre, La plupart 
des téléspectateurs savent en 
effet que certaines productions 
régionales sont diffusées au ré- 
seau, mais le domaine de l'é- 
change régionale prend de plus 
en plus d'envergure pour ce qui 
a trait à parfaire notre com- 
préhension des intérêts et des 
activités de nos concitoyens ca- 
nadiens”. “Ces échanges per- 
mettent en outre un auditoire 
[plus étendu aux artistes bien 


| émissions permettent d'augmen- 


| canadien de l'horaire, par consé- 
[et de réduire l'importation 
| ‘émissions de l'étranger”. 


| L’échange entre les réseaux 
anglais et fran revêt une im- 
portance particulière à l'état 
présent du biculturisme cana- 
dien. “Si une émission de va- 
iriétés est suffisamment inté- 
|ressante, disait M. Bill Harper, 
| directeur des programmes à 
| CBHT de Halifax, si la musique, 
le chant et le mime sont diver- 
tissants par eux-mêmes, l'audi- 
| toire la trouvera invariablement 
à son goût”. A preuve, Halifax, 
Toronto et Vancouver ont ins- 
crit à leur horaire, cet été, l'é- 
mission ‘“Sérénade” du réseau 
français, 

D'un océan à l’autre, les émis- 
| sions “Cuisine”, réaiisée à Van- 
|couver, et “Wheelspin”, une é- 
{mission sur l’auto-sport de To- 
|ronto, sont diffusées à l'antenne 
de six autres stations. ‘“Shoe- 
string Theatre”, une série dra- 
matique réalisée à Montréal, est 
| diffusée cet été à Ottawa, 

D'autres échanges ont été 
| rendus possibles à la suite d'une 
entente conclue avec l'Ameri- 
Ican Federation of Musicians 
quant aux droits d'enregistre- 
ment. Les centres de Montréal, 
| Toronto et Vancouver ont main- 
! tenant cinq séries musicales dis- 
| ponibles à cette fin. 


La Cie PARENT Ltée 


COURTIERS 


462, édifice Grain xchange, 
Winnipeg, Man. 
Téléphone: WHitehall 2-6634 


LE PÉLERINAGE DIOCÉSAIN 


à la Grotte de Notre-Dame-de-Lourdes 


à St-Malo 


| connus dans leur région, et les | 


{ter le pourcentage du contenu | 


5.20—-Panique 
900—-En vacances avec 


92%--Chasse et pêche 
10 00P 5 
10.30Cinéma 
“Les trois Corsaires 


MARDI 24 AOUT 
5.15—-Bobino 
545-Des fourmis et des hommes 
6.15. Téléjournal 
6.2%0--Mes trois fils 
100-Caméra ‘65 


FIL 


SERVICE DE PRESSE 
Office catholique national 
des Techniques de diffusion 


Samedi 21 août 
8 h. 30 — Les insurgés: E.-U, 


de l'horaire des sta-!1949. Drame historique de J.|ten. 


| Huston avec Jennifer Jones et 
|John Garfield. Des révolu- 
|tionnaires tentent de tuer Îles 
chefs du gouvernement cubain. 
…— Sujet intéressant, Atmosphé- 
(re bien rendue, Bonne interpré- 
|tation. — Sujet pour adultes. 
| 10 h. 30 — Coplan prend des 
risques: Fr. It. Bel. 1964. Film 
| d'espionnage de M. Labro avec 
Dominique Paturel et Virna 
| Lisi. — Coplan est à la recher- 
|che d'un réacteur volé par des 
espions. — Conventionnel., Mise 
en scène correcte, Jeu aisé des 
interprètes, -— Excès de violen- 
ce. Adultes, des réserves, 
Dimanche 22 août 

9 h. — Le cas du docteur Lau- 
rent: Fr, 1956. Documentaire 
| romancé de J.-P, Chanois avec 
Jean Gabin et Nicole Courcel. 
— Un médecin prône les métho- 
des de l'accouchement sans dou- 
leur, — Thème attachant. Ex- 
cellente interprétation de Gabin. 
Eléments sitifs, Stricte- 
ment pour adultes, 

10 h. 30 — Paris Music-Hall: 
Fr, 1957. Comédie musicale de 
S. Cordier avec Mick Micheyl 
et Geneviève Kervine, — La re- 
cherche d'une nouvelle vedette 
| par le directeur d'un music-hall 
lentraine des complications. — 
Fantaisiste, Sans prétention. In- 
terprètes dynamiques, At- 
mosphère assez libre. Adultes, 

Lundi 23 août 

10 h, 30 — Les trois Corsali- 
\res: It. 1952. Film de cape et 
d'épée de M. Soldati avec Marc 
Lawrence et Renato Salvatori. 
Trois jeunes gens décident 
Ide tuer js meurtrier de leur 
| père. — Film de série, Interpré- 
[tation convenable, — Scènes 
|osées. Adultes, des réserves, 


515—Bobino 

| 545—Radisson 
6.15—Téléjournal 
6.2%0—-Gendar 
106-Conna 


Royale 
we du monde 
600-F. Pourcel et sun orchestre 
430-Cinéma internationa) 
Le voleur de Damas" 
1015—Eve-mémoire 
| 10.30--Cinéma 
| “Natercia” 


MS 


ñ 


| Mardi 24 août 
10 h. 30 — Musique dans les 
|ténèbres: Suè, 1948. Comédie 
| dramatique d'I, Bergman avec 
| Mai Zetterling et Birger Malms- 
— Un musicien aveugle 
honteusement exploité trouve 
| finalement le bonheur. — Réali- 
|sation intéressante et soignée. 
| Bonne interprétation. Scène 
: d'exhibitionnisme. Déconseillé, 


Î Mercredi 25 août 

| 10 h. 30 — Alina ou la fille 
| sans voiles: It, 1950, Drame pas- 
| sionnel de G, Pastina avec Gina 
| Lollobrigida et Amedeo Nazzari. 
| A la mort de son mari, une 
| jeune femme prend la tête d'une 
bande de fraudeurs. — Médio- 
|cre. Peu intéressant. — Milieu 
|interlope, Conduite libre, Adul- 
tes, des réserves, 


Jeudi 26 août 
10 h. 30 — La loi des hommes: 
Fr. 1961. Film policier de C. 
Gérard avec Micheline Presle et 
Philippe Leroy. — Un policier 
poursuit une jeune femme qu'il 
croit coupable d'un hold-up. — 
Construction boiteuse. Invrai- 
semblances. Bonne interpréta- 
tion, — Confusion des valeurs, 

Adultes, des réserves. 


Vendredi 27 août 

8 h. 30 — Le voleur de Da- 
mas: It. 1964. Film d'aventures 
de M. Amendola avec Tony Rus- 
sell et Luciana Gilli, — Un vo. 
leur se joint aux rebelles sy- 
riens en lutte contre les Ro- 
mains, Film de série. Hu- 
mour, Mise en scène satisfai- 
sante, — Adultes et adolescents, 

10 h, 30 — Natercia: Fr. 1960. 
Drame psychologique de P. 
Kast avec Pierre Vaneck et Cla- 
ra d'Ovar, — Un jeune intellec- 
tuel réussit à tourner un film 
grâce à une veuve jeune et ri- 
che. — Soigné mais froid, Psy- 
chologie peu profonde, Passages 
réussis, Bons interprètes, 
Éan présentée comme chose 
normale. Adultes, des réserves, 


Funérailles de Mme À. Labelle, 


à Ste-Agathe, Man., le 26 juillet 


|  STE-AGATHE — Le jeudi 22 
juillet s'éteignait paisiblement à 
la résidence Ste-Thérèse, d'Ot- 
| terburne, Mme Angélina Labelle 
| (née Dumesnil), épouse de feu 
{Joseph Labelle, Elle était âgée 
| de 84 ans et 10 mois. 
| Née à Côteau-Station, le 31 
| août, 1880, elle arrivait au Ma: 
|nitoba avec ses parents vers l'à- 
| ge de sept ans. Demeurant alors 
[à Ste-Agathe, elle épousa M. 
| Joseph Labelle le 25 novembre, 
| 1901. Ils vécurent d'abord à Ste. 
Elisabeth, puis demeurèrent 
pendant plusieurs années à St- 
Pierre, ensuite passèrent une 
vingtaine d'années à Virden, 
| En 1942, ils vinrent s'établir à 
| St Norbert, pour y demeurer 
|jusqu'à la maladie de M. La- 
|belle qui devait le conduire en 
un monde meilleur en 1958, Un 
| mois précédant la mort de M. 
; Labélle, il: quittèrent leur foyer 
|à St-Norbert pour aller demeu- 
rer à la résidence Ste-Thérèse 
[à Otterburne, Depuis près de 
{cinq ans, Mme Labelle gisait 
paisiblement, apparemment in- 
consciente, attendant sa récom- 
pense que la divine Providence 
{semblait vouloir lui retarder 
| pour la rendre plus belle encore. 


| La défunte laisse dans le deuil 
{cinq fils, Hubert, de St-Pierre; 
Augustin, de Montréal: Adélard, 
de Ste-Ayathe; Louis, de La Sal- 
le et Denis, de St-Norbert: un 
gendre, Albert Vachon, d'Oak 


ainsi que le Frère Médard La. 
treiile, O.ML, de Vermillion 
Bay, neveu de la défunte. 


Les RR. PP, Oblats du Novi- 


ciat de St-Norbert avaient la 
direction du chant, qu'ils ont 
exécuté avec âme. Mme Lor- 


raine Balcaen, de Fort Garry, 
petite-fille de la défunte, tcu- 
chait l'orgue, 

Les porteurs étaient MM. Eu 
gène et Augsutin Labelle, Ro- 
méo Bérard et Gérald Balcaen, 
petits-fils de la défunte, ainsi 
que Victor et Richard Dumesnil, 
arrière-neveux. 


metière local de Ste-Agathe, 
Remerciements 

La famille de Mme Angélina 
Labelle désire remercier sincè- 
rement par la voie de ce journal, 
tous les parents et amis qui ont 
exprimé leur sympathie soit par 
des honoraires de messe, des 
prières, des fleurs ou par l'assis- 
tance aux funérailles, 


| . 
St-Jean-Baptiste 
Naissance 
M. et Mme Wilfrid Holtmann 
(Lorraine Beaudette) sont heu- 
reux d'annoncer la naissance 
d'une fille, Liliane-Marguerite- 
Marie, née le 14 juillet à Madi- 
son, Wisconsin, E.-U. Le bapté- 


| nos 


L'inhumation eut lieu au ci-| 


ls sont passes Ci une | 
mélodie 


Quand 
petite 
tête 
!“Jadis la France sur nos bords 
Jeta sa semence inmortelle 
Et nous, secondant ses efforts, 
Avons fait la France nouvelle”, 

Cette mélodie, bien de cette 
localité, nous l'avions apprise au 
couvent des Filles de la Croix 
let à cause d'elle et d'autres ré: 
miniscences de notre entraine- 
ment sous l'égide des religieuses | 
françaises, notre petit village a | 
gardé un cachet particulier et 
qui faisait bonne figure au pas- 
sage de nos cousins européens. 

Les jeunes de St-Adolphe ont | 
magnifiquement accueilli le 
groupe-visiteur et ceux-ci ne 
sont pas près d'oublier leur ré:-| 
ception ici, La température était | 
len pleine forme et la beauté! 
rustique de nos arbres de cam-| 
pagne sous un soleil bleu et clair | 
rvaient de décor favarable à 


remonmta en 


me 


| 
|ces deux jours de réception. | 
| Le chant et la danse, les visi- 
|tes aux fermes modèles, le diner 


la messe au 
tout cela a démontré à | 
amis français qu'il y a! 
quand même une vitale survi 
|vance et que nous ne sommes 
|pas seulement frères de nom, | 
mais de fait. 

Je demandai à M. Claude 
Ayme ce qui l'avait le plus im- 
pressionné et, comme je m'y at- 
tendais un peu, il répondit: 
“L'immensité”, Cela me révélait 
en un mot toute son impression, 
car je devinai qu'il ne parlait 
pas seulement des possibilités 
géographiques, mais des valeurs 
aussi et des espoirs de ce vaste 
pays dont nous sommes fiers à 
juste titre. Ces jeunes étudiants 


|champêtre après 


| vilage, 


| nous ont aimés et nous l'ont dit, 


tout simplement, et l'accueil 
fraternel de tous les centres de 
la province où ils sont passés! 
leur a été bien sensible, Je crois 
véritablement que nous les a- 
vons surpris par la teneur de 
nos traditions françaises, 

Is sont venus faire un ex- 
ploit de recherches. Ils ont vou- 
lu mieux connaître notre propre 
jeunesse et tâter les espoirs de 
notre avenir, Ils se sont mêlés 
à nous sans formalité, prenant 
place à notre table et dormant 
sous notre toit à titre de proche 
parent. Ils ont retrouvé chez 
nous en grande primeur le ver: 
nis français qui est resté au 
long des ans dans notre accent 
et dans nos coutumes. Ils soup- 
çonnaient la Normandie, la Lor- 
raine, la Bretagne en entendant 
des noms, des idiomes et des 
expressions familières, 

ils ne nous ont pas trop re 

| 


proché nos anglicismes et nos 
impuretés de langage. Ils n'é- 
taient pas venus en juges, mais | 
en amis. Nous avons comparé, 
impressions, lectures de théâ-| 
tres et à savoir même, cuisine, ; 
Transplantés teinporaire ment 
loin de leur doulce France et 
de ses belles coutumes, ils ne 
se sont pas sentis exilés. ï 

Le dimanche après-midi, en 
se sauçant dans la piscine de 
notre parc Leclerc, ils ont goûté 
les mêmes plaisirs que nos jeu- | 
nes, ne se doutant peut-être pas 
que cet endroit était un peu 
plus qu'ailleurs un endroit his- 
torique de notre colonie, C'était 
bien là les rives de la rivière 
Rouge à quelques milles de “La 
Barrière”, où il y a soixante ans 
passaient encore les bateaux- 
vapeurs qui descendaient les 
marchandises à Winnipeg. C'é- 
tait pas loin non plus de la co- 
lonie où habitaient Riel et ses 
compatriotes douloureux si 
{cruellement dérangés dans leur | 
petite vie tranquille par l'assaut | 
ide l'étranger. St-Adolphe, c'é-| 
tait typiquement un spécimen | 
des vertes campagnes du petit | 
village où un coq gaulois sur- 
montait l’église des débuts, 

Ici le verbe français a fleuri 
|lau contact des religieuses de 
| Poitiers, qui sont venues faire 
leurs tâches d'éducatrices. La 
mélodie continue: 
|“O Canadiens rallions-nous ... 
Et près du vieux drapeau, sym- 

bole d'espérance, 

Ensemble disons à genoux 
Dieu sauve la France”, 

Mère Valérie St-Jean, comme 
elle l'aimait son pays français, 
|comme elle nous l'a fait adopter, 
lle qui avait vu Sarah Bern- 
lhardt à la rampe, comme elle 
nous voulait }’âme française et 
|comme elle aurait joui de cet 


St-Bonitace, le 19 août 1965 


Ci-dessus l'on voit la Rév, Sr M.-Anne-Cécile, directrice du département musical du Collège 
de Marylhurst, Oregon, qui interprète une sonate de Tartini avec —n Rév. Sr M.-Hélène-Louisa, 
du couvent de St-Jean-Baptiste, Man., alors que cette dernière suivait les cours d'êté à ce Collège 


de musique dos Soeurs des Saints-Noms de Jésus et de Marie, en Oregon, 


Jubilé d'or à Aubigny de 
M. et Mme Denis Kenny 


AUBIGNY — Le dimanche 8 
août, la paroisse d'Aubigny était 
en liesse à l'occasion du jubilé 
d'or de M. et Mme Denis Kenny. 

À une heure la messe fut cé. 
lébrée aux intentions des vé 
nérés jubilaires, par M. 
Pierre Gagné qui prononça un 
sermon de circonstance. M. l'ab- 
bé J, L. Caron, curé, exécuta 


avec âme de beaux cantiques, ce | 


qui réveilla la piété des assis- 
tants. Les jubilaires eurent le 
privilège de communier, selon 
le nouveau rite dans ces rares 
fêtes, sous les deux espèces, 
Tous les assistants se rendi- 
rent ensuite à la salle Norman- 
din où un délicieux thé fut servi. 
l'issu de ces agapes, M. 
Rémillard, un gendre, lut une 
adresse qui manifestait la joie 
de tous en ce jour, leur grati- 
tude envers les élus du jour; 


| de plaisantes anecdotes y mirent 


une pointe d'humour, Deux pe- 
tites offrirent aux jubilaires 
l'adresse et une belle gerbe de 
fleurs. On fit alors lecture de 
messages venant des dirigeants 
spirituels et temporels et M. 
l'abbé Gagné fut chargé de lire 
le certificat renfermant une bé- 
nédiction de sa Sainteté Paul VI. 
M. Kenny d'une voix assuré ex- 
prima ses remerciements très 
chaleureux aux nombreux con- 
vives venus pour les fêter, 
Tous se réjouirent avec ces 
vaillants époux des grâces qui 
leur furent abondamment üé- 


l'abbé | 


parties pendant ces années de! 
vie conjugale. Ils leur souhai- 
tent d'avoir encore de nombreu- 
ses années à rayonner le bon- 
hzur autour d'eux. 
Muaringe Hayes-Ritchot 

En l'église d'Aubigny, le sa 
medi 14 août, à 2 h. p.m,, Mlle 
Rachelle Ritchot, fille de M, et 
Mme James Ritchot, unissait 
sa destinée à celle de M, Leland 
Hayes, fils de M. et Mme Ri- 
chard Hayes, de Cotlett, Virgi- 
nie, La bénédiction nuptiale leur 
fut donnée par M, l'abbé Robert 
Nadeau, M. l'abbé J.-L. Caron, 
nouveau curé de la paroisse, 
exécuta des chants appropriés, 

La mariée fit son entrée au 
bras de son père. Elle était ra- 


| MM. 


vissante dans sa longue robe 
blanche en nylon sur taffetas; 
la traîne et le corsage étaient 
ornés de dentelle, et les man- 
ches en dentelle se terminaient 
en pointes de lis; son voile 
court et bouffant était retenu 
par une superbe rose blanche 
ornée de perles et son bouquet 
se composait de roses rouges 
et de myosotis blancs, 

Les demoiselles d'honneur, 
Milles Barbara Hayes, soeur du 
marié, et Rolande Ritchot, soeur 
de la mariée, portaient de lon: 
gues robes de poult-de-soie vert 
menthe, et deux longs panneaux 
retombaient gracieusement à 
l'arrière de la jupe. Chacune te- 
nait dans sa main gantée une 
jolie rose avec longue tige. 


Les garcons d'honneur étaient 
Marcel! Ritchot, et André 
Gagnon, frère et cousin de la 
mariée, E. et A. Ritchot, frères 
de la mariée, servirent la messe 
nuptiale 

Mme Ritchot, mère de la ma- 
riée, avait choisi un ensemble 
aqua avec accessoires belges, 
Mme Hayes, mère du marie, 
portait un ensemble beige avec 
accessoires blancs, 

Après la cérémonie religieuse, 
les nouveaux époux se rendi- 
rent à St-Boniface visiter la 
Rév. Sr Marie-Madeleine, soeur 
de la mariée, Après le souper 
ils se endirent à la salle d'Au- 
bigny pour une soirée dansante. 

M. et Mme Leland Hayes re- 
sideront en Virginie, EU. 


TRIBUNE LIBRE 


Monsieur le rédacteur, 
Dimanche soir dernier, dans 
le local du Cercle Molière au 
sous-sol de la basilique, mon 
épouse et moi-même avons dé 
couvert les “jeunes” du Cercle 
Molière! Nous avons été fran- 
chement impressionnés, Quel 
travail! Quel élan! Tout ce qui 
s'est passé là était vrai, Les pes- 
simistes qui veulent nous faire 
croire que les jeunes Franco- 
manitobains ne veulent plus de 
français, qu’ils sont à se détério- 
rer au point de vue culturel sont 
assurément mal renseignés. Ce 
que nous avons vu et entendu 
imanche soir est une belle preu- 
ve que la génération actuelle va 
de l'avant et a soif de se culti- 
ver. Bravo et continuez les jeu- 
nes. Vous avez l'appui sincère 
d'un ‘“croulant”. 
Georges PAQUIN, 


* 


TOURNOI 


de 


BALLE DURE 


St-Jean-Baptiste 


Lo dimanche 22 août 
Messes à 8h. et 10h. 


ALL LL 2 ALL 


ARBITRES OFFICIELS 


ler prix, $200.00 — 2e, $100.00 


3e, $50.00 — 4e, $50.00 
& 


INSCRIPTIONS LIMITÉES 


*X 


me a eu lieu le 25 juillet dans | échange de cultures et de per- 
la chapelle St-Paul. Le parrain | sonnalités . . 
et la marrraine, M. et Mme Flo-| Claude, Gilles, Toinon, Hélé- 


rent Beaudette, d'Ottawa, Ont.,|ne, Suzanne, Emmanuelle, vous 
furent remplacés par M. et Mme lêtes retournés chez vous, nous 
Denis Lachance, du Québec. {laissant votre douce amitié com 
ime si nous nous connaissions 

° depuis toujours. Votre présen- 
Sainte-Claire pose nous a été Pose d'un 

Ÿ |jour, mais non pas ce que vous 

Mariage Chatsko-Davey y avez laissé dar le cachet de 

Le samedi 31 juillet, dans l'é-|la France des jeunes, vous l'a 
glise paroissiale, à 3 h. p.m., a|viez ici à découvert et l'avez 
été célébré le mariage de Mile | répandu comme un parfum. On 
Anne Davey, institutrice et fille | vous en sait gré et on vous en 


| Lake, Man,, époux de feu Ber- 
|nadette Labelle, 39 petits-en- 
| fants et 42 arrière-petits enfants. 

La dépouille mortelle a été ex- 
posée au salon funéraire de St- 
Pierre, le dimanche 25 juillet, 
où les prières ont été récitées à 
8 h. p.m. Les restes mortels de 
la chère défunte ont été trans- 
portés le lundi 26 juillet, à 8 
h. 30 am. à l'église de Ste- 
Agathe, jour de la fête de Ste- 
Anne, pour qui la défunte avait 
7 une dévotion très remarqua- 
ble. 


aura lieu cette année Toute inscription doit être remise pour midi, le samedi 
21 août, à E. Roch 3453 ou G, Comte 3350, Les équipes 
choisies pour la joute de midi seront averties; les autres 


doivent être sur le terrain pour 1 h, 15. 


FER À CHEVAL 


le dimanche 22 aout 


Voici le programme de la journée: 


AVANT-MIDI: 
8 h.: messe à l'église paroissiale, 


0 h 


ä nesse à 14 grotte, 


messe à la grotte, 


‘11 


APRES-MIDI: " roissi » joigni À (re « $ à ; : 
” [LL L Û ; sr Les paroissiens se J0I8n! |de Mme Vitaline Davey, à M.|remercie, Parlez de nous là-bas ler prix, 515.00 — 2e, 510.00 
Heure sainte devant le Saint-Sacrement rent an famille y il les Pre | Léonard Chatsko, instituteur, | avec cette même affection que 
res offertes pour le repos de|fils de M. et Mme Vi ‘vs St OR î F 
! F M. Mme Vincent Chat-|nous laisse votre souvenir. Di mm 
l'âme de : défunte, PS la | sko, de Sandy Lake. tesleur bien qu'on est encore n co ence q d 
messe Qe Requiem qui fut Cé.| Durant la messe. les w “ancais dans notre pavs d'oiû 
fl ura de te 1 ” : à : , se, les mariés | français dans notre pays d'où 
Confessions: 11 ura des prêtres à la disposition des pèle- lébrée à 10 h. am. M 'abbé| recuf ent la culs Le les ancêtres viennent de chez C3 
rins pour les Confessions avant toutes les messes et at | Adélard C : curé de la! Ù : PO Viennent a nez 
rs de l'après-midi es messes el au ||Adélard Couture, curé de 2 | chorale exécuta de beaux canti-| vous, les miens propres de Lor 
cours qe 1 apres-mIQ paroisse officiait au saint sa- 


| parc 4 iques et Mme Evelyn Kozenski 
|crifice de la messe. Norbert et|chanta l'Ave Maria de Gounod. 
Gérald Labelle, petits-fils de la! A5 h. dans la salle de la Lé 
défunte, servaient à l'autel, ainsi _ 


raine, m'a dit mon père ., 
Ambassadeur d'aventu 
heureuses, reven 


Nous ne sommes pas responsables des dommages 


Objets de piété: Un kiosque sera à la disposition des pélerins ou accidents subits sur le terrain 


se procurer des objets de piété. Une bénédic- 


ésirent 


et 


[e4 sniper i mit ! verznone vane frère vog 4 e . . .: .: 
tion se jets après l'heure sainte. Tout || aque Lucien et Albert Dumesnil, | 2%, Un re: Sig can Per Atlantis D ds. néttt On réserve le droit de diminuer les prix à 4 h,, 
pri L sur UXx E aussi bénir ces objets sur de arrière-neveux, et Pierre Lemoi- Meilleurs voeux aux jeunes! passage de nos jours, facile à odvenant une température inclémente. 
| ne époux traverser, Que ce soit une habi 
nembres du clergé sont invités à se rendre au pres- | On remarquait dans le sanc- __ Baptêmes tude pour vous et une grande vi verve 4 c: 7 
r les repas ire, R. P. Hilaire Gagné, Le 12 juillet: Véronique-Anne, | joie pour nous ici, Bonne chan- MODO, VON FOR 
OMI. supérieur du Noviciat|fille de Alvin Laviolette et de|ce . .. Secrétaire-trésorier, G. Comte 


des Pères Oblats de St-Norbert,l Géraldine Carrière, née le 1er! Manie TOBIE. |} 


St-Boniface, le 19 août 1965 


Sous l'Acte Municipal 
du Village de Ste-Anne 


AVIS PUBLIC 


On fait savoir par les présentes que le Village de Ste Anne a 
rintention de construire, comme am tion locale dans le Dis 
trict d'amélioration locale No 1, des prolongements au système 

sanitaire déjà existant ou en construction en-dedans dudit 
de Ste-Anne, lesdits prolongements étant plus spécialement 
comme Îl suit: 


Rue Perreault telle que ladite rue est 
la subdivision classé au Bureau des 
Winnipeg comme No 6828; 


oute cette du lot de rivière Cinquante-quatre de la 
’ 2 RMS où Manitoba, ainsi que décrite sur un 
plan d' de la partie de te Paroisse, enre- 


côté ouest par une ligne tirée à l'ouest de, parallèle à et 


: 
| 
| 
| 
| 


| 


Félicitation à M. et Mine Lau- 
rent Pinette, (Emile Houssini, 
de Dryden, Ont, à l'occasion de 
la naissance de jumelles, le 6 


| aoûL. 


| 
| 


| 


Ch et 
Prompt retour à la santé à 
Mme Ludger Soucy, qui est pa- 
tente à l'hôpital de Ste-Rose 
depuis le 6 août, et à M. Hervé 
Verhaeghe, qui fut hospitalisé 
au même endroit les 2 et 3 août, 


indiquée sur un plan de | Mrme Joe Corbel esi allé pas- 
Terres et des Titres de | ser le fin de semaine du 7 août 


chez M. et Mme Jos, Ciaput à 
Laurier. 

M. et Mme Maurice Delaurier 
et leurs enfants, de Dauphin, 
rendaient visite à M, et Mme 


Bureau comme No 2626, limitée comme suit: | André Pinette. 


M. Réal Denis est allé chez 


Est dudit lot: du côté Est par la limite Ouest dudit | wa, 


lot Quinze tel qu'indiqué sur la plan No 3627; du côté Sud par 
limite Nord du Chemin Dawson, tel que désigné sur ledit 
une ligne tirée au nord de, 
et À une distance perpendiculaire de trois cent 
de ladite limite Nord. Sujet aux réservations con- 
l'Acte des Terres de la Couronne; ci-dessous men- 
tionnées comme étant lesdits terrains. 


Toute cette je du lot de rivière Cinquante-quatre de la 
Parolsse de $te-Anne, au Manitoba, tel que décrit sur un 
enre, au Bureau des Terres et des Titres de RTE 
comme No 3626, située au Nord d'une ligne tirée au no L 
parallèle à, et À une distance perpendiculaire de trois cent 
trente pieds de la limite Nord du Chernin Dawson, tel qu'indi 
qué sur ledit plan No 3626, excepté: 


Er 4 les cent-quatre-vingt-dix-huit pieds plus à l'Est 
ormant une lisière perpendiculaire; 


deuxièmement: les cent-cinquante pieds plus à l'Ouest formant 
une lisière perpendiculaire; 

trolslèmement: toute cette partie dudit lot située au nord de 
la limite Nord du terrain employé comme chemin public tel 
ge sur un plan déposé au susdit Bureau, comme No 


ge me gi distante de deux cent quatorze pieds de | M, et Mme Bob Crabbe à Neepa- | . 
rite | 
la 


plan No 3626; et du côté Nord par 


quatrièmement: toutes ces parties employées comme chemins 
publics tels Dee sur des plans déposés au susdit Bureau 
comme No et 7746; 
ulèmement: toute cette partie contenue en dedans des 
tes de l'arpentage, le plan duquel est classé au susdit Bu- 
reau comme No 7144; et 
sixièmement: toute cette partie contenue en dedans des limites 
de l'a tage, dont le plan est classé au susdit Bureau comme 
No 7070, sujet aux réservations et stipulations contenues dans 
l'Acte des 


Et de plus on vous avise que le Village de Ste-Anne a l'inten- 
tion de payer les frais desdits pop par des emprunts 
autorisés sous le Règlement No 15-64 du Village de Ste-Anne. 


Le Village veut prélever une taxe sur les terrains en bordure 
de, ou attenant audit système d’égout, selon ledit Règlement No. 
15-64 à moins qu'une majorité des propriétaires des terrains af- 
tectés tels que définis à la subdivision 1 de la clause 692 de l'Acte 
municipal et possédant au moins la moitié de la valeur desdits 
terrains, selon le dernier rôle d'évaluation revisé de la Municipa- 
lité, ne présente une pétition au Conseil contre ce projet en dedans 
d'un mois de la première parution de cet avis. 


erres de la Couronne, 


Daté au Village de Ste-Anne, dans la Province du Manitoba, 
ce 25e jour de juillet 1965. 
H..J. FIOLA, 
secrétaire-trésorier. 


een 


AVIS DE L'ADOPTION D'UN RÈGLEMENT 
VILLAGE DE ST-PIERRE 
Règlement no 1965-4 


Un règlement du Village de St-Pierre en vue d'accorder des 
permis et de fixer l'emplacement de roulottes utilisées comme 
résidences en-dedans des limites du Village, 


Considérant qu'il est judicieux d'accorder des permis et 
de fixer l'emplacement de roulottes utilisées comme résidences 
en-dedans du Village de St-Pierre. 

En fol de quoi le Conseil du Village de St-Pierre, dûment as- 
semblé, décrète ce qui suit: — 


L Titre: Ce règlement sera connu comme “Règlement des 


permis pour roulottes”. 


Définitions du Règlement: 

“Village” signifie le Village de St-Pierre; 

“Période en cours” signifie le mois entier où toute partie 
de n'i rte quel mois durant lequel une roulotte est À sd 
cée, établie, maintenue, utilisée ou occu comme résiden- 
ce, que les roues restent fixées ou non à ces véhicules; 


Le mot “Personne” inclut toute firme ou corporation; 


“Roulotte"” signifie tout véhicule à moteur ou véhicule sans 
moteur tiré par une machine, et destiné à l'habitation, en 
tout où en partie, 


Que personne ne peut placer, établir, garder, utiliser ou 
occuper une roulotte comme résidence dans le Village sur 
les terrains appartenant à ce Village. 


Toute personne peut, moyennant le consentement écrit du 
propriétaire du terrain, ou sur son propre terrain, installer, 
garder, utiliser ou occuper une roulotte comme résidence 
dans le Village, pourvu que chaque roulotte soit connectée 
au système d'égout du Village et que ladite connection soit 
faite aux frais du propriétaire sous la surveillance de l'ins- 
pecteur des égouts du Village. 


Toute personne, violant l'une des clauses de cette section 
est coupable d'offense et passible, après condamnation som- 
maire, d'une amende ne dépassant pas cinquante ($50.00) 
dollars et les frais, et à défaut de paiement de cette amen:- 
de et des frais, sera passible d'emprisonnement pour une 
période ne dépassant pas trente (30) jours. 


Toute personne à qui s'applique la clause (b) de la section 3 
pat obtenir du Secrétaire du Village, un permis pour 
a période en cours et donc payer la somme de cinq (88.00) 
dollars pour chaque roulotte, payable d'avance dès le pre- 
mier jour de chaque période. 

Toute personne à qui s'applique la clause (a) de la section 4 
devra payer d'avance, au Village, dès le premier jour de 
chaque période la somme de un ($100) dollar comme frais 
de service pour connecter la roulotte au système d'égout. 
Toute personne violant l'une des clauses de cette section 
est coupable d'offense et passible, après condamnation som- 
maire, d'une amende ne dépassant pas vingt-cinq ($25.00) 
dollars et les frais, et à défaut de paiement, sera passible 
d'emprisonnement pour une période ne dépassant pas tren- 
te (30) jours. 


2. 
(a) 
{b) 


(ce) 
(4) 


. (a 


(b 


(ce 


. (a 


(b 


(ec 


lère lecture: le 15 juillet 1965. 
2e lecture: le 15 juillet 1965. 
3e lecture: le 15 juillet 1965. 


Fait et approuvé par le Conseil du Village de St-Pierre, dûment 
assemblé au Village de St-Pierre, dans la province du Manitoba, 
ce 15e jour de juillet 1965 AD, 


F. Lavergne, maire, 
Mme C. Bourgeois, secrétaire. 


Vous êtes avisés que la copie ci-dessus est l'exacte reproduc- 
tion du Règlement passé par le Conseil du Village de St-Pierre 
ce 15e jour de juillet 1965, et on fait savoir à tous que, quiconque 
désire faire annuler le Règlement ou l'une de ses parties, doit 


résenter sa requête en ce sens à un juge de la Cour du Banc de | 


a Reine siégeant en audience, en-dedans des deux (2) semaines 
suivant la parution de cet avis, une fois la semaine durant trois 
semaines consécutives, dans le journal “La Liberté et le Patriote” 
ou alors il sera trop tard pour être entendu sur ce sujet. 

Daté à St-Pierre, au Manitoba, ce 16e jour de juillet 1965 A.D. 


Mme C. Bourgeois, secrétaire. 


"ACHETEZ CHEZ VOTRE PHARMACIEN" 


e Prescriptions 
+ Vitamines 
e Articles de toilette 


e Cartes de souhaits 
e Service de films 


PHARMACIE ST-PIERRE 


René Mulaire, pharmacien 


| 


CR ER 


| 


[tenaient des gerbes 


| veaux 


MM. Lucien, Eugène et Emile 
Pinette allèrent à Winaipeg le 
samedi 7 août, 

Mile Patsy Berthelette, de 
Winnipeg, est en vacances chez 
ses grands-parents, M. et Mme 
Edouard Soucy. 

M. et Mme Roger Therrien et 
leurs enfants, Janette et Ken- 
neth, de Williams Lake, C.-B, 
étaient en promenade chez M. 
et Mme George Vandenbosch; 
Îls étaient accompagnés de Mme 
Anthime Therrien, de Laurier, 

M. et Mme Raoul Callewaert 
et leur famille, de Dryden, sont 
en promenade pour une couple 
de semaines chez leurs parents 
de Ste-Rose, Waterhen et Ste- 
Amélie, 


St-Boniface, ont passé une 
de semaine chez leurs parents. 

M. et Mme Revel Ramsay et 
leur fils, Ronnie, de Langruth, 
et M. et Mme Allan Ramsay et 
leur fils, de St-Bonitace, ont 
passé une fin de semaine chez 
des amis, 

MM. Louis et Emile Verhae- 
ghe, de Winnipeg, étaient de 
passage, le 7 août, chez leurs 
parents, 

M. Hervé Grandbois est de re- 
tour à l'ouvrage après deux se- 
maines de vacances chez lui. 

Mme Ted Lusher, de Winni- 
peg, visitait sa soeur, Mme Joe 
Corbel, le 1er août, 

Chevalier de l'Autel 

Vingt-sept Chevaliers de l'Au- 
tel assistèrent à une messe 
chantée, le 28 juillet, avant d'al- 
ler au pique-nique à Margaret- 
Bruce Beach, à l'est d’Alonsa, 
Les jeunes tiennent à remercier 
M. l'abbé À Gervais, curé, MM. 
B, Mason et Albert Crandbois 
qui conduisirent les voitures, 
ainsi que M. R. Gagnon pour 
l'usage de son auto, Ce fut une 
journée inoubliable, 

M. le curé et sept des Cheva- 
liers de l'Autel, qui servent la 
messe sur sernaine, sont allés 
camper à Manipogo Beach au 
cours de la semaine du 9 août. 
Ces jeunes désirent exprimer 
leur reconnaissance à M. le curé, 
pour tout ce qu’il fait pour 


eux, 
LF.C. 

L'assemblée de la Ligue des 
Femmes Catholiques, section 
anglaise, eut lieu au sous-sol 
de l'église, le mercredi 4 août. 
On débuta par les procédures 
d'usage, et Mme F, Pinette sou- 
haïta la bienvenue à M. le curé, 
à 11 membres présents et à une 
invitée, Mme Joe Cortel. 

Mme Amélie Soucy, présiden- 
te du comité d'action sociale, 
prendra des informations au su- 
jet des cartes de courtoisie. 
Mme A. Soucy proposa et Mme 
Grandbois seconda que la Ligue 
paie les frais de 1 réception 
donnée lors de la confirmation. 
Le comité de recrutement rap- 
porta l'addition d'un nouveau 
membre, Bienvenue donc à Mme 
Rose Mason, de Makinak. 

Le souper paroissial aura lieu 
le 17 octobre prochain. 

On fit part des remerciements 
de Robert Leperre, qui reçut un 
prix de catéchisme, et de trois 
autres paroissiens, 

M. le curé dit sa reconnais- 
sance pour l'aide reçue lors de 
la confirmation et annonça qu'il 
venait de recevoir un joli ca- 


|deau: un tabernacle en bronze. 


Mariage Fillion-Labelle 

Le samedi 24 juillet, à 2 h. 
p.m., M. l'abbé A. Gervais, curé, 
bénissait le mariage de Mlle Cé- 
cile Labelle, fille de M. et Mme 
Albert Labelle, à M. Gaspard 
Fillion, fils de M, et Mme W. 
Fillion, de Cayer. MM. Fillion 
et Labelle étaient les témoins 
de leurs enfants. 

MM. Jérôme Fillion, Emile 
Pinette, Gérard Labelle et Gas- 
ton Grandbois agissaient comme 
garcons d'honneur, tandis que 
MM. Alfred Lebel, de Cayer, et 
Amédée Pinette, oncles des ma- 
riés, plaçaient les invités. 

Durant la cérémonie religieu- 
se, le chant fut interprété par 
Mme Agnès Vandenbosh. Mme 


|J-L. Corbel touchait l'orgue. 


Au bras de son père, la mariée 
portait une longue robe en taf- 
fetas blanc, garni de dentelle 
et de tulle. Son voile court était 
retenu par un diaaème. Elle 


[tenait un bouquet composé de 
| roses rouges. 


Les demoiselles d'honneur, 


{Mlle Thérèse Pinette et Angèle 


L'Heureux, portaient des robes 
en organza de soie brodée 
bleue, et celles de Miles Rosan- 
na Landry et Jacqueline Morin 
étaient de couleur rose. Elle 


de fleurs 
odorantes, 

Mme Labelle, mère de la ma- 
riée, avait choisi une robe bleue 
et des accessoires blancs com- 
plétaient sa toilette. Mme Fil 
lion, mère du marié, portait une 
robe verte, 

A l'issue de la cérémonie reli- 
gieuse, une réception avait lieu 
à la salle de Ste-Rose. 

Après un voyage à Vancouver 
et à William's, C.-B. les nou- 
mariés élront domicile 
à Ste-Rose-du-Lac. 


LJ 
Guertin Implement Ltd. 
Lot 149, chemin du Périmètre 
(près de la Route 59) 
Case postale 55. St-Vital 5. Man. 
Vente John Deere, sièces, 
service, pneus i‘irestone 
Tél.: 256 1294 
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LA LIBERTE ET LE PATRIO 


et Mme Engelbert Rocan, de La 


cemment visite à sa famille à son 
spéciaux. 


du Grand N 


Installation à La Broquerie, d 


nouveau curé, M. 


LA BROQUERIE 


TE 


Man. 
retour d 


l'abbé F. Juneau 


- Un soleilichaise curiale, des cérémo- 


) c | d'or déployant sa profusion de |nies affirmant son pouvoir de 
M. et Mme Rémi PER Le {lumière sur un ciel d'azur sem-| présider aux offices liturgiques. 


blait vouloir manifester l'abon- 
dance des grâces que l'Esprit 
Saint déversait sur la paroisse 
alors qu'avait lieu dans l'après- 
midi du dimanche 8 août l'im- 
posante cérémonie de l'instal- 
lation du nouveau curé, M. l'ab- 
bé Félicien Juneau. 

A 4h. p.m,., M. l'abbé David 
Roy, curé de St-Malo, installa- 
teur, accompagné de quelques 
membres du clergé et des en- 
fants de choeur, se rendait au 
presbytère à la rencontre de 
l'élu du jour. 


et de collaboration. 
On attend beaucoup dit-il du 
dynamisme du pasteur et des 


M. l'abbé David Roy impose 
l'étole à M, l'abbé F, Juneau, 


Ce dernier fit son entrée dans 
l'église portant l'étole sur le 
bras alors que M. l'abbé Louis 
Philippe Jean, curé de Ste-Gene- 
viève, et maître de cérémonies, 
fit lecture de la proclamation 
é e. 

Le prêtre installateur imposa 
ensuite l’étole, symbole du sa- 
cerdoce, au nouveau curé, puis 
la procession s'avança vers l'au- 
tel en entonnant le chant du 
Veni Creator auquel la foule 
fit écho. 

À titre de représentant de 
Monseigneur l'Archevêque qui 
partait ce même jour pour la 
3e session du Concile à Rome, 
M. l'abbé David Roy fit ensuite 
la présentation d'usage. 

M. l'abbé Roy qui connait in- 
timement le nouveau curé de La 
Broquerie affirme qu'il n'est 
pas parfait, comme d'ailleurs 
ses paroissiens, mais il vient 
à eux avec un coeur profondé- 
ment sacerdotal. 

Selon les voeux du Pape à 
son clergé, il sera avant tout 
Pasteur et saura travailler au 
bien spirituel des âmes. 


Les paroissiens doivent être 
reconnaissants à leur Archevé. 
que qui leur fait don d'un pré- 
tre si méritant. En retour ils 
devront entourer leur curé de 
respect, d'amour, de protection 


fidèles de La Broquerie. C'est 
cette franche collaboration de 
ses oüaïilles qui permettra au 
nouveau pasteur de les conduire 
à une vie chrétienne plus par- 
faite dans la voie que Jésus a 
tracée pour chacun. 

C'est alors que la main sur 
l'Evangile le nouveau curé fit 
serment devant Dieu et les té- 
moins de travailler par une sage 
administration à la sanctifica-| 
tion des âmes que l'Eglise lui 
confie. 

Le prêtre délégué appose 
maintenant sa signature au nom 
de l’Archevêque du diocèse puis 
commence la cérémonie propre: 
ment dite de l'installation. | 


Le nouveau curé désormais! et arrivait à Ste-Rose-du-Lac à: | 
chargé d'administrer les sacre:| vec ses 


ments et de voir aux besoins spi- 
rituels de la paroisse est conduit 
vers l'autel. Il ouvre la porte 
du tabernacle et la refer- 
me après avoir touché le ci- 
boire, puis il chante l'oraison 
de la messe de St-Joachim, titu- 
laire de la paroisse, Il est en- 
suite conduit processionnelle- 
ment à la porte de l'église qu'il 
ouvre et referme signifiant sa 
responsabilité de recevoir les fi- 
dèles dans l'Eglise. 

11 sonne la cloche comme 
ayant charge d'appeler les fi. 
dèles à la prière, après quoi il 
est conduit au confessionnal, 
aux fonds baptismaux et à la 


Le nouveau pasteur adresse 
alors à ses paroissiens ses pre- 


|mières paroles comme curé de 
{StJoachim de La Broauerie. Il 


remercie M. l'abbé Roy et les 
prêtres présents et demande à 
l'assistance de prier pour qu'il 
puisse bien accomplir sa nou- 
velle tâche, 

Après les premiers contacts 
il se dit enthousiasmé et ne dou- 
te pas que la paroisse ne vou- 
dra pas se laisser dépasser, Le 
pasteur conduit le troupeau sur 
le chemin du ciel: Il est confiant 
au’une excellente besogne pour- 
ra être accomplie en autant que 
ses paroissiens collaborent de 
tout coeur avec lui. 

Impossible pour les parois- 
siens à ce moment solennel de 
ne pas repenser à la dernière 
recommandation que faisait 
dans les mêmes termes avec 
une émotion difficilement con- 
tenue deux semaines aupara- 
vant son dévoué prédécesseur, 
M. l'abbé Lafond, En terminant 
M. l'abbé Juneau exprima son 
désir que la Bénédiction du St- 
Sacrement soit offerte pour ob- 
tenir les grâces du ciel pour lui 
et ses paroissiens. 

Les syndics, M. l'abbé Jean, 
le R. P. Jean Tétrault, P.B. 
enfant.de la paroisse, et autres 
témoins s'avancent alors pour 
signer le procès-verbal, Le tout 
se termina au son des hymnes 
si vivifiantes de: O Pain du Ciel, 
Tantum Ergo, et Laudate Ma- 
riam. 


à Deo Gratias 

Dans une présentation qu'il 
avait faite humblement de lui- 
même le dimanche précédent, 
M. l'abbé Juneau énumérait ses 
défectuosités soulignant avec 
humour qu'il n'était pas un type 
qualifié pour Hollywood. Ses 
paroissiens se réjouissent de ce 
qu’il est infiniment plus qu'un 
acteur de théâtre. Par la grâce 
de Dieu il tient auprès d'eux 
la place du Héros qui, dans le 
drame le plus passionnant, réa- 
lisa le rôle à jamais célèbre de 
Rédempteur du Monde. 

Malades 

Voeux de prompt rétablisse- 
ment à Mme Jean-Marie Mu- 
laire et à M. Etienne Fournier 
hospitalisés. 

Baptême 

Le 8 août: Paul, fils de Louis 
Balcaen et de Jeanne Lavack, 
né le 30 juillet. Parrain et mar- 
raine, M. et Mme Walter La. 
vack, grands-parents de l'enfant, 

Va-et-vient 

Mme G, Morier faisait récem- 
ment un voyage à Victoria et 
Vancouver alors au’elle rendait 
visite à ses fils, Emile et Paul, 
ainsi qu'à leurs familles. Sa 
fille, Elise, de St-Boniface, fai- 
sait le voyage avec elle. 

Mlle Jeanne Beaupré, de 
Montréal, a passé quelques se- 
maines de vacances chez ses 
parents, M. et Mme Joseph 
Beaupré, 


Ste-Rose-du-Lac 


Décès de M. Plamondon 
Le dimanche 25 juillet, M. De- 
nis Plamondon, fils de M. et 
Mme Robert Plamondon, esi dé- 


cédé dans un hôpital de Toron-| 
to, à l’âge de 21 ans, après une, 


très brève maladie. 
Denis est né à St-Front, Sask,. 


parents en 1951. Depuis 
uelques années il travaillait à 
Campbellford, Ont. 

Les funérailles eurent lieu le 
vendredi 30 juillet en l'église 


de Ste-Rose de Lima. Le R. P.| 
Joseph Alarie, O.M.I, chanta la | 


| d'épiceries pour un an. 


messe de Requiem. Les porteurs 
furent MM. Billy et Norman 
Luke, Georges Théoret, Armand 
er dr Mel Boxall et Paul Bru- 
nel. 

Le défunt laisse dans le deuil, 
outre ses parents, deux frères, 
Norinan et Bruce, de Ste-Rose- 
du-Lac; deux soeurs, Rachelle 
(Mme R. Boxall), de Campbell- 
ford, Ont, et Carmel, de Ste- 
Rose-du-Lac, 


avec aménité 


Téléphonez: Morris 76 
Chapelle pour 


Morris Funeral Home 


ou service du sud-ouest manitobain 


et courtoisie 


Nuit et jour 


— John Wiebe, prop. 
les catholiques 


Le mercredi 11 août, un grou 
dames de la paroisse se 


nier, M. l'abbé Couture, récita 
le chapelet durant le trajet. | 
Les sections d'Aubigny et de | 


terre et nous nous ache | 
toujours vers notre demeure | 
éternelle.” 11 exhorta les dames 
à continuer à prier Ste-Anne et 
Notre Dame du Bon Conseil. 

La messe fut célébrée par le | 
Père Dionne. 


[y 
& 
: 
El 
ë 
; 


foyer, endroit idéal pour finir | 
ses jours. 

Un bon diner chaud fut servi | 
à l'hôtel “Chez Ménard”. Après 
le repas, M. l'abbé Couture | 
a la parole aux darnes, | 
Comme aumônier il nous assura 
son appui et son dévouement 
dans toutes les entreprises de 
la Ligue surtout en ce qui con- 
cerne le spirituel. ; 

Il y eut vente d'objets de pié. 
té durant l'après-midi suivie du 
chemin de la croix sous la di. 
rection des Pères Dionne et De: 
sautels. x 

Le tout se clôtura par la bé:.| 
nédiction du St-Sacrement, Le! 
Père Dionne remercia toutes 
celles qui participèrent au pé: 
lerinage pour en faire un suc- 
cès, en particulier les organi 
satrices. 

Merci à tous ceux qui sont 
venus au pèlerinage et qui ont 
coopéré de quelque manière 
pour en faire un succès, 


St-Laurent 


Le 13 août M. et Mme Jos. 
Boucher recevaient la visite de | 
M. et Mme Léo Maguet et leur 
tils, de Ste-Rose-du-Lac, qui ont 
aussi visité M. et Mme Henri! 
Combot, 

M. et Mme Revolin et leurs 
fils, de Flin Flon, Man, étaient 
de passage chez MM. et Mmes 
Jos, Boucher et Jos. Combot, 

En fin de semaine, M. et Mme 
Jos. Prairie recevaient la visite 
de leurs soeurs et beaux-frères: 
M. et Mme P. Friesen, de Camp 
Shilo, MM. et Mmes Desrosiers 
et Dusablon de Ste-Anne-des- 
Chênes. 

Mme Del Rizzo et ses enfants, 
de Sioux Lookout, Ont, ren- 
daient visite à leur parenté, MM. 
et Mmes Hervé et Yves Kerbrat 
et Romuald Perrault. 

Miles Irma et Armande Car. 
rière, de Winnipeg, ont passé 
auelques semaines de vacances 
chez leurs parents, M. et Mme 
Edgar Carrière. 

M. et Mme Georges Laflèche 
et leurs enfants, de Montréal, 
ont passé quelques semaines à 
mal chalet de la plage Lauren. 

a, 

Mme Hélène Combot recevait 
la visite des familles Paul Mour. 
rant, Mevers et McDougäll, de 
Dufresne, Manitoba. 

Mlle Lacia Lucan a passé 
trois semaines à un camp d'étu- 
diants à Edmonton, Alta. Elle 
doit aussi visiter des amis à Cal. 
gary et Banff. 

Mlle Rita Gratton est sel 
passé la fin de semaine chez son 
amie, Mlle Meilleur, à St-Boni- | 
face. 

Miles Yvonne et Yvette Com 
bot ont passé une semaine chez 
leurs oncle et tante, M. et Mme 
E. McKinley, à Fort Garry. 

Shower 

Le vendredi 30 juillet, Mlle 
Armande Carrière donna un 
shower en l'honneur de Mlle 
Laurette Bruce dont le mariage 
à M. Paul Léost aura lieu le 
28 août prochain. 

Les dames présentes passè. 
rent une soirée très amusante. 
Après avoir admiré tous ses 
cadeaux, Mlle Bruce adressa ges 
remerciements et un délicieux 
goûter fut servi, 


gratis 


| 
| 
| 


| 
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AVIS 
à la population 


de la région de Morris 


8 
Le magasin “Nu-Fashion Sportswear Ltd." 


du village de St-Pierre annonce avec flerté qu'il ouvri. 
ra ne jours un magasin flamhant nouf 
dans le village de Morris, Manitoba. 


U y offrira tout ce qu'une famille réclame: Habits 
pour homme, faits sur mesure; Prètà-porter pour 
hommes; Prètà-porter pour garçons et filles; Prèt-à- 
Ex pour dames; Vêtements et Cadeaux pour bébés; 

tériel à la verge et pour besoins de couture; Néces: 
saire de maison. 


Attention spéciale accordée à nos plus gros clients, 
les jeunes gars et filles, 


Enfin, un département complet de chaussures, le 
plus gros de la région, 


Surveillez la date de notre ouverture, qui vous sera an- 
noncée par une feuille publicitaire spéciale vous indiquant 
nos prix d'occasion et aussi les récompenses qui seront dis. 
tribuées aux clients en ce grand jour. 


Vous êtes assurés de jouir à Morris des mêmes services, 
des mêmes excellentes marchandises, des mêmes prix mini. 
mes qu'à St-Pierre-Jolys, Soyez donc de nos ellents, 


Sincèrement vôtres, 
Frank Norak et famille, 


Conseils pour la Moisson 
d'Orge à Maltage 


Le dommage, dû à l'automation durant la récolte 
de l'orge, a souvent pour résultat des amandes pelées, 
peu désirables aux fins de maltage. 


Il serait avantageux de prendre toutes les précau- 
tions afin que l'orge destinée au maltage soit mois- 
sonnée au bon moment, mise en andains propres au 
complet séchage et mürissement du grain, et qu’elle 
soit battue soigneusement afin d'éviter l'épluchage 
et la casse des amandes. 


SEARLE GRAIN COMPANY, LTD, 


Modern Shoe Shop 


Téléphone: DA 6-2261 - A.K. Buss 
Steinbach — CP. 165 — Manitoba 


Assortiment complet 
de souliers, 
espadriiles et bottines 


pour les écoliers, 


Escompte de 10 pour cent 


durant les deux prochaines semaines 


"RED & WHITE” 


St-Pierre, Manitoba 


Vous pouvez recevoir 


une provision 


Voyez les aubaines 


| 
| de cette semaine. 


Consultez la circulaire 


pour autres détails. 


Téléphone: St-Pierre 14 


Poge 8 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


0 


Les horticulteurs de la région de 
St-Pierre ont raison d'être fiers 


STPIERREJOLYS … La So 
dété d'hortieulture de St-Pierre 
a remporté un véritable succes | 
lors de son exposition annuelle, | 
tenue vendredi dernier 13 août | 
au Centre Récréatif du villere. | 
Comparativement à l'an dernier 
Il y eut augmentation dans Île 
nombre des exposants, des pro 
duits et des vitleurs 

La participation des Clubs 4-H 
de StPierre et de Dufrost fut 
particulièrement appréciée, et 
les jeunes exposants de Dufrost 
reçurent de chaudes félicitations 
de la part des organisateurs, car 
ls ont remporté les honneurs 
en cette année 1965, Les prix 
de grands champions 1965 fu 
rent décernés à Irwin Hilde 
brandt (ler prix) et Henry Hi 
debrandt (2e prix) 

Les autres prix qui méritent 
une mention furent décernés à: 
Mme Pete Kroeker, de Grunthal, 
pour le rmellleur plateau de 
fruits (25 livres de Golden Viga: 
ro, prix offert par Swift Cana- 
dian): Mme Charles Mouflier, 


de StPierre, pour le meilleur remorque miniature John Dee-| 


agencement de légumes (9 1 
vres de Vigaro roses, don de 
Swift Canadian et de la Société 
d'Horticulture de St-Pierre) et 
pour la meilleur plante vivace 
en pot (#2, don de la Boulange- 
rie de St-Pierre); Mme M. Shel 
by, d'Arnaud, pour le meilleur 


PE 


St-Norbe 


Décès de M. DeLawrme 

Le sarmedi 31 juillet est décédé 
À Winnipeg M. Urbain-Paul De- 
Lorme, Agé de #2 ans, ancien- 
nement de 98, Turnbull Drive, 
St-Norbert, Lui survivent deux 
soeurs, Mme E. Duchesneau et 
Mile Amanda DeLorme, toutes 
deux de St-Norbert. 

Les prières furent récitées le 
samedi matin à 9 h. 45 et fu- 
rent suivies du service à 10 h. 
À l'église paroissiale, L'inhuma- 
tion eut lieu au cimetière de 
St-Norbert 


Laurier 


Décès de M. G. Desroches 

Le mardi 10 août avait lieu, 
sn l’église paroissiale, le service 
funèbre de M. Georges Desro- 
ches, décédé à St-Boniface le 
samedi 7 août, à l'âge de 67 ans, 
après une longue maladie. 

Lui survivent deux frères, 
Valmore, de Laurier, et Joseph, 
de Montréal, et une soeur, Mme 
Yvonne Lagassé, de San Fer- 
nando, Cal 

Les porteurs furent MM. 
Louis Tucker, Lucien Archam- 
bault, René Arcand, Philippe 
Bouchard, Philip Coss et Joseph 
Desroches. 

Cù et là 

M. et Mme Wilfrid Douville 
et leurs enfants, de Ponteix, 
Sask., ont rendu visite à M. et 
Mme Louis Denniel, 

Mme Alice Pennarum, de Sud- 
bury, Ont., visitait dernièrement 
sa nombreuse parenté à Laurier. 

M. et Mme Adrien Blanchette, 
de Hearst, Ont. passèrent quel- 
ques jours à Laurier, 

M. et Mme P. Jeannotte et 
leurs filles, Josette et Vivianne, 
sont revenus d'un voyage de 
quelques semaines à Montréal, 
St-Jérôme et autres centres de 
l'Est, 

M. Rémi Bouchard, Milles A:| 
lexina Boisvert et Eugénie Pi-| 
neau sont revenus enchantés 
d'un voyage à Stafford, Ont. où 
ils assistèrent à différentes re- 
annee nés du festival Shas- 
espearien. 

On a eu le bonheur de rece- 
voir la Rév, Sr Jeanne-Céline 


(Marie Saquet), venue visiter | l'église paroissiale. Le service | 
fut chanté par M. l'abbé F. Ju-| 


son père âgé de 91 ans. Elle| 
était accompagnée de la Rév.| 
Sr Irène-Elisabeth. | 

On sympathise avec les fer-| 
miers dont les récoltes furent | 
endommagées par la grêle; les| 
plus affectées furent les fermes | 
de MM. Joseph et Lionel Tar- 


laurier et Roméo Gamache, | 


ensemble de fleurs ‘lembon, va- 
leur de 53, don de l'entrepôt fri 
gorifique de St-Pierre); Mme 
Ted Chornoboy, de Grunthal, 
pour Le meilleur arrangement 
floral (collier et boucles d'orell- 


Îles, don de la pharmacie de St- 


Pierre): Mme L Hébert, de St. 
Pierre, pour le meilleur panier 
de fleurs (corbell à ouvrage, 
dun du magasin Nu-Fashion 
Sportswear, de St-Pierre) 

Les autres donateurs furent 
le magasin Lavergne Electric, 
le magasin général St-Pierre, 
Chez Mulaire Red&White, Île 
restaurant Le Routier qui avait 
donné une étagère pour revues 
et journaux, un arrangement 
floral en plastique, une lampe 
de table, ure montre-bracelet. 
Ces derniers prix furent adiugés 
aux gagnants de la loterie, 1) 
Mme Smith, de Greenridge: 2) 
Mme F. Vinet, de St-Pierre; 3) 
Mariette Ritchot, de St-Pierre; 
4) Mme Thompson, de Green- 


|ridge. M. G.-L. Roy, membre de 


re 


Les responsables de l'exposi- 
tion remercient chaleureuse: | 


ment tous ces donateurs et féli- 


citent non moins chaleureuse. 
ment les gagnants, ainsi que les | 


personnes chanceuses qui ont 


| 
| 


Celui qui s'est le plus 


| période d'entrainement qui groupait 


St-Bonitoce, le 19 août 19% 


N.-D.de-Lourdes Le jeune Alain Dorge, de Ste-Agathe, 
meurt accidentellement à St-Jean-Baptiste 


Tournoi de balle molle 


Le tournoi de balle molle te 
nu le dimanche 8 août fut un 
succés. Les trente évrilpes enre 
gistrées furent acceptées 
|lingford Bommers, Maitifs, de 
Winnipeg, Metro Comet (Wpg}, 
| Bagot, LO.F. (Wpg), Oak Lake, 
| Somerset Flyers, Slupski Inva 
iders (Wpgi, Rosebank Wild 
cats, Notre-Dame Comets, Ro- 
(land Garage, Winkler, Manitoba 


D |Cartage (Wpg), Notre-Dame 


cet été à Shilo lors de la 
un grand nombre d'étudiants 
manitobains qui sont membres de la milice de l'armée canadienne, 
c'est le fusilier RG. Gaudreau, fils de M. et Mme KR. Gaudreau, J à 
longue date, obtint le tracteur. | 4niciliés à 158, rue Genthon, St-Boniface, On le voit ci-dessus en : Par un pointage de 2 à 0, ce qui 


pagnie de ses parents et du major-général J. M. Rockingham, | lui 
d'Edmonton, premier officier de l'armée canadienne dans la région | 
des Prairies. Cette photo fut prise lors de “la journée des visiteurs” 
au camp de Shilo, après que le fusilier Gaudreau avait eu l'hon- 


|neur de diriger ses jeunes camarades de la milice au cours des 


obtenu les prix d'entrée: Emilie | 


La paroisse de St-Georges déplore la noyade 


Catellier, de St-Pierre, Mme L 
Goulet, de Dufrost, et Gisèle 
Bourgeois, de St-Pierre. 


Les nombreuses personnes] 


du jeune Guy Fisette, 


qui se rendirent au Centre Ré:| 


créatif, dans la journée du ven- 
dredi, n'oublieront pas de sitôt 
le parfum de tant de magnifi- 
ques fleurs, la qualité et la va- 
riété de tant de légumes de nos 
jardins, l'imagination des jeu- 


ines 4H qui s'intéressent même | 


aux petites bêtes de nos champs 
et jardins, etc, A l'extérieur re- 
gnait une température torride, 
mais À l'intérieur on jouissait 
de fraicheur, de bonne senteur, 
de beauté, de bon goût 

Des jeunes filles des Clubs 
4H de St-Pierre et de Dufrost 
servaient thé et café dans un 
coin de la salle, avec sourire 
gracieux et aimable politesse. 

(Merci à Mme A Marauis qui 


la envoyé à notre journal ces 


détails.) 


Marquette 


Décès de Mme Chartrand 

Le samedi 14 août, à l'hôpital 
Taché de St-Boniface, est décé- 
dée, à l'Age de 83 ans, Mme An- 
nie-Barbara Chartrand, de Mar- 
quette. Le service fut chanté à 
l'église de St-Eustache le lundi 
16 août, à 10 h, am, et l'inhu- 
mation eut lieu au cimetière pa- 
roissial. 

Mme Chartrand (née Monta- 
ge) est née le 16 mai 1882 à St- 
Léon, et demeura au Manitoba 
pendant toute sa vie. Son époux, 
William, est décédé en 1945. 

La défunte laisse dans le deuil 
un fils, Georges, de Marquette; 
deux filles, Mmes H. J. Brown 
(Léna) et L. D. Treadwell (Al- 
ma), de Winnipeg: six petits- 
enfants; six arrière-petits-en- 
fants: deux soeurs, Mmes P. 
Bourrier (Polly), d'Altamont, et 
J. Beaudry (Tillie), de Somer- 
set. 


Marchand 


Décès de Mme V. Paquin 
Le mercredi 11 août, à l'hô- 
pital Taché de St-Boniface, est 


décédée, à l'âge de 94 ans, Mme | 
Virginie Paquin, autrefois del 


Marchand. Les prières furent 
récitées à 8 h. p.m. vendredi à 


neau, à 11 h. a.m, le samedi 14 
août, et l'inhumation eut lieu 
au cimetière local. 

La défunte laisse dans le deuil 
un fils, Eusèbe, de Winnipeg; 
une fille, Mme Blanche Van 


| Deusen, de Vancouver; 9 petits-| 
diff, Aimé Gagnon, Paul De-lenfants et 21 arrière-petits-en- 


fants. 


Surveillez dans votre courrier 


la grande feuille publicitaire 
de 


a: 


© 


DRE 


STEINBACH 


SHOPPE 


au sujet de la 


Vente d'Aubaines 
Exceptionnelles 


du temps de la moisson 
et du retour à l'école 


du 20 au 


29 août 


Faites-vous une nécessité d'y venir 


| _ST-GEORGES — Un cruel ac- 
icident survenu le dimanche 8 
|août, vers 4 h. p.m. a ébranlé 
|tous les paroissiens, ainsi que 
| ceux des environs et des centres | 
éloignés. 

Le jeune Guy Fisette, Agé de 
14 ans, accompagné de plusieurs 
de ses cousins et amis, était à 
prendre ses ébats dans la ri- 
vière Winnipeg, à un demi-mille 
|au nord du Village, lorsqu'il dis- 
|parut sous j'onde, ses compa- 
|gnons essayant en vain de le 
| sauver, 

Guy naquit à St-Georges le 
2 décembre 1950. I1 venait de 
terminer sa 8e année à l'école 
consolidée de St-Georges. Il était 
un fidèle clerc-servant et avait 
reçu la sainte communion le 
matin même. 


Le défunt laisse dans le deuil, 
outre ses parents, M. et Mme 
Mathias Fisette, quatre frères, 
Raynald, de Montréal, Gilles, 
Benoit et Ubald, à la maison; 
sept soeurs, Thérèse (Sr Marie- 
Benoît), de Valleyfield, PQ, 
Marthe (Mme René Carrière), 
de St-Boniface, Rachel, Lucie, 
Yolande, Cécile et Camille, à la 
maison, et un neveu, Jacques 
Carrière, 

Le mercredi 11 août, à 8 h. 
p.m, un service solennel fut 
chanté par M. l'abbé Paul Ga- 
né, remplaçant M. l'abbé Gé- 
éon. Trudeau, curé, qui était 
len vacances, MM. les abbés L. 
Laurencelle, de St-Boniface, et 
Pierre Fisette, de Montréal, a- 
gissaient comme diacre et sous- 
diacre. M. l'abbé Paui Boisjoli, 
de Craig Siding, était également 
présent. Tous ces dignitaires 
étaient cousins du défunt. De 
nombreux parents et amis de St- 
Boniface, Haywood, St-Norbert, 
La Broquerie, Ste-Anne-des-Chè- 
nes, Craig Siding, Lorette, etc. 
ainsi que je: paroissiens, rem- 
plissaient l'église, 

Après les funérailles, plu- 
| sieurs personnes se rendirent à 
|la salle paroissiale où les dames 
de la Ligue des Femmes Catho- 
|liques servirent un goûter. Ce 
| service fut bien apprécié et re- 
| marqué des visiteurs qui eurent 
l'amabilité d'exprimer leur ap- 
préciation directement à la res:| 
ponsable, Mme René Vincent, et 
à ses aides, | 

Le corps du jeune Guy fut| 
retrouvé le jeudi soir 12 août. 
Le samedi matin, il fut exposé 
en l’église paroissiale où, à 9 h.| 
a.m., M. l'abbé P. Gagné célébra 
une autre messe de Requiem. | 
Les porteurs étaient Gilbert Pa: | 


|pineau, Laurence et Jean-Marie | 


Vincent, Jacques Lemire, Michel | 
Bouvier et Henri Dupont. L'en-| 
terrement eut lieu au cimetière 
paroissial. | 
| M. et Mme Raynald Fisette | 
|étaient venus de Montréal pour | 
être avec leurs parents en cette 
| occasion. 


Remerciements 

M. et Mme Mathias Fisette | 
et leur famille remercient bien 
sincèrement les parents et amis | 
| qui leur ont témoigné de la sym- | 
| pathie, soit par assistance aux 
| funérailles, offrandes de messes 
lou de toute autre manière, à 
{l'occasion du deuil qui vient de| 
Îles frapper, Un merci spécial à | 
| M. l'abbé P. Gagné et à la Ligue | 
| des Femmes Catholiques. | 


Incendie et accident 
| Le mardi après-midi, un feu! 
d'origine inconnue détruisait la | 
| grange, ainsi que plusieurs au-| 
Itres bâtisses, sur la ferme de 
|M. Théodore Dupont. Dans le 
| sinistre toute la réserve de foin 
|que M. Dupont venait de finir 

‘entrer fut détruite. 

La petite Joanne Papineau, 
fille de M. et Mme Zéphir Papi- 
neau, fut frappée par une auto- 

{mobile en t'aversant la route 
| près du village, mercredi après- 
Er elle fut conduite à l'hô- 
pital de Pine Falls. On rapporte 
|que son état est satisfaisant, 


| Shower 


| 
| Dans la salle paroissiale, le! 
| mardi soir 20 juillet, avait lieu | 
un shower d'articles divers en| 
l'honneur de Mile Léa Doyon.;} 
Plusieurs cadeaux lui furent! 
présentés, après quoi l'héroïne | 


de la fête remercia l'assistance |} 


len termes appropriés. Un déli-| 
cieux goûter fut servi. 


Mariage Desautels-Doyon 
| Le samedi 14 août, à 7 h. p.m., | 
M. l'abbé P. Gagné bénissait le | 
| mariage de Mile Léa Doyon, fil-| 
[le de M. Théophile Doyon, de 
| Winnipeg, et de feu Mme Doyon, 
à M. Philippe Desautels, fils de} 
M. et Mme Albert Desautels, de 
St-Georges. MM. Doyon et Des- 
lautels étaient les témoins de| 
leurs enfants, tandis que MM.| 
| Edgar Desautels et Richard Vin- 
icent plaçaïient les invités. Pen-| 


grandes cérémonies et parades de cette journée des visiteurs, 


(Photo Armée Canadienne) 


survenue le 8 août 


dant la messe, M. Ludger Jubin- 
ville et plusieurs dames inter- 
prétèrent le chant. Mme Carolus 
Vincent touchait l'orgue. 


La mariée portait une jongue | 


robe en poult-de-saie avec jupe 
cloche, encolure bateau, man- 
ches trois quarts, traine en den- 
telle, Son voile court était re- 
tenu par une rose en poult-de- 
soie, Son bouquet était composé 
de roses. 

Les demoiselles d'honneur, 
Miles Noëlla Desautels, soeur du 
marié, et Yvonne Vincent, cou- 
sine de la mariée, portaient de 
longues robes de couleur aqua 
avec accessoires blancs, et des 
bouquets d'oeillets de teinte 
harmonisée. Les garçons d'hon- 
neur étaient MM. René Doyon 
et Maurice Desautels, frères des 
mariés. 

Après une soirée dansante qui 
eut lieu à la salle de la Légion 
à Pine Falls où M. Raymond 
Desautels était maître de céré- 
monies, le nouveau couple par: 
tit pour un voyage de noces, 
Pour voyager, la mariée portait 
un ensemble blanc avec acces- 
soires rose cerise et blanc. Les 
nouveaux mariés résideront à 
St-Georges. 


Sont venus assister à ce ma- 
riage: des parents de St-Hubert, 
PQ, Kimberley, C.-B, Regina, 
Sask,, Gypsumville, La Broque- 
rie, St-Jean-Baptiste, Ste-Agathe, 
Grand Marais, St-Boniface, Vas- 
sar, Somerset, Winnipeg, Fort 
Frances, Ont, etc, 


Souper-surprise 

Un souper-surprise pour fêter 
le 50e anniversaire en religion 
de la Rév. Sr Marie-Carolus, de 
l’Académie St-Joseph de St-Boni- 
face, organisé par ses soeurs et 
nièces, eut lieu chez M. et Mme 
Zéphir Chèvrefils, le samedi 7 
août. Un gâteau artistiquement 
dééoré par Mme Albert Desau- 
tels lui fut présenté, ainsi que 
plusieurs autres cadeaux. Une 
trentaine d'invités étaient pré: 
sents dont ses soeurs, Mmes 
Rosianne Dupont et Flora Bru- 
neau, et son frère, M. Jean-Bap- 
tiste Chèvrefils. 


Ibraves, Lyndale, StBoniface 
Seals, Miami, Valley boys, Alta. 
mont, Fort Whyte, Darlingford, 
StJames teachers, Morden, La 
|Broquerke royal, Morse place 
|(Wpg), Bombshell et Somerset. 
| Les éliminations de l'après- 
Imidi avaient fait tomber de 
[fortes équipes comme les plus 
| faibles, A 5 h. 30, les semi-fina- 
les mirent aux prises Oak Lake, 
{Notre-Dame comets, Manitoba 
|Cartage (Wpg) et Morse Place 
| (Wpg). La partie finale eut lieu 
lentre les équipes de Oak Lake 
et Manitoba Cartage. Après 7 
|manches vivement contestées, 
Oak Lake remporta la victoire 


valut le premier prix de 
S125. Le 2e prix, 575, revint à 
l'équipe de Manitoba Cartage; 
le 3e, $40, à l'équipe de Notre. 
Dame comets, le 4e, $30, à l'é. 
|quipe de Morse Place, Le prix 
spécial de $10 fut donné par M. 
| Albert Moulin pour l'équipe ve- 
nant de l'endroit le plus éloigné: 
Ice prix fut décerné à l'équipe 
|d'Oak Lake: 510 (prix spécial) 
donné par le Plan de Luzerne 
Notre-Dame (René Monchalin 
et Hilaire Durand) à l'équipe 
{portant les plus beaux unifor- 
mes. Les juges MM. Léo Mo: 
reau et Guy Durand accordé. 
lrent ce prix à l'équipe de Dar- 


| 
| 
| 
| 
| 


|lingford Bommers. 

| Le tournoi de fer à cheval fut 
lun succés. Voici la liste des ga- 
gnants: ler prix, $12, MM. Lloyd 
| Gemmell et Archie Tobacco, 
|tous deux de PortageLa-Prairie; 
|2e prix, $6, Tom Smith et E, 
| Burton, tous deux de Portage- 
|la-Prairie: 3e prix, $4, S. Ras- 
!mussen, de Carberry, et Ted 
Lozanski, de Brandon: 4e prix, 
$2, Marcel Beaudry et Germain 
Fouasse, tous deux de Notre- 
Dame de Lourdes. 


Le comité en charge du tour- 
noi tient à féliciter et à remer- 
cier sincèrement tous ceux et 
celles qui ont aidé, soit par leur 
travail ou leurs dons. Un merci 
spécial aux Dames des Cheva- 
liers de Colomb pour avoir four. 
ni de nombreuses tartes: égale- 
ment au grand chevalier, M. 
Pierre Mabon, pour avoir bien 
voulu prendre la charge de la 
Buvette, 


Bingo 

Le dimanche 8 août eut lieu 
la soirée de bingo. Les gagnants 
furent: prix de $25, Mme Alma 
Delorme, de Carman; $10, Mlle 
Juliette Muller, Mme Louis 
Brouzes, Mme Joseph Bazin, 
Mlle Simone Roch, Mme Henri 
Vuignier, Mlle Suzanne Comte, 
Joseph Bosc, Hubert Pantel, Ga- 
briel Coutant, Mme Antoine Bé- 
rard, de Treherne, Mme Silvia 
Labossière, de St-Léon, Norman 
Durand, de St-Boniface; 55, 
Mme V. Pantel, Mme E. Johns- 
ton, de Manitou, Mme A. Comte, 
de St-Lupicin, et Jean-Guy Gal- 
lant, de Cardinal. Les prix d'en- 
trée furent attribués ainsi: Mme 
Roméo Delaquis, de St-Boniface, 
et M. Léon Comte, de St-Lupi- 
cin. 

La prochaine soirée de bingo 
aura lieu le dimanche 22 août, 
à 8 h. 30 p.m. Le gros lot sera 
de $450 en 55 numéros. 


Ne crains pas: aie seulement 


la foi. (Mc 5, 36) 


Dar. | 


| 
| 


| 


STE AGATHE Le vendredi 
6 août, le jeune Alain Dorge est 
tombé dans une citerne | 
d'eau et s'y noya. C'est le deu] 
xième enfant de M. et Mme! 
Léon, qui leur est ravi acciden: | 
tellement, On parlait souvent à 
la maison du frère aîné, Jean: 
Paul, mort à l'âge de 5 ans, et 
voilà qu'Alain est allé le rejoin-| 
dre de façon aussi tragique. 

A partir de 3 h. p.m., le di- 
manche 8 août, le corps d'Alain 
fut exposé à la salle paroissiale | 
gra l'heure de son service, | 
e lundi à 10 h. a.m. On se pres- 


[sa nombreux pour rendre hom- | 


|ami de la famille, La Rév. Sr 


mage aux restes de l'aimable | 
enfant et pour offrir des condo | 
léances à ses parents éplorés. 

Lundi, en rangs bien formés, | 
les enfants de l'école élémentai- | 
re précédèrent le cercueil de| 
leur petit camarade pour se ren- 
dre à l'église et de là au cime: | 
tière. 

Le service solennel fut chan:-| 
té r M. l'abbé A. Couture, 
curé. Le R. P, Joseph Alarie, 
O.M., fut le commentateur li: 
turgique, Le chant fut exécuté 
par religieux et laïques, tous! 
parents ou amis du petit défunt, 
et dirigé par M. l'abbé J.L. Ca:} 
ron, curé d'Aubigny, et grand] 


Joséphat-Marie, tante de l'en. 
fant, touchait l'orgue. 

Les porteurs furent six cou- 
sins d'Alain, MM. Aurèle Bour- 
bonnière, Aurèle et Raymond! 
Dorge, Léonard Lemoine, Noël 
Joyal et Léo Nolette, Les qué- 
teurs furent MM, R. Dorge et 
N. Joyal. 

Etaient présents aux funérail- 
les: Mgr H. Lapointe, P.D,, MM. 
les abbés J.-L. Caron, E. Baril 
et M. Toupin, les RR. PP. J. 
Alarie et Emilien Dorge, O.M.I, 
un très grand nombre de reli- 
gieuses, dame pd parents et 
amis d'ailleurs qui remplissaient | 
l'église à capacité. | 

Alain était un charmant en-| 
fant qui avait atteint ses dix] 
ans le 14 mai dernier, avait ac- 
compli sa quatrième année d'é. 
cole en juin. Sa perte laisse un 
grand vide pour ses parents, M. 
et Mme L. Dorge, ses trois frè- 
res, Gilbert, Claude et Jacques; 
sa soeur, Roseline; ses grands- 
parents, M. Joséphat Dorge et 
M. et Mme Donat Joyal, 

Remerciements 

M. et Mme Léon Dorge et 
leur famille sont profondément 
reconnaissants à tous ceux qui 
leur ont témoigné de la sympa- 
thie dans leur pe épreuve, 
soit par visite à domicile, à la 
salle, assistance aux funérailles, 
offrandes de messes, bouquets 
spirituels, tributs floraux, car- 
tes de sympathie ou tout autre 
service très apprécié qu'on s'est 
plu à leur rendre. Merci spé- 
cial aux prêtres et religieuses 
qui ont rivalisé de bonté pour 
les soutenir, aux chantres qui 
ont si bien rehaussé la cérémo- 
nie religieuse. 

Exposition annuelle 

Les 4 et 5 août avait lieu, dans 
la salle paroissiale, l'exposition 
annuelle de la Société d'Agri- 
culture. Pour une grande par: 
tie de la en qusl c'est tou- 
jours un événement remarqua- 
ble très goûté, 

Le grand nombre d'objets ex- 
posés: couture, tricot, ouvrages 
de fantaisie, pains et brioches, 
pâtisseries, conserves, plantes, 
fieurs, jardinages, fruits de jar- 
dins, produits de fermes, grains 
et fourrages, sont une preuve 
convaincante qu'on s'y intéresse 
beaucoup. Il serait dommage 
que ces petites expositions fo. 
cales soient abolies. 


Plusieurs visiteurs et anciens, métier de technicien au service 
de la paroisse ont particulière. ! du gouvernement 
ment apprècié l'exposition La Rév, Sr JoseplrAndré, Fil 
Ca et là |le de la Croix (née Noëlla Dor- 
Mlle Irène Guertin, de Victo. | ge), missionnaire À Sao Paulo, 
ria, C:B., de passage au Mani! Brésil, depuis trois ans, arrivait 
toba pour une quinsaine de}au pays, ke 15 juillet, et repars 
jours, reprenait l'avion pour re-! tait le jeudi 5 août, Sa mère, 
tourner chez elle, le mercredi, Mme Eugédia Dorge, son frère 
11 août [ainé, le R. P, Emillien Dorge 
La Rév. Sr Joséphat-Marie, | O.M.I, de Ste.-Rose-du:Lac, et sa 
SNJM., de Flin Flon, a passé !|soeur, Mme Annette Jutras, et 
ses vacances au couvent de Ste.!sa famille, de Vancouver, sont 
Agathe afin de voir souvent son! venus pour l'occasion, Durant 
père, M. Joséphat Dorge, et ses} son séjour au Manitoba, Sr Jo 
Îrères et soeurs, |seph-André est venue à deux 
M. et Mme Roland Rajotte!reprises chez ses frères, Téles 
(Marie Dorge) et leurs enfants, | phore et Edphat, où il y eut rèu 
Gisèle, Mona et Robert, sont ve-| nion de famille 


nes de vacances et retournèrent Autre accident mortel 
en Californie, le mardi 10 août.| Pour la deuxième semaine 
Mme Yvonne Lemoine et trois | consécutive, la mort est venue 
de ses enfants, Carole, Daniel et | trapper parmi les paroissiens: le 
André, de Thompson, vinrent | dimanche 15 août, aux premiè 
aussi passer une quinzaine à|res heures, Mme Jeanne Cour 
Ste-Agathe, celles trouva la mort dans une 
Sont aussi en vacances par! collision d'automobiles; cinq de 
ici: M. et Mme Lionel Joyal et | ses enfants, tous adultes, furent 


[nus en auto passer trois semal- 


[leurs quatre fillettes, d'Inuvik, | blessés, deux d'entre eux griè 


T.N.-0, où M. Joyal exerce son vement 


Soyez 
prudent 
cet été 


si vous 
buvez, 
faites-le 
avec 
modération 


= MANITOBA ALCOHOL 
INFORMATION SECTION 


PROVINCIAL DEPARTMENT OF HEALTH 


Cest vraiment différent! 


Lo manière moderne, facile de faire vos achats — la manière 
moderne d'économiser, de vous assurer “la quolité”, c'est 
d'acheter à votre Coopérative. Le service? — || est réellement 
merveilleux! Car vous jouirez d'une atmosphère amicale, vous 
aurez la satisfaction de savoir que vous pouvez épargner chaque 
jour — sur tout achat. C'est vrai — vous épargnez ur tout 
achat parce que les Coopératives sont la propriété de leurs 
membres et parce que tout surplus d'argent leur appartient. 
Ecoutez bien mon conseil — choisissez “le mode d'achat coopé- 


ratif” aujourd'hui — vous serez content de l'avoir tait, 


“Acheter au Magasin Coopératif”, 


c'est la model! 


COOP 


St-Bonitoce, le 19 coût 1965 


Ra k 62) 

La ci-dessus fut prise lors du Lg A2 marqua le 
25e PS d'ordination sacerdotale du P, E. Tremblay, 
.Ss.R., curé de Bruno, Sask. Son Exec. A. Roborecky, éparche 

hommage au jub , à sa droite, Près du 
ue M. Joseph Lambert, son oncle, venu spécia- 


participer à cette grande 


Jubilé d'argent du R. P. E. Tremblay 
célébré à Bruno, Sask., le 4 juillet 


BRUNO -—- Le dimanche 4! Le Père Tremblay naguit à 
juillet, une messe d'action de | St Boniface de Shawinigan, PQ, 
Cage fut chantée en l'église de | petit ne au pied des Lau- 

Ste-Trinité de Bruno, Sask. | rentides, l'âge de 14 ans, il 
à l'occasion du 25e anniversaire entra au séminaire mineur des 
de sacerdoce du R. P, E, Trem-|Pères Rédemptoristes à Ste-An- 


blay, C.Ss.R., curé de cet endroit 
depuis cinq ans. | 

En plus de 16 prêtres et de] 
quelque 300 personnes, assistait 
à cette messe Son Exec. Mgr 
Andrew Roborecki, évêque 
Saskatoon, Le sermon de cir- 
constance, donné par le R. P. 
M. Markiw, OS.B.M, fit sur- 
tout ressortir la dignité et les! 
responsabilités du prêtre mo- 
derne, 

Le jubilatre prit ensuite la 
parole demandant aux person- 
nes ntes de remercier Dieu 
avec lui de l'avoir appelé à cette 
sublime vocation qu'il devait en 
grande partie à ses bons ents | 
qui l'avaient élevé chrêtienne- 
ment et à ces professeurs qui 
surent le diriger, I fit Là 
du peuple ukrainien qui, dit-il, 
est L plus hospitalier du mon- 


de entier. Le jubilaire a dépensé 
23 de ses 25 ans de vie sacerdo- 
tale au service des Ukrainiens. 


Dr E.-J, Gaudet 


DENTISTE 
Chambre 210 Mitchell Block 
1le rue est 


Prince-Albert Saskatchewan | 


Téléphone: 763-7815 | 


Cuelenaere & Hall 


AVOCATS ET NOTAIRES 
103, Toronto-Dominion Bank Bldg, 


J. M. Cuelenaere, Q.C, 
R. N. Hall QC 
Téléphone: ROoger 3-7441 
Prince-Albert, Sask. 


J.-E.-L, Lamontagne, 
B.A., B.C.L,, LL.B. 
Avocat, Avoué et Notaire 
240 MITCHELL BLOCK 
Prince-Albert, Saskatchewan 


M. À. SIMONOT, 
B.A., LL.B. 
Avocat — Notaire 
Bureau: 764-0633 
Résidence: 763-6355 
101 - Edifice professionnel 
Prince-Albert, Saskatchewan 


MacKenzie 
Salon funéraire de Prince-Albert 
W. T. Beaton, 
H, J. Jordon — H. J. Poulhus 


138, 9e rue Est Tél.: 763-8488 | 
lei on parle trançais 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Exomen de la vue | 
L5, lle rue Est, Prince-Albert, Sask | 
EDIFICE MITCHELL | 
Téléphone: 763-7744 
PRINCE-ALBERT | 
FUNERAL HOME 
(DALZIEL"S) 


Arrangements en Français, 
Anglais et Ukrainien | 


H.-R. Boucher D. 1. MocLourin | 
Tél.: 763-6444 25, 1le rue Est ! 


| vince, passeront 


ne-de-Beaupré, affilié alors à 
l'Université Laval où il reçut 
son degré de bachelier ès arts. 
11 entra ensuite au noviciat des 
|: abs à Sherbrooke, 
Après avoir acquis quelques 
connaissances de la langue et de 
l'histoire des Ukraïniens, le Pe- 
re Tremblay se dirigea vers l'U- 
niversité de Manitoba où il étu- 
dia l'ukrainien. Il fut ensuite 
au service de l'Aviation cana- 
dienne comme aumônier pen- 
dant 3 ans. En 1961 il fut nom- 
mé curé de la paroisse de Bruno. 

Des ouvrages littéraires du 
Père Tremblay, entre autres, 
“Sous le Régime Soviétique” et 
“Le Père laere et l'Eglise 
ukrainienne au Canada”, ont 
été publiés, 

A l'issue de la messe d'action 
de grèces, un banquet fut servi 
en la salle paroissiale où un 
la pan varié se déroula en 
honneur du jubilaire. 

Les paroïissiens de Bruno, 
dont plusieurs viennent de Wol- 
verine, Guernsey et Lanigan, 
souhaitent bonne santé et suc- 
cès au Père Tremblay. 


Vawn 
Cà et à 

M. et Mme Henri Dion, de 
Trail, C.-B. visitaient leurs frè- 
res et belles-soeurs, MM. et 
Mmes Walter et Jos. Dion, du- 
rant la semaine du 8 août. 

M. et Mme Philippe Duchar- 
me et trois de leurs filles, de 
New Westminster, C.-B. visi- 
taient M. et Mme Higgins et 
leurs beau-frère et soeur, M. 
et Mme Jos. Dion, le 10 août. 

M. et Mme Hector Gérard, de 
New Westminster, étaient de 
pasage chez M. et Mme Henri 
Blais, le 6 août, ainsi que deux 
oncles de Victoriaville, P.Q. MM. 
John et Henri Blanchette, qui 
vinrent visiter leurs neveux et 
nièces, les familles Blanchette. 
M. John Blanchette résidait au- 
trefois à trois milles de Vawn 


{et demeure depuis nombre d'an- 


nées à Victoriaville: son frère, 
Henri, l'accompagnait et c'était 
son premier voyage dans l'Ou- 
est. 

M. et Mme Bettler, de Waker- 
ton, Ont., passèrent une semaine 
chez leurs cousins, M. et Mme 
David Waber. 

Félicitations à Lucille Des- 
marais, fille de M. et Mme An- 
toine Desmarais, et à Claude 
Blanchette, fils de M. et Mme 
Aimé Blanchette, qui ont été 
choisis comme représentants du 
nord de la province par l'AC. 
FC. en union avec la société 
St-Jean-Baptiste. Ces jeunes, et 
deux jeunes du sud de la pro- 
une semaine 
dans un camp d'étudiants près 
de la ville de Québec et une se- 
maine dans une famille. Bon 
voyage. 

Mme M. 
Creek, passa trois jours chez 
ses beau-frère et soeur, M. et 
Mme Higgins. 

* Owils Phaneuf et sa fa- 
'#*=  nassent 


RS 
mm énnpanaitenn 


Allenby, de Maple! 


leurs vacances chez MM. Louis | 


M. et Mme Paul Dion et leurs 
trois enfants, de Hardisty, Alta, 
passent. leurs vacances chez 
leurs parents, MM. et Mmes Da- 
vid Weber et Walter Dion, 


Gertrude s Church Supplies & Gift Shoppe 


129, Zle rue S.E., Saskatoon — Téléphone: 242-7117 
Articles religieux, Vêtements, Chandelles, 
Livres de prière, Cortes et livres fronçais 

G.-E. Grézaud, 


propriétaire 
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vel annonceur, Jean Archam- 
bault, lequel nous arrive direc- 


Wawota 


Ch et là 


M. et Mme Roland Boulet et 
leurs enfants, de Calgary, 


chez leur mère et grand-mère, 
Mme D, Vaniwa, à Bellevue. 

Mme R. Jacques s'est fracturé 
une hanche et à dû être trans- 
portée en avion à l'hônital gé- 
néral de Regina. Son mari l'a 
accompagnée et demeure chez 
son cousin, Emile Denéve, 

Mme Georgine Zébière fut 
hospitalisée pendant 15 jours 
et est maintenant chez Fernan- 
de Blaise car elle ne peut rien 
faire pour le mornent, 

C'est avec peine que les pa- 
roissiens ont appris la mort de 
Mme Délima Charles, âgée de 
83 ans. Tous ses enfants se trou- 
valent à son chevet, 

M. et Mme Auguste Vanders- 
cheaghe, de Oak Lake, Man, 
Mmes Jules Nevraumont et Re. 
né Jacques, de Virden, Man, 
sont venus visiter leur tante, 
Mme Georgina Zébière, hospita- 
lisée à Wawota. 


Sintaluta 


Cà et là 
M. Fred Dolter est sous les 
soins du médecin à l'hôpital gé- 
néral de Regina; ses amis lui 
souhaitent un cornplet rétablis- 
sement, 


M. et Mme Adrien Bonneville, | ! 


de Wolsey, et leur soeur, Mme 
F, Dolter, sont allés visiter M. 
et Mme Marchand, d'Indian 
Head. 

M. et Mme Marcel Français 
ont eu la visite de leurs amis, 
M. ét Mme Pierré Dedi 
Dryden, Ont, et de M. et Mme 
Laurence Prior et leur fillette, 
de Jacques Cartier, PQ. 

Félicitations à Mlle Madelei- 
ne Français qui a passé sa 12e 
année avec succès: elle conti 
nuera ses études à Regina. 

M. et Mme Maurice Coneslan 
et leur fille, Hélène, de Cédora, 
étaient en visite chez leurs pa- 
rents, M. et Mme Charles TL 

Mme Jeanne Ouclot a eu la 
visite de ses frère et belle-soeur, 
M. et Mme Robert Longeau, de 
Lac Marguerite, 

Mme Arthur Penas est allée 
en voyage avec ses soeurs et 
beau-frère, M. et Mine Earl Di- 
xon. Ils ont visité la Creston 
Walla, 


Prince-Albert 


Nomination 

Mme Solange Lavigne vient 
d'être nommée principale de l'é- 
cole St-Paul et entrera en fonc- 
tion dès l'ouverture des classes, 
Mme Lavigne a enseigné du- 
rant neuf ans à l'école St-John, 
et l'an dernier, elle obtenait son 
baccalauréat es Arts et son bac- 
calauréat en éducation à l'Uni- 
versité de la Saskatchewan, à 
Saskatoon. 


Heureux gagnants 

Voici les noms de trois rési- 
dants qui remportèrent les prix 
à la 82e exposition annuelle, cet- 
te année, ler, Mme Marg. Mac. 
Donald remporta la Ford 1965, 
billet vendu par le Kinsmen's 
Club, 2e, M. Raymond Gosselin, 
la “Chambre de ses rêves” du 
Cosmopolitan Club, et le 3e, M. 
Steve Soron, gagna une rou- 
lotte “Holiday”, billet vendu par 
le Lions-Club. 


Shower 


Mlle Michelle Fournier fut 
l'invitée d'honneur à un thé et 
shower tenus récemment chez 
Mme J. Ward avant Mme J. A. 
Fournier comme co-hôtesse. Les 
hôtes d'honneur furent Mmes 
L. J. Fournier et À LeBlond, 
mère et grand-mère respective- 
ment de la nouvelle élue. Des 
bouquets-corsage de pois de sen- 
teur et de pensées leur furent 
présentés. 

Parmi les personnes présentes 


lon remarquait Mmes H. Glaze- 


brook, Gérard Pagé, Alex Bla- 
kelv, J. Casgrain, S. Young, E. 
McCullogh, C. Barzelle, Maurice 
Casgrain, J. Maclsaac et Mme 
P. A. Mahon. Ne purent y assis- 
ter, Mmes Fr Chad, J. Lacroix, 


{W. Gillingham, P. Golton, A. 


Neider, C. Williams et F. Ste. 
wart. 


SHANNON, Irlande — Une 


|bonne vache canadienne a don- 


né naissance à un veau à bord 


| d'un avion qui la transportait en 


| France. Elle faisait 


| 


artie d'un 
groupe de 20 Holstein qui “re- 
présentait” le gouvernement ca- 
nadien à l'exposition du Tou- 
quet 

Uu membre de l'équipage qui 


étaient en vacances chez leurs 
parents à Dumas. 

Mme Lorraine Warniack et 
ses trois enfants, Tony, Terry 
et Linda, étaient en promenade 

cu, de| 
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Hommage à | 


Mme Pauline-A. Le Gars 


SASKATOON — Mme Pau- 
lette.A. Le Gars, du 2141, Broad- 
way sud, professeur de français 
à Saskatoon, est décédée à l'hô- 

.. St-Paul le dimanche 11 

uillet, 


Mme Le Gars avait reçu les 


Palmes académiques en 1957 Au | 


ministre de l'Education Natio- 
nale de France, pour sa contri- 
bution dans l'Ouest canadien, où 
elle sut faire apprécier la cul- 
ture française par ses amis an- 
glophiles, 

Membre de la commission sco- 
luire des écoles Le sd de Sas- 
katoon pendant 14 ans, 
à 1961, elle a vu le nombre d'é- 
coles catholiques à Saskatoon 
augmenter de 3 à 14, toujours 
visant à ce qu'u pourcentage 
raisonnable du personnel ensei- 
| mg soit bilingue, Mme Le 

ars était en charge du comité 
jubilaire en 1961, et c'est elle 


Mme Paulette-A. Le Gars 
Fr prit la tâche d'assembler 


histoire du système d'écoles 
séparées à toon de 1911- 
1961. Son livre, publié au mois 
de juin 1961, fut très bien reçu. 
Ses conseils furent aussi fort 
appréciés lors du grand démé- 
nagement et l'ouverture offi- 
cielle du nouveau bureau de cet- 
te même année, 


C'est en 1957 qu'elle aida un 

tit groupe à s'organiser sous 
e titre de “Coin Français”, avec 
but d'encourager les jeunes vers 
l'excellence en français et d'of- 
frir aux adultes des occasions 
fréquentes de converser en fran- 
çais, 


Née Paula-Armande Bergot, 
à Nantes, Loire-Atlantique, elle 
arriva au Canada en 1 avec 
ses parents, M. et Mme Denis 
Bergot, de St-Brieux. Elle reçut 
toute son éducation en Saskat- 
chewan, chez les Dames de Sion 
à Prince-Albert, à l’école nor- 
male et à l'Université de la Sas- 
katchewan. Elle enseigna à St- 
Brieux, et c’est là qu'elle épousa 
M. Adrien-Yves Le Gars en 1920, 
Is eurent cinq enfants. 


Ils déménagèrent à Saskatoon 
en 1935 où elle devint active 
armi les “Anciennes de Sion”, 
e mouvement de la France Li- 
bre, le personnel enseignant du 
R.C.A.F, pendant la guerre, la 
Ligue des Femmes Catholiques, 
servant aux exécutifs paroissial 
OA de membre de l’Auxi- 
liaire de l'hôpital St-Paul et ac- 
tivement dévouée à l'enseigne- 
ment du français elle faisait en- 
core part du personnel au “Tech- 
nical Collegiate, Continuing E- 
ducation Branch”, lors de son 


La messe de Requiem fut cé- 
lébrée à 2 h. p.m. en l'église des 
Sts-Martyrs-Canadiens par le R. 
P. L. Morand et fut suivie par 
l'inhumation au cimetière catho- 
lique Woodlawn. Parmi l'assis- 
tance nombreuse, on remarquait 
au sanctuaire Son Exc. Mgr F. 
J. Klein, Mgr J. S. Robinson, 
ee . Lacroix, ainsi qu'une 

ine de curés de paroisses 
e Saskatoon et de nombreuses 
religieuses représentant toutes 
es communautés de la ville, 


Mme A. Saucier toucha l'or- 
gue et le choeur chanta les can- 
tiques favoris de la défunte, L mn 
avait été paroissienne depuis les 
commencemets pénibles de ce 
groupe canadien-françuis. Les 

rteurs honoraires furent MM. 

. Charlebois, D. Carrière, W. 
A. Reid, W. W. Loran, E. A. 
Scissons, G. Molloy, J. S. Kotel- 
mach et le Dr B. Hargarten, 
tous commissaires d'écoles ca- 
tholiques. Les porteurs actifs 


QUEBEC — Le ministère des 
Affaires culturelles du Québec 
a annoncé la nomination du R. 
P. Edmond Desrochers, S.J. ex- 
président de l'Association cana- 
dienne des bibliothécaires de 


ssait près du nouveau-né a/|langue française, ainsi que de 
té attaqué par un boeuf. Il n'a la Canadian Library Associa- 
pas été blessé très gravement |tion, au poste de président de 
et a pu continuer le voyage, tout | la commission des bibliothèques 
| comme la vache et le jeune veau. ! publiques du Québec. 


de 1947 | 


a mémoire de 


furent MM. Pal Brenaut, A. Bib- 
bey, A. Coflin, L. Le Gars, 
Rainville et A. Saucier. 


Mme Le Gars laisse dans le 
| deuil cinq enfants, Mme RE. 
Brunelle (Yvette), de Nipawin, 
Mme G. A. DO, Ceres, de 
Montréal, Mme M. A. Basic (Ja- 
| nine), de Windsor, EAmond et 
Adrien, de Saskatoon; un frère, 
M, Roland Bergot, de Tisdale; 
|deux soeurs, Mme Jeanne La: 
porte, de St-Boniface, et Mme G. 
Gillies, de North Battleford, et 
|dixneuf petits-enfants, 


Sa famille et ses amis de tou- 

te nationalité et de tout âge 
{lui seront toujours reconnais- 
| sants qu'elle ait su partager ses 
| trésors les plus précieux: sa lan- 
gue et sa foi! 


Willow-Bunch 


Çù et là 


Félicitations à M. Victor 
Granger qui arriva le premier 
de la Saskatchewan, lors d'un 
examen spécial de Physique, et 
non d'Arithmétique tel que men- 
tionné auparavant, Il recevra 
une bourse, 

A son retour de l'Est, Mlle 
Marguerite Roy, est partie à 
Weyburn, y suivre un cours 
d'infirmière à l'hôpital mental. 


M. et Mme Hector Balthazar 
et leur bébé, de Winnipeg, ont 
visité M. et Mme Sylvio Syl. 
vestre récemment, 

M. et Mme G. Boisvert eurent 
la visite de leur demi-frère, M. 
D. Routhier de la Californie. 


M. et Mme André Beauregard 
et leurs quatre enfants, de Mail- 
lardville, C.-B. ont visité leur 
père et grand-père, M. Léonide 
Beauregard, et autres parents 
et amis au cours du mois de 
juillet, 

M. et Mme Jean-Benoit Gi- 
raudier, Lilianne et Richard, 
sont allés à Maillardville, C.-B, 
y visiter des parents, 


M. et Mme Henri Roy et leur 
garçonnet, de la C.-B., ont passé 
une couple de jours chez leur 
mère et grand-mère, Mme Léo 
Roy, dernièrement, 


Mlle Marguerite Roy alla vi- 
siter ses frères et leurs familles 
en Ontario: à Arnprior et Ot- 
tawa, et à Québec, 


M. et Mme Joffre Champigny 
et leurs cinq enfants, de Val- 
court, Qué., Mme Laurent Mon- 
dor et ses deux enfants, de New 
Westminster, C.-B, M. et Mme 
Emile Rodrigue, de Weyburn, 
M. et Mme René Fauchon de 
Ferland, le Dr et Mme Louis 
Piché et leurs deux enfants, 
de Shaunavon, ont visité pen- 


dant quelques jours les familles 
Champigny et Mme Albert Mar- 
tin; ils se rendirent aussi voir 
Mme Champigny au Foyer You- 
ville à Gravelbourg. 


Mme Aliva Boutin, de Wey- 
burn, est en promenade chez ses 
filles, Mmes Léo Lemieux et 
Gérard Granger pour quelque 
temps, elle visite aussi sa soeur, 
Mme A Bergeron, à Assiniboia. 

M. Gérard de Laforest, de 
Regina, est venu chez ses soeur 
et beau-frère, M. et Mme Lu- 
cien Couture, récemment. 


rent en promenade chez MM. 
et Mmes Albert Lemieux et Ar- 
mand Duperreault, pour quel- 
que temps. La premiére retour- 
na à Saskatoon, tandis que Mme 
Marie-Ange Lemieux, accompa- 
gna M. et Mme Albert Lemieux, 
à Gravelhourg: de là, ils se ren- 
dirent à Shaunavon et Edmon- 
ton y visiter deux filles et M. 
et Mme A, Lemieux. 


M. et Mme Paul Jacques, de 
la Floride, visitèrent leurs soeur 
et beau-frère, M. et Mme Philias 
Gosselin: ils n'étaient pas reve- 
nus dans le district depuis 37 
ans. 


M. Joseph-Octave Lafrenière, 
de Joliette, PQ, visita ses 
soeurs, frère et belle-soeur, 
Mmes Elizabeth Fontaine et Vir- 
ginie Bourgeois et M. et Mme 
Alphonse Lafrenière, 

Mme Sylvio Grégoire, 
Montréal, accompagnée de 
deux plus jeunes enfants, 
venue dernièrement visiter 
parents, M. et Mme Albert Bi- 
|lofeau, et autres parents et 
| amis. 

M. et Mme Henri O’Reilly et 
leur bébé, sont revenus d'Ot- 
tawa où M. O'Reilly était aux 
| études depuis un an; ils de- 
| meurent dans la maison de M. 
1G, Verhelst, celui-ci étant allé 
demeurer à Regina, M. Verhelst 
| fut principal de l'école durant 
| huit ans, son remplaçant est M. 
Jean Philippon, et M. O'’Reilly, 
sera l'assistant-principal et en- 
seignera à Willow-Bunch cette 
année, 


D.|Y 


| 


ti 
Mile Germaine Duperreault, 
de Saskatoon, et Mme Marie- 
Ange Lemieux, de Calgary, fu- 
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Ci-dessus l'on voit la première 
erture officielle en M cn te be 


catholique de Gravelbourg, Sask., connue dès son ou- 
blanche”, C'est le 15 septembre 1907 que M, l'abbé JA, 
présidait la première réunion paroissiale, tenue pour choisir le site de l'église, Le bois 


de construction fut transporté de Mortlach. Les premières funérailles furent celles de Mme do 
seph Marasse en 1908; le premier mariage, celui de Joseph Ross et Julia Morissette, en 1909, Dès 


1912 la petite 


ne pouvait plus contenir la population croissante et il fallut songer à cons 


truire un temple plus vaste, On vendit alors “la Maison blanche” à la commission scolaire de Gra 


velbourg, qui la 


Ferland 


Naissances 


Félicitations à M. et Mme 
Charles Lynch (Rita Fournier), | 
d'Ottawa, à l'occasion de la nais- 
sance d'une fille, le 30 juillet. 

A M. et Mme Lucien Beau- 
doin est née une fille, Lise-Ma-. | 
rie, le 27 juillet, Parrain et mar: 
raine, Alfred et Rita Beaudoin, | 
frère et soeur de l'enfant, | 


| 
; Cà et là 


M. et Mme Aristide Fournier 
et Alferd Chabot allèrent par 
avion à Outlook et Saskatoon 
le dimanche 8 août, 


M. et Mme Jean Champigny 
et leur famille, de Willow 
Bunch, visitaient M. et Mme Re- 
né Fauchon, 


M. et Mme Ernie Kupchyk et 
leur famille, de Regina, étaient 
de passage chez M. et Mme 
Louis Fournier, 

Mlle Lise Fournier, infirmière 
à Medecine Hat, Alta, est venue 
passer quelques jours chez ses 
parents, M. et Mme Louis Four- 
nier, avant son prochain maria- 
ge, le 4 septembre, avec M. 
Charles Brooks, 


M, et Mme Victor Gervais et 
Mlle Aline Jacques, de Lajord, 
passaient la fin de semaine chez 
M. et Mme Aimé Fournier, 


M. et Mme Alfred Chabot se! 
rendirent à Victoire assister à 
une réunion de l'exécutif de l'- 
A.CFC, 

Mme Pauline Massé est allé 
visiter ses fils et bru, M. et Mme 
René Massé à Lethbridge récem- 
ment, 

Mmes Adrien Brisebois, Em- 
ma Mercier et Ephrem Bouf. 
fard et MM. Aimé et Adrien 
Brisebois visitaient leur soeur 
et tante Mme Charles Préfon- 
taine à St-Boniface ainsi que 
leurs neveux et nièces, de St- 
Vital et de St-Boniface, Man. 
MM. Michel, Gérard et Robert 
Larose, de Falhère, Alta, pas- 
sèrent quelques jours chez leur 
oncle et tante, M. et Mme Rosai- 
re Chabot, 


Val Marie 


Cà et là 


Après 47 années de sépara- 
on, se réunissaient pour la 
première fois à Val Marie, Sask., 
les six frères Paradis: Napo- 
léon, de St-Isidore, comté d'Or- 
chester, Qué.: Adélard, de St- 
Lambert, de Lévis, Qué: Mau- 
rice, de Calgary, Alta: Joseph, 
de Deslisle, Sask: Emile et Eu- 
gène, de Val Marie, Tous natifs 
de St-Isidore, Qué, ils sont les 
fils de Benjamin Paradis et de 
Lumina Roy. Mme Adélard Pa- 
radis accompagnait son mari | 
ainsi que deux nièces, Mlles Gi-| 
sèle Larochelle et Nicole Pel-. 
chat, de St-Lambert, Qué. | 
M. et Mme Roger Paradis, de | 
Calgary, étaient en visite chez! 
leurs parents en fin de semaine. 
Sont en visite chez des pa- 
rents et amis, la Rév. Sr Marie | 
du St-Coeur de Marie (née Vale-| 

| 


| 


da Legault), de Halifax, Mme 
Dolphis Moncion et M. Alex 
Legault. 

Diane et Richard Venne, de 
l'Assomption, Qué, (petits-en. | 
fants de M. et Mme Daniel Le. 
gault), passent leurs vacances 
chez des parents et amis de Val 
Marie et Ponteix. 

Mme A. Dunand a passé une 
semaine chez ses enfants à Cal- 
gary, Alta, 

Laurent LeBel et Roger Le} 
Blanc sont de retour au foyer 
après un séjour à l'hôpital de 
Swift Current. 


Sécurité familiale 


Souhaits de 
joyeux anniversaires 


Le 20 août, Paul-Emile Morin | 
et Roger Fournier, Ferland, Si- 
mon Gaudet, St-Isidore de Bel- 
levue, et Marie-A. Dubreuil, Ro- 
se Valley; le 21 août, Clément | 
Montès, St-Front; le 22 août, | 
Georges-P. Blain, Prince-Albert; | 
le 23 août, Lucien Nogue, Mc- | 
Cord, et Claude Caron, Coder- | 
re; le 25 août, Albert Picray, | 
Ponteix, Allyre Sirois, Regina, | 
Ida Brassard, North Battleford, 
Rosaire Turcotte, Saskatoon: 
le 26 août, Benjamin Ferraton, 
Montmartre, Roland Boudreault, 
Debden, Laurent po gg: 4 
Val Marie, Julius Rondeau, Wil 
low-Bunch, et Marcel de la Gor- 
gendière, Saskatoon. i 


orma en école. (Photo Leader Post, Regina) 


SESSION INTENSIVE DE 
CATÉCHÈSE 
4,5 et 6 septembre 1965 


Collège Mathieu 
GRAVELBOURG. SASK. 
SECTION FRANÇAISE 


Programme: 
1. BIBLE (9 h.) 


La Morale dans le Nouveau Testament 
KR, P, Noël Lazure, OM, B.A., MA, DTh, (Morale) 


2. METHODOLOGIE (6 h.) 


a) Pour une catéchèse biblique, liturgique et doctrinale. 

b) Orientations fondamentales pour une catéchèse faite 
selon la pédagogie de la foi, 

M. l'abbé Robert H. Lane, B.A,, L.Th. diplômé de l'Ins- 

titut “LUMEN VITAE", Bruxelles, et de l'Institut Ca- 


tholique de Paris, 
. DOCTRINE (6 h.) 


Le Mystère Pascal et notre vocation chrétienne. 


R. P. Albert Fournier, O.M.I, B.A., L.Ph. L.Th., diplômé 
de l'Institut catéchétique “LUMEN VITAE”, Bruxelles, 


TARIFS: Inscription: $15.00 — Pension: $10.00 


N:B.— Nous nous chargeons de vous trouver un logis que 
vous soyez prêtre, religieuse ou laïc, 
— Inscrivez-vous avant le 1er septembre. 
— Pour toutes informations, adressez-vous au R, P. 


Albert Fournier, OM. Collège Mathieu, Gravel- 
bourg, Sask. Tél: 648-2422, 


ne 
Storthoaks d'un voyage à Ponteix et autres 


Naissance 


Sincères félicitations à M, et 
Mme Paul Carrière à l’occasion 
de la naissance d'un fils. 


Va-et-vient 


M. et Mme Gérard Côté, ainsi 
que Mme Noël Audet et son 
fils, de St-Boniface, ont rendu 
visite à leurs parents, M. et 
Mme Henri Blérat. 

M. et Mme Laurent Lapierre 
et leur bébé, de Coleville, M. et 
Mme Schmith (Marcelle Lapier- 
re) et leur famille, de Prince- 
Albert, Sask., et M. et Mme 
Hugues Beaudoin (Constance 
Lapierre) et leur famille, de 
Vedder Crossing, C.-B. ont pas- 
sé quelque temps chez leurs 
parents, M. et Mme Albert La- 
pierre. 

M. et Mme Elisé Beaudoin et 
leur famille, de Beaumont, Alta, 
ont rendu visite à leur mère, 
Mme Albertine Bourgeon, et 
aux familles Philippe Paradis et 
Camille Carrière, 

M. et Mme Camille Beaulieu, 
de Haywood, Man, revenant 


endroits de l'Ouest se sont ar- 
rêtés à Storthoaks afin d'y vi- 
siter des anciens amis. À leur 
retour ils amenèrent ue amie 
intime de la famille, Mme Wil- 
frid Raymond, pour une semai- 
ne, 

M. et Mme Herman Hein, de 
Honeymoon, C.-B. M. et Mme 
Richard Farrell et leurs filles 
Loretta et Lorraine, de Duncan, 
C.-B. ainsi que M. et Mme J.B, 
Labossière et leur fille, Moni- 
que, de Haywood, ont rendu vi- 
site à leur soeur et tante, Mme 
Lucien Gofflot, et à sa famille, 

M. et Mme Jean Ledoyen et 
leurs deux enfants, de St-Boni- 
face, Mme A:M. George, de 
Bellegarde, et M. et Mme Ar- 
thur Nolin, de Antler, Sask, ont 
passé auelques jours chez Mme 
Olive Blézy et ont visité les fa- 
milles Ernest Gauthier, A. 
Bourgeois et autres parents, 

M. et Mme Carl Birk et leurs 
cina enfants, de Vancouver, C. 
B., ainsi que M. et Mme J. B, 
Claude, de Wauchope, ont rendu 
visite à leurs oncle, tante, soeur 
et beau-frère, M. et Mme Léon 
Gofflot, 


Serrice 
de 
Sécurité Familiale 


Protection accordée: 
$817.830.00 : 
Réclamations payées: $7,125.00 


Voilà ce que l’A.C.F.C. par son 
Service de Sécurité Familiale 
a procuré à la population 
canadienne-francaise 
de la Saskatchewan. 


L'A.C.F C. est en mesure de vous offrir 
ce plan et tous ses avantages grâce à 
une entente avec la compagnie 
Assurance-Vie Desjardins. 


* Ce montant n'inclut pas la protection accordée 
aux enfants des membres assurés. 


Pour tout renseignement au sujet du 
“Service de Sécurité Familiale‘’ de 
l'AC.F.C., adressez-vous à 


M. Cléas Duperreault, propagandiste, 
1902, Broadway, Saskatoon 


Tél.: 653-1441 


Voyez-vous ce que ces Lomages représentent? 


Solution: a) balgneur sous parasol 

b) monsieur sant un journal 

e) plongeur sur le plongeoir 

d) péeheur sur l'enbaremdère 

€) arekier vu die derrière La cible, 
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ÉFFET À 
TIGRE NE PEUT ÉCHAPPER) 1 SE SERT DE 45 “OUTILS! NATUÉELS, 
6 GUFFES ET CKOCS ÉNCMES POUR LES FIGRES ET 
(En CORDES DE LA CAGE EN BAMSOU ET REPRENDRE AINSi SA 
LAS MALAIS EST 4 FORT GUAL y 
RENVERSE TOUS LES OBATACLES | Ÿ 
LE CMENT LUN DÉMOLISSEUR NE 
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M et Mone Peter Barrett ont 
eu la visite de leurs soeur et 
beau-frère, M. et Mmne Srencer, 
de Londres, Angleterre, Pendant 
lkur séjour au Canada ils ont 
visité la Colombie Britannique, 
Mme Spencer et la sœur de 
M Peter Barrett, 


M. et Mme Marcel Français 
sont allés visiter leurs enfants, 
M. et Mme Jean Français, et ont 
eu le plaisir dé rencontrer leur 
petite fille, Claire, de Re- 
|gina. Cette dernière devait par: 
tir avec un groupe de jeunes fil. 
les catholiques de Fegina pour 
lun voyage à Montréal et plu- 
|sieurs villes dans l'Est, 
| M et Mme Jean Français, 
leur soeur, Mm Marc Longeau, 
lse sont rendus le 16 juillet, à 
Laflèche, pour assister à une 
réunion de famille à l'occasion 
du 50e anniversaire de mariage 
ide leurs oncle et tante, M. et 
Mme Eugène Bachelu. 
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LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


La caméra vise au sud-ouest, le long 


de la rivière Saskatchewan-Sud, à l'emplacement du |? 
barrage entre Elbow et Outlook dans la partie sud du centre de la Saskatchewan, Le 


réservoir 


permanent commence à se construire alors que le lit de la rivière dans la section du barrage s'é- 
lève, Seul le remblai entre les tours de commande et le déversoir de crues a atteint sa hauteur 
| définitive de 210 pieds. Le reste du barrage sera complété au milieu de l'été de 1966. On excave 


environ un demi-million de verges cubes de terre € 
premier plan se trouve l'emplacement du village, de 


ue semaine pour construire la berge. Au 
cour des entrepreneurs et l'étang de sé- 


| dimentation des eaux-vannes, À l'arrière-plan, on aperçoit le village d'Elbow. “A”, “B" et “C” in. 
diquent la ligne des cinq tunnels de dérivation; “A” est la prise d’eau de haut niveau, presque sub- 
mergée, et “C” est la sortie où sera installée une génératrice d'énergie; “B” marque les vannes qui 
régleront le débit dans les tunnels, “D” est nn bassin d'apalsement pour les eaux déversées par 
les tunnels. “KE” indique les tours de commande pour le déversoir où l’on construit présentement 
un couloir en béton, L'eau du déversoir s'écoulera par le vieux ruisseau Coteau à “F”, Le pont 
d'un million de dollars a été remplacé par une route de service à “G”, Le bâtardeau à “I” est în- 
corporé dans le coin central de la digue à “H”, Vingt milles plus loin, au sud-ouest, la digue de la 
rivière Qu'Appelle est aussi haussée pour régler le débit de l'eau du réservoir principal dans la 


vallée de la 


Qu'Appelle, 


Wauchope élève un monument en hommage 
à un grard patriote, Mgr Jean Gaire 


WAUCHOPE A l'instiga- 
tion des Chevaliers de Colomb 
du Conseil Mgr Gaire, on éleva 
récemment un monument à la 
mémoire du curé-pionnier que 
fut Mgr Gaire, Ce fut un con- 
cert de louange envers ce grand 
patriote et sa courageuse cohor- 
te qui bravèrent l'inconnu à cha- 
que pas, afin d'implanter la 
croix partout dans les vastes 
espaces de l'Ouest et d'y éta- 
blir de nouvelles colonies. 

Après une fête champêtre des 
mieux réussie, grâce aux orga- 
nisateurs et à leurs aides venues 
de toutes les paroisses et dis- 
tricts avoisinants, la cérémonie 
civique se déroula auprès du 
monument où flottaient le dra- 
peau canadien, l'Union Jack, le 
drapeau du jubilé de la Saskat- 


chewan et celui du Conseil Mgr |] 


Gaire, Plusieurs personnalités 
avaient pris place à la tribune: 
M. l'abbé PE. Finnin, maître 
de cérémonies, l'hon George 
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Un des événerments les plus extraordinaires que con- 


naisse le monde animal est la migration des lemmmings, 


Ce petit mammifère à la jolie fourrure douce habite les 
montagnes du nord de la Norvège, de la Suède et de la 
Finlande. Rongeurs, les lemumings seraient nuisibles s'ils 
se manifestaient em grand mombre, mais les circonstances 
n'y sont pas toujours favorables, Pas toujours, mais il y 
an des anmées pourtant où cela arrive, Leur habitat sur 
peuplé, la vie devient difficile pour le lemming querelleur 
et les combats ont lieu régulièrement; c'est le signal, 
l'annonce de la dramatique migration qui a lieu tous les 
quatre ou cinq ams. Leur route est bien déterminée à peu 
près exactement vers le sud-ouest, Quoi qu'ils trouvent 
sur leur passage, les lemmings ne se laissent arrêter par 


illes 


ET RUN 

SIGNAL, RENIS. LES TRINGLES 
TOURS ÉTAIENT ALORS DESCEMDU 
LA MÈME MARQUE FT L'ON 


RTTEIGNANT JUSQUE 
- SO0 KA L'HEURE “ 


En 1837, ÉGAEMENT MOLSE TERMINR SO 
FPEAUE TÉLÉGRAPHE FOACTIONNAUT AVEC UN CODE ÉCRIT, 
QUI FINT PAR CONQUÉRIP LE MONDE »« , 


de la nature! 


rien. Comme Von comprend bien, cette procession hou- 
leuse qui s'étend sur plusieurs milles ne va pas sans 
causer d' grands dommages, La plupart des lemmings 
sont en route victimes des bêtes de proie ou bien succom- 
bent d'épuisement, Mais ceux qui atteignent la côte n'en 
poursuivent pas moins leur voyage encore plus loin et, 
quittant les rochers, Îls sautent dans la mer, Bien que 
bons nagrurs, les petits rongeurs à bout de forces n'attei- 
gent jamais l’æutre rive. Quel était le but des persévérants 
et courageux lemmings qui sans hésitation risquent ainsi 
l'autodestruction massale? Jamais encore ils n'ont donné 
réponse à cette question, car jamais ils n'ont atteint leur 
but mystérieux. Les courageuses petites bêtes que même 
l'eau n'arrête pas ont joué et perdu leur vie sans jamais 
atteindre lux but mystérieux , , 


Trapp, ministre de l'Education, 
et Mme Trapp, M. M. K. Baker, 
représentant du ministre des 
Ressources naturelles et prési- 
dent du comité des Sites histori- 
ques de la province, NN, SS, A. 
Murray, de Wilcox, A. J. Gocki, 
de Regina, et H. Poirier, de 
Forget; M. Charles Quenelle 
inaugurait le nouvel orgue ache- 
té par deux paroissiens de Wau- 
chope. 

MM. Maurice Desautels, G.C., 
de Cantal, Gilbert Mahin, de 
Bellegarde, Jean Carrière, de 
Storthoaks, et Charles Quenelle, 
de Wauchope, présentèrent, tour 
à tour, les orateurs, et les re- 
mercièrent, Parlant en français 
et en anglais, tous quatre se 
firent l'écho des principes incul- 
qués par Mgr Gaire à ses ouail- 
es. 

En un français impeccable, 
Mgr Murray fit le panégyrique 
de Mgr Gaire le plaçant sur le 
même pied que les grandes fi- 
gures de l'Histoire canadienne 
dont il fit un brillant exposé. 
Reprenant la pensée du gouver- 
neur général G. Vanier, il insis- 
ta sur le rôle bi-culturel de la 
nation canadienne composée de 
gens d’origine diverse mais qui 
ont les mêmes aspirations, le 
même gouvernement sous un 
même drapeau, fussent-ils An- 
glais, Français, Allemand ou Po- 
Jonais. 


L'hon, George Trapp ne fut | 
pas moins éloquent en faisant 
l'éloge de la culture française. 
On aurait cru entendre Billy 
Graham exaltant la foi de ce: 
peuple venu de France, ou un 
Disraeli prônant les riches con- 
tributions du monde anglais. 
“Les groupes ethniques veulent 
conserver certaines coutumes et 
nous devons les garder”, dit-il. 
Mer Gocki, qui travaille auprès 
des Polonais dans le même sens 
que Mgr Gaire le fit pour les 
siens, félicita aimablement les 
gens de Redvers, et Mgr Poirier, 
VF. ajouta ses félicitations et 
ses VOEUX, 


Dans un exposé magistral et 
instructif, M. Baker fit connafî- 
tre les monuments historiques 
de la province et souligna le 
travail de M. l'abbé F. Marcotte, 


de MM. Alexandre Gervais et 
Roland Couture, en vue d'ériger 
ce nouveau monument, Puis au 
son de l'hymne national, l'hon. 
G. Trapp, dévoila le superbe cé. 
notaphe que Mgr Murray bénit 
aussitôt, 

Cette inoubliable cérémonie 
fut suivie d’une messe dialoguée 
célébrée en plein air par Mgr 
Poirier, assisté du R, P, L. God: 
bout, du collège de Gravelbourg, 
et de M, l'abbé L. Savoie, de 
Bellegarde, Les clercs-servants, 
les scouts et les guides for. 
maient un cercle autour de l’au- 
tel surélevé, L'hon, Trapp, M. 
Baker, et leur épouses y étaient 
aussi confirmant ainsi le prin- 
cipe de l’oecuménisme, Tous les 
assistants complétaient le grand 
cercle et le spectacle en était 
impressionnant, Le commenta- 
teur fut M. l'abbé E, Toupin, 
de Redvers, MM. les abbés L, 
Savoie et PE, Finnin pronon- 
cèrent les homélies: NN. SS. 
Murray et Poirier ainsi que MM. 
les abbés M, Miller, de Moose 
Jaw et F. Juzynic, de Candiac 
étaient co-assistants. M. l'abbé 
Finnin dirigeait les diverses 
chorales réunies pour la cir- 
constance, Ken Kyle était lec- 
teur, 

Un superbe repas fut servi 
par la paroisse de Wauchope 
aux dignitaires et aux anciens 
au sous-sol de l'église nouvelle 
ment aménagé, En même temps 
un “barbecue” géant, à la mode 
indienne, pouvait accomoder les 
centaines de gens réunis sur le 
terrain. 

En vérité ce fut une journée 
parfaite où l'on mit en pleine 
lumière les événements héroi- 
ques des jours anciens par des 
images et reliques qui intéressé- 
rent vivement les assistants 
dont des centaines venus du 
Manitoba, notamment de Gran- 
de Clairière où Mgr Gaire fut 
curé, la famille A. Aimé, pa- 
rents du héros; M. Michel Quen- 
nelle qui donna le site du mo: 
nument: les maires et policiers 


des régions environnantes et, | 10.00—Radio-Journal, 


les plus fiers de tous, les Che: 


valiers de Colomb, dont le grand | ,530-3rdins 


rêve est enfin réalisé: ériger 


un monument durable à Mgr |1045— 


Gaire. 
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St-Borutace, le 19 août 1965 


Le Canada continuera d'importer 
son eau lourde des E.-U. d'ici 70 


| OTTAWA — Le Canada sera; ment l'eau lourde des Etats: 
Lg = contraint d'importer! Unis, mais s'engage à la réex- 
l'eau lourde des Etats-Unis! pédier dans ce pays dès qu'il 
pour quelque tem encore, pourra la produire luimême, 
mails cela ne saurait retarder Les Etats Unis vendent le liqui- 
l'exploitation des centrales nu-!de 524.50 la livre (dollars amé: 
a s canadiennes, Il se peut|ricains), Western Deutertum 
|même que le Canada puisse ex: | comptait la produire à $14.54. 
| porter liquide vers 1970, a! La première usine canadien. 
expliqué le président de la com.|ne de production d'eau lourde 
mission canadienne d'énergie a |entrera en produetion l'année 
tomique, M. J. L. Gray. | prochaine à Glace Bay, en Nou- 
L'éventualité d'une disette a!velle-Ecosse, Le volume s'étu- 
été soulevée après que la s0-\blira à 200 tonnes l'an, à 820.50 
| clété Western Deuterium eut|la livre, mais c'est largement 
| renoncé à construire une usine insuffisant pour alimenter les 
de production d'eau lourde d'u-|trois grandes centrales nucléai 
ne Capacité annuelle de 300 ton-|res qui entreront en opération 
nes, Estevan, en Saskatche- vers 1971, 
wan, craignant ne pouvoir faire! La première centrale eana- 
face aux échéances de novem-|dienne d'importance, à Douglas 
bre 1967. Le contrat ira donc À! Point, d'une capacité de 250,000 
une société concurrente, Dyna:-|kilowatts, produira dès l'année 
mic Power Corp. de Winnipeg, prochaine, Elle absorbera 220 
qui songe même pouvoir entrer tonnes d'eau lourde. Une deu. 
en production dans les deux ans. |xième, à Pickering, Ont, d'une 
L'eau lourde, dans les réac-|capacité d'un million de kilo. 
teurs canadiens, a deux fonc! watts, nécessitera 920 tonnes en 
tions précises. Elle constitue un | 1970 et enfin la centrale québé- 
élément modérateur de la fis-|coise prévue pour 1971 nécessi. 
sion nucléaire; elle véhicule|tera 120 tonnes pour 250,000 
également la chaleur engendrée | kilowatts, 
la fission et porte à son] Cette dernière, suivant un 
int d'ébullition l'eau naturel-| procédé nouveau, requiert une 
e des génératrices à vapeur quantité moindre, car de l'eau 
d'électricité, |ordinaire sera utilisée pour ali 
Le Canada importe actuelle-| menter les turbines à vapeur. 


— No 47 — 


HORIZONTALEMENT VERTICALEMENT 
1—Qui ne peuvent être ren-| 1—Relatif à l'emploi de pa 
fermés dans les limites. roles magiques. 
2—Fille du frère. — Seulp- | 2—Attachera, — Ensemble 
teur italien. des parties génitales ex- 
3—Cette choseci. — Pacha ternes chez la femme, 
de Janina, 3—Genre d'insectes hémiptè- 
A—Gros perroquet. — D'après res, — Anneau de cordage, 
un principe antérieur à | 4—En cet endroit-ci. — Sul 
l'expérience. fate double d'aluminium. 


5-—Bonbon d'enfant, — Inten- — Saison. 
tera em justice, S—Pronom, — Année, — 
6-—-Pronom. — Arme. — Rou- Joyeux. — Conij. 


te rurale. 6—Après peu, — Choisir, 
7—Privé de la vue, — Art | 7-—Recommences. 
de lancer, 8—Planche ajoutée à une aa- 


8-Pronom. — Venir au mon- tre, — En vent. 


de, — Tout instant. D—Jeu de cartes. — Exister, 
9—Expression espagnole, — |10-—Fleuve de France, — Ver- 
Colère. —— Entras. be gai. 


10-—Soûl. —— Alcaloïde de la |11-—Dans. — Qui met en co- 
fève de Calabar. lère, 

11—Ce qui demeure d'un tout. 12--Situé., — Amènes les voiles 
_— Couleur (masc. plur.) hautes pendant un grain 

12—Roi de Thèbes. — En les. 


SOLUTION DU PROBLEME No 446 
= Horizontalement: 1. Anfrac|m Verticalement: 1, Apparte- 


tueuse; 2. Pouillard — Ur; 3..nance; 2. Noiseraie — Or; 3, 
Pisteur — Iman; 4 As -— Es-.Fus — Secateur; 4, Rite — Se 
sence; 6. Rés — Einaudi; 6.—— In; 5. Alèse — Entrer; 6, 


Très — Et — Lède; 7. Eacée/Clusie — Oeil; 7, Tarentin 
— Isère; 8. Nia — None —|Clé; 8. Ur — Na — Sèches; 
Set; 3. Aétite — Chars; 10..Edicule — Hi; 10. Médersa 
Enrichi; 11. Cou — Elle — Tir;|Ta; 11, Sua — Idéer — IH; 12 
12. Errer —— Essais. Erne — Tsars. 
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St Ronifoce, le 19 


coût 1965 


Tout était ai facile avec Bri,rie, lorsqu'avec timidité le jeune 
gite! Vous lui ouvriez les bras, | étudiant d'en lacs lui sourit, 
ét toute vetle elle venait sy|Qu'on ne s'inquiète point, Bri 
blottir, vous apportant avec #4! gite sera une jeune flemme 
fragilité les problèmnes, les dif. | comme les autres accessible à 


Hloultés dont vous la déchargiez | l'amour *». «t raisonnable! 

Tout était si simple avec Bri| Brigitte est tout, mais elle 
sitte, quand elle venait candide-| m'est encore rien. On ne sait 
ment tout vous dire, avec La con: | pas si elle grandira encore, si 


flance désarmante du petit en-|ls ressemblance avec son père 
fant à qui le moindre fardeau | s'accentuern, et cette incertitu- 
pise et qui n'en CONSErVE AUCUN. | de, cette fluidité du devenir, se 
Mais Brigitte à grandi, elle est | traduit aussi par ses façons d'a- 
devenue une jeune personne | gir, Regardezla dans son miroir. 
plus renfermée, plus distante, | Ëlle essaie douze coiffures, elle 
qui west construit un royaume se trouve le nez trop gros ou 
pour elleméme d'où vous avez | trop mince, Elle veut toujours 
été exclue, Brigitte adolescente | imiter quelqu'un: quand ce n'est 
est devenue peu à peu pres-| point la Gabor c'est la Brigida. 
qu'une étrangère, que vous ne |La vérité c'est qu'elle veut étre 
pouvez parvenir à com | aimée, c'est que son adolescence 
et qui se dérobe à toutes VOs!| qui la sépare de sa vie de femme 
avances. En quelques années, |l'irrite, l'impatiente, Elle a l'im- 


que s'estil donc produit? Quelle 
erreur avezvous pu commettre 
qui à élevé ainsi un mur entre 
votre fille et vous? 


Ne vous alarmez pas! Vous 
ttes en présence d'un phéno- 
mène très fréquent qui serait 
la conséquence de la mutation 
et de l'évolution Ce change: 


pression d'être sur un pont, et 
il lui tarde d'atteindre l'autre 
rive, Et cet état d'irritation est 
entretenu par les lectures sen- 
timentales, par le choix des 
chansons qu'elle écoute, Elle 
n'est plus une petite fille. La 


ment qui transiorme la pelile 
fille en jeune fernme est si ra 


Les tissus 


pide auwll en est troublant 
pour celle qui le subit. Il en 
résulte une instabilité de ca: 
ractère qui porte le sujet à se 
replier sur luiméme, Le grief 
le plus fréquent de l'adolescen- 
te c'est celui de ne pas être 
comprise par ses parents. À la 
vérité elle ne se comprend pas 
elleméme, ce qui la trouble en- 
core plus que de n'être pas Com- 
prise, D'où ses sautes d'humeur, 
ses crises de mélancolie après 
une ole exubérante, l'exagéra- 
tion des sentiments, le déplace: 
ment des valeurs. 

Une adolescente peut aimer 
immodérément une personne 
qu'elle n'a jamais vue, en dé. 
tester maladivement une autre 
qui n'a rien fait pour mériter 
pareille répulsion: elle peut se 
prendre d'engouement pour une 
chanson, pour une danse exci- 
tante qui joueront sur sa sen- 
sibilité comme un narcotique. 
1 ne faut pas s'en préoccuper 
outre mesure. Ce sont des excès 
aut disparaîtront, qui tombe 
ront comme par enchantement, 
pour faire place généralement 
À d'autres fantaisies. 

Moi, a dit Brigitte, cela me 
serait égal d'épouser un 
monsieur, en autant qu'il pour- 
rait me payer une belle voiture, 
des voyages, des toilettes! 

Mais Brigitte se donne des 
airs et devient toute coquette- 
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protection qu'un lui accorde lui 
\semble être une chaine, l'affec 
tion dont on l'entoure, un piège 
Brigitte se tient donc sur la dé 
lensive, gardant pour elle ses 
pensées, ses projets, vivant tou 
te repliée sur el re, | 
cæ royaume qu'elle s'est fabri| 
qué, et qui d'un jour à l'autre 
change de décors et de perspec | 
tive, | 

Je veux d'elle relever encore 
cette boutade qui la dépeint 
toute, Après d'hablles straté | 
gies, elle avait obtenu de son! 
père l'argent nécessaire à l'a 
chat d'une robe qui dans une vi- 
trine, lui avait plu, Elle revint 
avec une autre, Mais ce n'était 
pas celle-là, s'exclama sa mère. 
“Non” de dire Brigitte, "L'autre 
j'y avais trop pensé, j'en étais 
fatiguée!" 

Et voilà ce que sont toutes 
les Brigitte du monde, en at. 
tendant d'être des femmes .,. 
les mères d'autres Brigittes qui, 
à leur tour, regarderont le phé- 
nomène sans le comprendre. 

Simone GELINAS. 


de coton 


et leur utilisation 


TISSUS D'INTERIEUR 


Tissu de couverture 

Tissu à double texture aux 
fils cardés; moletonné des deux 
côtés, La texture en est sim- 
ple, avec une chaine à retors 
dur et une trame à poil doux. 


Toile pour rideaux de fenêtres 
Tissu pour rideaux large, uni 
et lustré, habituellement trans- 
parent, Il est de texture sim- 
le, à fils cardés ou pelgnés. 
ï est mercerisé, blanchi et teint, 


Cretonne 

Etofte de texture simple, sem- 
blable à la Perse non glacée. 
Utilisation: tentures, dessus de 
lit et garnitures d'intérieur, 


Damas 

Etoffe À motifs solide et bril. 
lante, tissée jacauard, sembla- 
ble au brocart. Utilisation: nap- 
pes, serviettes de table, dessus 
de lit, tentures et garnitures 
d'intérieur, 


Marquisette 

Tissu pour rideaux léger, ré. 
sistant et transparent, habituel- 
lement tissé sur un métier sim- 
ple avec accessoire de toile à 
patron. Quelquefois parsemé de 
mèches épaisses dans la trame 
qui est coupée après tissage, 
Utilisation: robes ainsi que ri: 
deaux. 


Tissu des moines (monks cloth) 


Variation de la texture sim: 
ple à laquelle on se réfère sou- 
vent sous le nom de “tissage 
panier” et “tissu de moine”. Il 
est quelquefois tissé avec des 
fils mélangés, tels que blancs et 
naturels, pour obtenir un effet 
de “farine d'avoine”, 


Recette estivale 


SALADE AU JAMBON 
ET AUX BETTERAVES 
(6 à 8 portions) 

1 boîte (15 oz) de betteraves 
coupées en dés, égouttées 
2 c. à soupe d'oignon vert ha- 

ché finement 
à soupe de vinaigre 
à soupe d'huile à salade 
à thé de sucre 


Quelques grains de poivre 


2 tasses de pommes de terre 


cuites coupées en dés 
24 de tasse de cornichons à l'a- 
neth (dill) coupés en dés 
14 tasse de céleri tranché 
2 oeufs cuits dur hachés 
2 tasse de jambon cuit coupé 
en dés 
2 c. à thé de moutarde prépa: 


r 
% de tasse de mayonnaise 

1 tasse de crème sure com- 

merciale 

Amalgamer betteraves, oi. 
gnon vert, vinaigre, huile, su- 
cre, sel et poivre. Mettre au ré: 
frigérateur environ 2 heures 
pour mariner les betteraves. E- 
outter, conserver la marinade, 

lgamer betteraves, pomme 

de terre, cornichons, céleri, 
oeufs et jambon. Ajouter à la 
marinade, la moutarde, la ma- 
vyonnaise, la crème sure com- 
merciale et bien mêler. Verser 
sur la salade de betteraves et 
remuer légèrement, Servir re- 
froidie, 


Percale pour draps 

Tissu lisse, fin, doux de tex: 
ture simple, au numéro de fil 
élevé. La percal peignée est plus 
fine que la percale cardée. La 
percale pour draps ne peut pas 
avoir moins de 180 fils au pouce | 
carré. 


Peluche 

Ce tissu a un poil de chaîne 
ou une texture de soi-disant 
velours mais avec un noil plus 
long que le velours ou que le 
feutre taupé, Habituellement de 
texture simple on le trouve aus- 
si en texture croisée ou 
des - genres nouveaux. Utilisa. 
tion: garniture d'ameublement 
et tentures: qualité de noids lé. 
ger pour les vêtements et les 
jouets, 


Coutil à matelas 

Tissu croisé, épals à la tex: 
ture serrée; quelquefois imper- 
méable (feather proofed). Uti- 
lisation: garniture d'arneuble. 
ment, enveloppes de coussins et 
d'oreillers, vêtements de travail, 
etc, 


Toile pour serviettes 

Les tissus pour les serviettes 
comprennent le “crash” (toile 
à serviettes de toilette) de tex- 
ture simple avec habituellement 
un bord rayé: le “huck” (grosse 
toile ouvrée”), résistant avec 
une surface de texture rugueu- 
se: et le tissu-éponge (terry) 
fait de fils de trame supplémen- 
taires tissés en boucles. 


a 


L'ÉTERNELLE ADOLESCENCE 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


= 


Coffret 


de 
Posette 


Les accesssoires sont les peti-:cuit à la coque, immediatement 


tes choses qui établissent lalaprès la cuisson, passez-les sous 
grande différence dans la garde-|l'eau froide. 

robe d'une femme élégante, Ain- + à + 

si, par exemple, les ceintures! Gérard est persuadé qu'il a 
très en vogue celle année, sOnt|une très belle voix. Il va faire 
offertes en toutes dimensions et|un essai dans une 


Billet du jeudi 


Poae || 


Sainte Odile qui fut princesse et moniale 


Sainte Odile, qu'on appela 
sace. 

Personne n'en voudrait dou- 
ter, ceux-là surtout qui con 
naissent le Mont Sainte-Odile 
et les sommets adjacents, où 
l'excellent vin provenant du 
Clos Sainte-Odille, 

Elle remonte si loin dans 
l'histoire qu'on ignore l'année 
de sa naissance, et d'aucuns 


| prétendent qu'elle n'a pas 


existé, 

Ce qui parait présomptu: 
eux, de multiples documents 
attestant le contraire. 

Une permière biographie de 
la sainte, datant de Xe siècle, 
raconte sa vie d'après une 


couleurs les plus diverses. Il y 
a des liens de cuir très étroits 
retombant sur la jupe et d'au- 
tres qui encerclent la taille et 
se terminent par un fermoir. 
Parfois, une large ceinture de 
daim convient mieux à un cer- 
tain modèle de robe. Dans ce 
vaste choix, le blanc et le noir 


disques, 
— Alors, demandetil après 
ne, En trembler les our 0 de 
, que vous ma 
voix? LS Re servir? 
— Certainement, surtout en 
cas de noyade, 
+ & + 
Introduisez toujours quelques 


sont les couleurs les plus po-|houts de paille à boire dans les 


pulaires, mais on peut trouver |{irtes qui ont tendance à ren: 
également toutes les nuances de verser: tartes aux pommes, tar: 


tradition orale qui persista à 
travers six générations. 

Mais le manuscrit de Berne, 
qui est du siècle neuvième, 
fixe déjà sa fête au 13 décem: 
bre, cependant qu'une litanie 
de saint Emmeran de Ratis: 
bonne mentionne le nom d'O:. 
dile, avant que s'écrivit la 
Vita sanctae Odiline 

Il paralt établi qu'Odile vé. 
cut au Ville siècle, 


| Toujours est-il qu'Ehrard se | 
princesse de lumière, est d'Al | 


rendit au couvent, baptisa la 
fillette en disant: “A ce nom 
de JésusChrist, sois désor. 
mais éclairée des veux du 
corps et des veux de l'âme! 
Tu t'appelleras Odilln, c'est: 
à-dire Fille de la lumière . . 

Odile eut tout à coup lim: 
mense bonheur de voir, et 
elle continua pendant quelque 
temps de vivre au couvent, 
pour gagner à la fin le palais 
de son père, après de nom: 
breuses péripéties, 

Sa mère vivait encore et 
elle y trouva plusieurs frères 
et soeurs venus après elle, 

Cette merveilleuse histoire, 
qui ne finit pas là, est ra. 


| 
| 
| 


contée dans un charmant où 
vrage que publie Paule An 


toine, l'avant intitulé Sainte 
Odile d'Alsace, (1) 
Odile eut encore maille à 


partir avec son père, qui es 
saya de ln marier, après qu'el 
le eût décidé de consacrer sa 
vie à Dieu 

A la fin, revenu à des meil 
leurs sentiments, il l'aida à 
établir un monastère dans le 
recuelllement du Hohenbourg, 
en pleine montagne. 

Sainte Odile mourut en dé. 


L'ILLETTRE 


(1) Editions et Imprimeries 
du Sud-Est, Lyon. 


Course 


2 


l'arc-en-ciel. 
D + 

Au tribunal: 

— “jémoin, comment vous 
êtes-vous rendu compte qu'il s'a- 
gissait de voleurs?” 

— “Eh bien, monsieur le pré- 
sident, d'abord je croyais qu'il 
s'agissait d'une entreprise de 
déménagement, mais lorsque 
j'ai vu ces gens travailler telle. 
ment vite, J'ai eu des dou. 


LIL 
+ + 


tes ... 

Si votre enfant est agité, tur. 
bulent, nerveux, qu'il fasse de 
la danse rythmique, marche, na: 
tation, gymnastique avec relaxa- 
tion et même sports violents. 

+ # + 

Après avoir nettoyé les chaus- 
sures blanches des enfants, re- 
couvrez-les d'une couche de cire 
à plancher, en pâte; appliquez 
avec vos doitgs. Polissez dès 
que la cire su sèche, 


Faites chauffer les citrons 
pendant quelques minutes avant 
de les presser: il produiront 
presque le double de jus qu'on 
avait prévu. ÿ 


La transpiration apporte à la 
surface de la peau les impurtés 
et les déchets rejetés par l'or. 
ganisme, Une douche ou un 
bain quotidien assure la propre- 
té et un bon désodorisant pré- 
vient les odeurs de transpira- 
tion. 

+ + + 


Pour empêcher le cerne noir 
entre le jaune et le blanc d'oeuf 


Dr 


Une réplique de robe à nid 


soutache contrastant, 


d'abeille, un modèle haute-couture 
de St-Laurent, démontre la parfaite 
pour les jeunes. Coquette et pratique, elle 
tretien facile à fini Tex-set, L'ourlet et les poignets sont ornés de 


adaptation de cette silhouette 
est en cotonnade d’en- 


tes aux fraises, etc. L'air s'é. 
chappe par ce petit conduit et 
les tartes ne débordent pas. 
+ # + 
Les taches de sang, encore 
fraiches, s'enlèvent avec de l'eau 
froide, Si elles ont séché, ou 
quelque peu vieilli, faites-les 
tremper deux ou trois heures 
dans l'eau froide additionnée de 
bicarbonate de peus. 
+ 


Employez des cuillères de bols 
pour battre, mélanger, brasser, 
lorsque vous faites la cuisine, 
Elles n'égratignent pas les plats 
et font moins de bruit. 
| + + 

— Garçon, s'écrie un client 
| dans un restaurant, comment 
se fait-il que ce gigot soit aussi 
dur? 

— Monsieur, c'est le plat de 
résistance, 

+ # + 

Quand vous lavez de l'organdi, 
ne l'empesez pas pour lui re: 
donner son premier attrait. Rin- 


cez plutôt dans l'eau fortement 
salée et ne er ve ve humide, 
CS 


Ce qu'on dit: Avoir un argu- 
ment avec quelqu'un, 

Ce qu'on doit dire: Avoir une 
dispute, une discussion, 


Saviez-vous que . . . 


Rien ne gâte un séjour à la 
campagne comme la pénible 
éruption que cause l'herbe à 
puce. Pour éviter le contact 
avec cette plante venimeuse, on 
devrait apprendre à la recon- 
naître, Lorsqu'on sait ce à quoi 
ressemblent ces plantes, il est 
alors plus facile de les fuir, 

* L1 


Combien utile peut être, en 
voyage, une petite lampe de po- 
che. Elle peut contribuer à évi- 
Îter un accident et à éviter la 
|panique dans un cas d'urgence, 
É l'incendie par exemple. 


Parler à tort et à travers, souf: 
frir de l'esprit de contradiction, 
dire des choses blessantes qu'on 
ne pense pas, ne pas pouvoir 
rassembler ses idées, avoir des 
cauchemars, voilà différents 
phénomènes dont le mal a un 
seul nom: la fatigue. 

Si vous arrivez à l'époque des 
vacances dégoûtée de tout et ne 
songeant qu'à vous reposer, Si 
vous clignez de l'oeil dès que 
vous avez un moment de répit, 
si vous êtes incapable de gar- 
der les yeux ouverts sur un li: 
vre, c'est que vous êtes épuisée. 
Dans cet état, les bruits vous 
irriteront à l'excès, une porte 
qui claque, un radio qui hurle 
vous feront crier d'épuisement, 

Ce n'est pas votre corps qui 
est épuisé, ce sont vos nerfs. En 
effet, dans les emplois moder- 
nes, ce sont plus souvent les 
nerfs que les muscles qui ont à 
subir des efforts constants et 
qui lâchent les premiers. 

Des services autorisés se sont 
livrés à des enquêtes sur les 
symptômes de ce mal fréquent, 
L'épuisement physique en est la 
première caractéristique: une 
travailleuse éprouve souvent le 
désir de s'effondrer sur le trot- 


| 


Fille du farouche duc Adal- 
ric, qui descendait du célèbre 
Erchinoald, maire du palais 
sous Clovis, elle eut pour mè:- 
re la douce Béreswinde, rièce 
de saint Léger, évêque d'Au- 
tun. 

Elle naquit aveugle et cela 
faillit lui coûter la vie. 

Car son père, rude et bru: 
tal comme on l'était à l'épo. 
que, désappointé de n'avoir 
pas eu ce fils dont il voulait 
faire un homme que n'au- 
raient arrêté “ni son coeur, 
ni ses désirs, ni rien”, donna 
ordre à un serviteur de la 
tuer, 

L'enfant dut la vie à sa 
mère, qui l’'envoya cacher à 
la campagne chez une pay- 
sanne de ses connaissances, À 
un endroit appelé Scherwiller. 

Elle avait à peine un an 
qu’il fut décidé, de crainte que 
son père ne trouvât sa trace, 
de la confier aux religieuses 
du couvent de Palma, que l'on 
croit être celui de Baumes- 
les-Dames, près de Besançon. 

A douze ans, bien qu'elle 
eut été élevée par les monia- 
les, elle n'avait pas été bap- 
tisée, et le saint évêque Eh- 
rard, qui vivait de l'autre côté 
du Rhin, était une nuit en 
prière quand le Christ lui ap- 
parut, à ce que raconte la 
tradition, et lui demanda de se 
rendre au monastère de Bau- 
me-les-Dames. 

“Là-bas, lui ditil vit une 
fille aveugle qui est élevée à 
l'insu de son père et qui n'a 
jamais reçu le baptême. Bap- 
tise-la et impose-lui le nom 
d'Odile, A l'instant même où 
l'eau sainte aura été versée 
sur elle, ses yeux s'ouvriront 
à la lumière.” 

I faut dire qu'en ce temps- 
là le baptême n'était pas tou- 
jours administré pendant ja 
petite enfance et se faisait en- 
core par immersion. 


Seuls remèdes à la fatigue: 
silence, sommeil, solitude 


toir à la fin de sa journée de 
travail. La fatigue psychique 
qui se manifeste par une dimi- 
nution de la mémoire, un man- 
que d'aptitude à suivre le fil de 
la conversation, ce qui explique- 
rait la vogue des lectures fuci- 
les et des distractions passives. 
Il est évident qu'un cerveau 
épuisé nerveusement se refuse 
à faire un effort supplémentai- 
re, devraitil procurer détente et 
enrichissement. 


La maman patiente, mais 
épuisée nerveusement ne pourra 
s'empêcher de distribuer des ta- 
loches. La bonne secrétaire se 
mettra à accumuler erreurs sur 
ereurs, ou se surprendra à par- 
ler toute seule au milieu d'une 
rêverie incontrôlée, 


| Souvent, les personnes sur- 
| menées ont peine à garder l'oeil 
ouvert pendant la journée, mais 
ne parviennent plus à s'endor- 
mir le soir. Ces symptômes, 
étudiés par un psychiatre pari- 
sien, sont dangereux; ils peu- 
vent conduire à la maladie men- 
tale. Les seuls moyens efficaces 
de lutter contre cette dépression 
sont encore ceux que procure la 
nature: silence, sommeil et s0- 
litude, 


Q. —— Nous avons un jeune homme de dix-huit ans en 
pension chez nous. Il reprendra sa douzième année en sep- 
tembre, et pendant les vacances il travaille dans un garage. 
Il est poli et propre, mais nous ne savons pas si nous pour- 
rons le garder, car sa conduite morale laisse beaucoup à 
désirer, Il arrive assez fréquemment qu'il ne rentre pas 

r coucher et nous raconte des histoires Fhosamoh hs 
Ko nous sommes absentés pendant une fin de semaine 
et, à notre retour, l'avons surpris dans une situation com- 
promettante avec une jeune fille Mon mari et moi lui 
avons parlé très sérieusement. Il nous a fait de nombreuses 
promesses, mais franchement nous n'avons plus confiance 
en lui du tout. Il nous a suppliés de ne pas avertir son frère 
qui est son tuteur, Déjà, malgré nos avertissements, il re- 
commence à rentrer très tard. Nous voulions aider ce gar- 
çon, mais sa conduite nous rend très nerveux tous les deux, 
et nous pensons demander à son frère de lui trouver une 
pension ailleurs et lui donner nos raisons pour vouloir le 
mettre à la porte. Manquerions-nous de charité, si nous 
agissions de la sorte. —- Inquiets et perplexes. 

R. — Puisque ce jeune homme n'apprécie pas un bon 
foyer et des gens qui ont vraiment son intérêt à coeur, je crois 
que vous feriez bien de l'avertir encore une fois et aussi de 
mettre son frère au courant de sa conduite. Etant son tuteur, il 
a le droit de connaître sa conduite puisqu'il a la responsabilité 
de voir à faire un honnête homme de ce garçon, qui semble 
être assez avancé sur une très mauvaise route, S'il ne change 
pas ses habitudes, votre mari et vous feriez bien de le mettre 
à la porte avant que votre santé n'en souffre, Vous vous êtes 
montrés très charitables déjà en ne mettant pas ce petit mon 
sieur à la porte dès ses premières escapades. 


NM 7 

Q. — Vous allez me trouver bien naïve et ignorante, 
mais je n'ai jamais voyagé. Mon mari et moi avons fait des 
économies et nous irons prochainement en voiture aux 
Etats-Unis. On nous dit que les motels sont excellents et 
que nous n'avons pas besoin d’ r notre lingerie: 
draps, serviettes, couvertures, etc. Est-ce bien vrai? Nous 
ne voudrions pas être dans l'obligation d'acheter de tels 
articles en route, Merci des renseignements que vous vou- 
drez bien me donner. — Qui a hâte de partir, 

R. — Vous devez réellement anticipé ce premier voyage, 
chère Madame, et je ne vous trouve pas du tout naïve ou igno: 
rante, Vous n'aurez certainement pas besoin de draps ri de 
couvertures. À votre place, cependant, j'apporterais deux ser. 
viettes de bain et deux débarbouillettes. Vous pourriez en 
avoir besoin en cour de route, mais aucunement dans les mo- 
tels où tout est fourni. On y donne généralement aussi des 
couvertures supplémentaires sur demande, Si vous êtes fri- 
leux, vous pouvez toujours apporter une couverture de voi. 
ture, qui vous servirait en cas d'urgence, ou si vous ne vouliez 
pas déranger le personnel pendant la nuit, Les motels sont 
très beaux au Canada et aux Etats-Unis. Le prix varie selon 
le site et le luxe qu’on désire. À votre place, j'irais ou j'écrirais 
au bureau du tourisme provincial, indiquant l'itinéraire que 
vous suivrez et demanderais une liste des motels approuvés, 
ainsi que des tarifs, Vous pourriez ainsi choisir ce qui vous 
convient et même retenir une place à l'avance, car à cette 
saison de l'année, ces endroits sont très achalandés, Ce bureau 
vous donnera aussi quelques détails sur les endroits à visiter 
en cour de route et une foule de renseignements des plus uti- 
les, ainsi que d'excellentes cartes routières, J'espère que ces 
quelques conseils vous aideront à préparer vos plans et que 
vous ferez un très beau voyage, 

ve 
Q. — Où pourrais-je trouver des livres à l’aide des- 
quels je pourrais étudier l'italien par moi-même? J'aime 
beaucoup cette langue pour laquelle, il me semble, j'ai 
grande facilité. — Bel Canto, 

R. — Je crois que si vous vous adressez à la Librairie Lu- 

men, 133, avenue Provencher, St-Boniface, on se fera un plai- 


sir de vous servir. LOUISE 


tard l'hôtel. J'irai cuucher n'im-|un itinéraire fou ne menant 


atriole 


é sr 
sl “ 
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Le pseudo Henrich Müller ne | 


décolérait pas en pensant que 
José Augusto lui avait propre- 
ment arraché des mains, en pu- 
blice, le portedocuments tant 
convoité, 

“Qu'est-ce que c'est que cet | 
olibrius qui s'est 


ll a l'air d'être Portugais. Se-|n 


rait-ce quand même un acolyte 
du clergyman? J'avais pourtant 
l'impression que celui-là travail- 
lait seul. D'où est donc surgi| 


jeté sur moi? | Ses 


in 


porte où, à Lisbonne, pour ren- 
dre l'auto dès demain matin. La 
première place disponible, dans 
{l'avion pour Paris, sera pour 
| moi.” 

| J1 sombra dans un assoupisse- 
|ment profond, que ne troublè- 
|rent même pas ces cauchemars 
| soulevés par les mauvaises cons- 
| ciences. 

Lorsqu'il se réveilla, il suivit 
le programme fixé et, afin de 
ine pas croiser les Lambercy, 
\attendit, pour quitter sa cham- 
bre, que ceux-ci eussent réinté- 
gré leurs appartements. 


CAPRICE 


À 
QUATRE 
VOIX | 


gal serait braver une dénoncia- AAA | 
tion imminente. Il est des cir-| Il était vingt-trois heures en- 
constances dans lesquelles il|viron. La galerie autour de la 
vaut mieux s'avouer battu et se|Cour, les escaliers, la cour elle- 
dégager. Pour l'instant, il ne me|mMême. étaient déserts lorsque 
reste qu'à disparaître avec ma | Heinrich Müller, selon le passe- 
courte honte” \port, quitta le Guincho. 


Le soidisant Müller faisait! Une forte brise de sud-ouest 
valises et ne cessait de mo- |traversait la nuit et des plages, 
ologuer. Il jeta dans le fond|des criques, des récifs, montait 
d'une mallette le porte-docu-|une rumeur de plaintes. Les lu- 
ents qu'il prenait pour le sien.|mières de la terre brillaient 
Qu'avait-il besoin de l'ouvrir, en | comme des joyaux dans les plis 
effet? Ce n'était plus qu'un ac-|du grand manteau nocturne jeté 


ce dernier adversaire? En tout | cessoire inutile, dont il ignorait |sur les épaules des serras, 


cas, lui a eu la finesse de se lier | auand et comment il pourrait | 
avec ceux qu’il espionne. Il fait | reSServir. 


la cour à la fille. Il a la con-| 


fiance du père. Il enlèvera, en | trer dans sa chambre et haussa 
les documents | les épaules. 


fin de compte, 


guignes par son reseau. ! 


! comme j'air 


ce garçon comme 


a réussi, Ici, il se-} 


rait dangereux de tenter quoi | habillé. 


que ce fût, Tout bien pesé, je | 


dois partir, avec le plus de dis-!ler, Je sonnerai ensuite ur 
ë Lang 

sur la pointe | qu'on me 
Demeurer au Portu- | clamerai 


crétion pl 


des pieds 


ssible 


nerais à sup- | tous ses secrets. Si près de moi 
j'ai ! et ne pouvoir rien faire! De quoi 
le clergyman. A Sin-!rager d'impuissance. 


| H Müller démarra. Au pre- 
mier virage, une puissante voi- 
ture américaine surgit derrière 
lui et le happa sous les tenta-| 
cules de ses phares. | 

“Seraisie suivi?” 

Question immédiate qu'il se 
{posa par réflexe | 


! 


Il entendit M. Lambercy ren- 


“Voici le ‘prof’ chez lui avec 


Il se jeta sur sa couche tout | 
donna la route, l'auto ne lâcha 
“Je vais essayer de sommeil-| pas sa piste 
monte mon diner, ré 


la note et quitterail prouvant sa prise en chasse, | 


qu'à l'angoisse! 

La peur croissait en lui dans 
le vertige de la vitesse. Une 
sueur visqueuse et glacée inon- 
dait ses tempes et sa nuque. 

Personne sur les routes et 
les chemins. Il fuyait, sans mé. 
me penser à gagner des lieux 
habités où chercher un refuge. 
A quoi bon? Les autres le re- 
trouveraient toujours plus tard. 

Combien de temps dura ce 
cauchemar? Une heure à 
deux heures? Il se sentait rete- 
nu Captif sous le jet des phares. 
Autour de lui tournait le car- 
rousel des lumières terrestres 
veillant sur la sécurité des hom- 
mes et il savait qu'il n'y avait 
plus de sécurité pour lui. 

Parfois, à son côté, de la cuve 
de l'océan, jaillissaient des fu- 
sées d'écume, dans un bruit de 
Canonnade; alors l'océan l’effre- 
vait comme la figure de son 
destin et il s'enfonçait à nou- 
veau dans la campagne. 

Ce fut pourtant sur une falai- 
se qu'il dut se rendre comme 
un gibier forcé. Tibutant, ner- 
veusement vaincu, il sortit de 
sa voiture en levant les mains. 


Face aux veux globuleux des| 


phares qui l'aveuglaient, il cria: 
— Que me voulez-vous? 
John et Shorty bondirent, le 


dans l'herbe, 


che de l'Enfer). Nous allons 


Heinrich Müller | tout simplement le faire bascu- | Comme AT) 
continua à fuir, selon un itiné-|ler dans l'entonnoir, après l'a- | écrite par John, déposèrent cette | foule, précieux et net | 
raire ne menant nulle part, mais! voir délié, bien entendu. Ame: | lettre sous le chapeau vert pom- | il déchuvraît la ravissante syn-l en ce moment, prés de lui. 
ime et, en trépignant de joie, ithèse de tous les visages des | 


nons-le jusqu'à la corniche. 


ee tt 
œ 


— On peut déjà lui enlever 
son bäâillon. 

Le soi-disant géologue hurla: 
— Lâches! 

ee claquait des dents et trem- 
ait. 

Shorty haussa les épaules. 
— Comment astu tué Jim, 
toi? Etaitce moins sournois? 
Après l'avoir fouillé, s'être 
saisi de son portefeuille et de 
son argent, ils le soulevèrent 
jusqu'à l'arête qui surmonte 
d'une vingtaine de mètres le 
gouffre mugissant, Des paquets 
de mer s'écrasaient sur eux, 
Le tumulte les assourdissaient, 
Shorty s'égosilla pour être en- 
tendu: 

— Fais vite, nous risquons de 
nous faire enlever par une la 
me. 

Ils déficelèrent leur prison- 
nier. Entre les douches force- 
nées, ils n'apercevaient, en bas, 
que lait bouillonnant et vapeurs 
livides tordues par le vent. 
| Du pied, ils firent basculer le 
corps et n'entendirent même pas 
le cri poussé par l’homme au 
chapeau tyrolien. Ils reculèrent 
précipitamment, hors de la por- 
tée des embruns. 

— La bouche de l'Enfer a 
|avalé d'un seul coup sa victime, 
|fit placidement John en guise 
| d'oraison funèbre, Maintenant, 


| bäillonnèrent, le ligotèrent et ne | au travail. Explorons la voiture 
| répondirent rien. Ils l'étendirent | et les bagages. | 

| Ils firent main basse sur le| ! 
Providentiel, nous sommes | matériel d'espionnage, glissé. | de chainettes d'or, 
Au second croisement, il aban-| à “la boca do inferno” ( la bou-| rent le portefeuille et l'argent | Sa 


| sous le coussin du siège avant, 
indiqué dans la lettre 


s'emparèrent du fameux porte. 
documents. 

Cette fois, Îls prendraient la 
précaution de linventorier 
avant de le remettre au chef, Ils 
l'ouvrirent donc à la clarté d'un 
phare, Il ne contenait, naturelle- 
ment, que les journaux portu- 
gais dont eux-mêmes l'avaient 
bourré la veille, 


Chapitre IV 


Amalia et Manuel Lopes Coel- 
ho et Alban Montclar, leur ami 
de fraîche date, pénétrait dans 
l'Alfama, 


La vieille ville grouillait au- 
tour des touristes, assaïllis de 
guides improvisés: gosses, vieil- 
les femmes, jeunes gens volu- 
biles, 

La nuit se veinait d'odeurs 
de beignets, sardines grillées, 
fruits mûrs. Mille guirlandes en 
papier frémissaient au vent du 
Tage, s'enlaçaient, s’entrecroi- 
saient au-dessus des rues, ruel- 
les et carrefours, 


— Maintenant, ne me quittez 
plus, accrochez-vous à mes bas- 
ques, recommanda Manuel à sa 
soeur et à Alban. 


| Amalia était en robe de toile 
et ballerines; elle avait noué 
|autour du cou un foulard du 
Minho à grosses roses rouges 
l'encadrées de feuilles naïves 
| d'un vert cru. Elle portait aussi 
un collier formé d'un écheveau 
s'étalant sur 
gorge. 

A son côté, Alban voyait le 
visage d'Amalia émerger de la 
En lui, 


jeunes filles rencontrées et ad- 


mirées à nne, 

Pour l'instant, Amalia sou- 
riait avec une expression d'é- 
merveillement aux décorations, 
aux lampions, aux gens qui se 
pressaient et se bousculaient 
sans cesser de garder leur hu- 
meur affable, mais Alban sa- 
vait que ces mêmes traits pou- 
vaient exprimer aussi, lorsqu'el- 
le chantait, la douleur d'amour 
ou la nostalgie, Il éprouvait la 
tentation de ne regarder qu'elle 
pour voir, sur sa physionomie, 
les reflets de tous les sentiments 
qu'elle n’essayait jamais de dis- 
simuler, Ce spectacle, il le trou- 
vait fascinant, comme la con- 
templation d'un paysage sur le- 
quel glissaient, en se succédant, 
les rayons et les ombres, 

Il songea, brusquement 
étreint, qu'il était lancé depuis 
deux jours à la recherche de 
Valérie et voilà que, maintenant, 
Val s'était éloignée de son es 
prit. Cette petite Portugaise l'en 
Chassait. 

Aussi, pourquoi n’avaitil pas 
rencontré Val? Pourquoi s'était- 
elle dérobée? La faute lui in- 
combait, après tout! 

I! fronçait les sourcils et s'ad- 
monestait: son injustice deve- 
nait flagrante, Pourquoi n'avait- 
il pas, lui, plutôt, prévenu sa 
fiancée? Rien ne serait arrivé si 
Val l'avait accompagné chez les 
Lopes Coelho, si, ce soir, elle 
avait participé à cette prome- 
nade, L'éclat solaire de Val eût 
éteint, sans doute, la splendeur 

nocturne épändue sur la char- 
|mante créature qui: marchaît, 


1ls montaient, derrière Ma- 


nuel, par des ruelles coupées 
d'escaliers. Les maisons, de cha- 
que côté, penchaient du front 
l'une vers l'autre, en ne laissant 
qu'un ruisseau d'étoiles couler 
entre leurs corniches. 

Elles s'ouvraient sans vergo- 
gne, portes béant sur des inté- 
rieurs blanchis à la chaux et 
animés par la vie familiale, fe- 
nêtres offrant leurs crénaux de 
pots de fleurs, leurs pendelo- 
ques de cages et leurs silhouet- 
tes de couples alanguis au bord 
de la nuit suave, 

Amalia se rapprocha d'Alban. 

— Monsieur Montclar, il ne 
faut pas étre triste, N'aimez- 
vous pas ce quartier et son ani- 
mation? 

Ils s'arrêtèrent, Il la domi- 
nait presque de la tête et plon- 
geait dans les yeux pailletés 
d'or, compréhensivement tour- 
nés vers Jui, 

— Je sais, je sais . ,. Vous 
aimeriez avoir votre fiancée à 
votre bras. J'ai retenu un vers 
d'un de vos poètes: “Un seul 
être vous manque et tout est 
dépeuplé.” Vous aimeriez parta- 
ger avec Mlle Larnberey cette 
joie de la Sao Antonio. Oubliez 
votre déception. Aprèsdemain, 
vous pouvez en être sûr, lorsque 
vous l'aurez rejointe, vous re- 
gretterez de n'avoir pas profité 
pleinement de cette belle fête. 


I] lui sourit sans répondre. 
Il pensaït: 

“O petite fille, si vous pou- 
viez lire dans mon âme...” 

— Tenez, reprit-elle, nous ar 
rivons à une première chapelle, 
élevée à la gloire du saint dans 
Ice coin de porche 
l (à suivre) 
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L | 
“ae A | 
Petites | Pour ves | 
Annonces || Petites 


Annonces 
Signalez: 775-8443 


entre 9 à du matin et midi, | 


Tontt, 3 vous par met Mimi- 
mum, $100, — Chaque mm 
sertion supplementeirs 2 sous 
por mot Minimum, 50.50 — 
Pos de chongement de tente. 
Ajouter 25e ni l'onnonce doit 


être placée dans un cadre. où enire 2 h. et 4 h. de l'après-midi | À 
Vo LL da homo | Heure finale: mardi midi | 
NE CIsHNY — Vous pouves | 
br — vous pruwurer la çélé- | A LOUER — St-Bonilae, Apparte- 
bre TISANE Cisbey cher M ments Dirk. Logis Ubres. Signaler: 
Sabourim. 19 Can -# Es AL 3-44. 1 read 
Hanmiface, Dar RER 
Deses UR-TY |A LOUER -— St-Bonitace, 440, rue! 


Langevin : 0 ren trés pro- 
re. Comple privé, Li 4 


us hautte : 
ON DEMANDE — Deux De. Îer septembre. Signaler: CE 3-28 


de camion. N'adrenser à 414, rue De à 
la Moréaie, St-Honiface 15-259-20C. 


26-R88- 200, me ne 
|A LOUER — St-Bonitsce, 491. rue 
De la Morènie rtement ie. 
ON DEMANDE — Jeune homme tn- | Entrée privée, Libre ler rep | 


téremsé à l'éducation dus jeunes : ct ATTI | 
pour ka garde des enfants dans Une | ventre, MGM CNE arr, | 


écote indienne, Doft eu Ce 
10 ou 11, S'adremer ne PrREpes | ] …— fiue St-Jean-Baptiste, 
Su Marys Indian Hchool, Hoite 44, a re * L'rerte de 107 ee 
Henors, Ont, Tél: 468-2998 di bre. Logis complétement meublé: 
TRE 4 pièces. 24 étage. Entièrement pri- 
vé. Adultes de préférence. Signa-, 
ler: 213-6054 aprés 6 h. 20-76-21, | 


nee 


ne 


ON DEMANDE — Un couple #gé ou | 
une ménagère qui n'abuse pas de} boe 
la bouwson pour prendre min dt|A LOUER — Avenue Provenéher, | 
veuf âgé de 65 ans, Maison moder- is entièrement meublé: 3 . | 
ne, 514 milles du village, S'adresser ces. le étage. Entrée privée 
À Holte 9%, La Liberté et le Fa- de stationnement. Possession immé- | 
triote, 619, avenue MeDermet, Win- diate, Signaler: 233-4721. 
nipeg 2. 20-200-23C, 2T-TE. | 


| A LOUER — St-Bonitace, rue Des- 
chambault, Logis: 3 piéces. Poêle 
et réfrigérateur. Conviendrait à 
couple seulement. Appeler CE 3- 
| 3013 après 6 h. 20-8#40-20C. 
A LOUER — Le gs + tee 
+ , 1er ge. H 
See de use ME 
A LOUER — Sti-Boniface 


A LOUER — Plage Albert. Chalet 


4 pièces +1 se semaine où “| 
vendre 92900. Signaler: 222-884 
| à : 14-765-TF | 


PENSION ET SOINS SPECIAUX 
Eve dame ou invalide 

ans foyer catholique et de 
langue française dans un er 


beaux quartiers de St-Bocitace Logis: 4 


Faites Vos réservations mainie- piéces. Entrée et salle de bain pri- 
nant Pour plus de renseigne- vées. Près écoles et autobus. Signa- 
ments. signaler bte € PORTE ler: 247-2776, 20-#81-21C, | 


A LOUER — St-Bonifare Apparte- 
ment: 3 pièces. Salle de bain et 
entrée privées. Signaler: = 8-8365. 


Votre corsetière 481-210. | 


SPENCER 


Corsets, gaines et soutiens-gorge 


A LOUER — St-Boniface, 314, rue 
Notre-Dame, Appartement meublé: 


faits sur mesure, aussi supports 2 pièces. El icité inclus. #40. Si- 
chirurgicaux pour femmes el en- gnaler: CH cr 
fants r EL mm à cos 
Mme purs lon, sue 70° OUER -- St-Boniface, rue Lan- | 
Fa + À iface, L -"" Téléphone: ” pi" Chambre complètement meu- 
ou CH 7- blée. Facilités de cuisine. Entrée 
privée, Pour homme seulement. Si- 
gnaler: CE 23-1827, 20-889-20C, ! 


A LOUER — 434, rue Auineau. Petite 
maison. Chauffage au gaz Signa- 
ler: CE 3-1897. 20-885 


A LOUER — St-Boniface Logis 3 
pièces. Poële, réfrigérateur eune | 
fille ou garçon nds LA Ce | 

eptembre. Signaler: € .  } 
— V 20-884-20C. 


A LOUER — Près Précieux-Sang. 
Chambre meublée ou non. Conve- 
nable pour dame qui travaille. Si- 
gnaler SP 5-1439. 19-867-T.F, 


LOUER — Plage Albert. Chalet, 
du 17 au 31 août, Ou à vendre à | 
meilleure offre, Signaler: | 


Pas de cheveux gris . .. 

Si vous faites usage du mer- 

veilleux produit JAMAIS GRIS 

Écrivez pour dépliants gratuits 
C. C. Jamieson 


Boîte postale 22, Transcona, Man 
Téléphone: 222-4492 


LL, 


St. Boniface ‘ESSO’ Service 
Provencher et Taché 
Téléphone: CE 3-4654 


Norbert Tétrault, prop. 
Mise au point des moteurs 
Assortiment complet 
de produits Atlas 
Ouvert tous les jours de la 
semaine de 7 h. am. à 11 h pm 


|A 


19-868-20C. 


A LOUER — St-Boniface, Logis non 
meublé: 2 grandes pièces. Poêle, 
réfrigérateur. Stationnement, 
par mois, Signaler: 233-4757. 

19-869-20C, 


A LOUER — Un joli logis moderne: 
Rés.: 233-3877 3 pièces: salle de bain et entrée 

rhvées. Complètement meublé, 
Ecnviendrait 1 ou 2 institutrices 
ou infirmières, Libre: ler septem- 
bre. Signaler: 247-4271 entre 1 h, 
ets h. 19-851-T.F, 


| A LOUER — Très raisonnable, Bou- 
cherie complètement équipée avec 
entrepot gorifique et réfrigéra- 
teur. Maison modeste attenante. 
Site central. Dessert grande région 
rurale. Capital raisonnable et réfé- 
rences exigées. Disponible mainte- 
nant, S'adresser à Mme E. Maguet, 
Ste-Rose-du-Lac, Man. 

18-826-23C, 


A VENDRE OU A LOUER — St- 
Jean-Baptiste. Centre du village, 
rue principale, Maison: 8 pièces. 
Cave jinie, béton. 6 acres de ter- 
rain, Signaler: CE 3-3340. 

16-789-24C. 


A VENDRE OU A LOUER — Dans 
village de St-Norbert. Belle pro- 
priété, S'adresser à: Mme M.-A, Le- 
maire, 205, rue Kitson, ou signaler: 
CE 3-4479 après 5 h, 20-878-T.F, 


Tél.: 233-3839 


Dufault Electronics 


Kadio et TV — Vente et Service 
Techniciens bilingues 
Travail garant: 

Service d'une journée 
313, rue Cathédrale 
Visite à domicile: 53.50 


Signoles 247-4288 


Transit Shell Service 


567, rue Marion, St-Boniface 
(près de l'hôte) Transit) 
Gabriel Tétrault, propriétaire 


Entretenons automobiles 
de toutes Les marques 


Lubrification, réparation de pneus 


Réparations et ventes 
de toutes machines 
et articles de bureau 


RELIANCE 


CFFICE EQUIPMENT 
& SUPPLY CO. 


HOVATZOS 
*“Florscerland” 


Spécialité: fleurs pour mariages 
Bouquets de corsage et autres 
Couronnes mortuaires 


418, avenue Portage, Winnipeg 
Téléphone: 943-2934 


A VENDRE 


A VENDRE — Tondeuse 


Rue Bertrand. Près hôpital. 
bres à i 


…— hbeilles et équipe- 


ment Signaler: EXS-5864. 
15-452-26C. 


A VENDRE — Chalet d'été à Plage 


Li - Lu 
: “ , lue 
due FUL: Ati 


tte. Maison Pièces. 4 chambres 
à coucher, Blue. Grand lot. Garage 
Chactat huile, Taxe basse. Pres 
école t initial minime, Ni 
praler, GR 55-5066. 2e-n11-22C. 


VENDRE — S1-Vita, avenue Hind- 
ley. Maison rernise à neuf. 2 cham- 
coucher. Deux pas d'église 

et école Si-Rugène, Prés autobus 
et centre d'achats Signaler 
L NAU-TFr. 


F VENDRE — St-Bouiface, rue Des- | 


chambeauit. Maison de 

trés bonne condition. Chauffage: 

huile. Prés bonnes écoles, magasins 

et église. Grand lot. Garage, jardin 
renseig 


nements, à ter CH 7- 
LEL TA d' 


revenu en 


1#-831-21C. 


A VENDRE — St-Boniface, Mai- 
son: 4 pièces. Chauf 
Fenêtres en aluminium 
ser à: 426, rue Ritehot. 

20-575-21C. 


e: az. 
'adres- 


A VENDRE — St-Boniface, Du- 
ex. Prèu de toutes commodités 
rande cour, (B B Q), Signaler: 

CE 14256 Le — 6 h, excepté les 
imanche 


samedi et # 
20-873-TF. 


A VENDRE — Lac-du-Bonnet Cen- 


tre. Immeuble d'affaires avec logis 
attenant. Conviendrait à salon de 
barbier, bijouterie, salon de coif- 
fure, atelier de tailleur, etc. Aussi 
à vendre atelier de nettoyage, ter- 
rain, édifice et EF t. Excel- 
lente occasion. Idéale pour entre- 
prise familiale, Four renselgne- 
ments, écrire à Eugène Dzinskow- 
ski, Lac-du-Bonnet, Man. 
19-855-22C. 


A VENDRE — Maisoa: 6 pièces, à 
niveaux variés (split level), 
Chauffage électrique. 3 cham- 
bres à coucher, grand salon, cui- 
sine et dinette. Salle de récréa- 


tion au sous-s0), Garage double, 
Parterre paysagé, Pas d'agent. 


S'adresser au propriétaire, lot 
22, Baie Notre-Dame, Isle-de- 
Chênes, Man, 17-810-LF, 


20-886-21C, | A VENDRE — St-Pierre, Man, Mai- 


son: 6 pièces. Très bon état. Sou- 
bassement complet. Salle de bain. 
Eau courante, og" Grand jlot, 
Prix raisonnabie, Signaler: CE 3- 
3338, St-Boniface, 20-879-22C, 


| A VENDRE — St-Claude. Maison: 6 


pièces, sous-s0l, huile 
,900 al 


Braemar, Téléphone: 233-5986, 
20-882-20C. 


essence, . Tond 
pour bordure “Sunbeam”, À 
gnaler: CE 3-5869, 20-874-20C, 


À VENDRE 


Belle Terre 277 acres au sud de Win- 


nipeg. Centre canadien - français, 
Bonne maison 4 chambres à cou- 
cher, Eau chaude et froide en 
té, 260 acres en culture. A 


St-Pierre — Bon duplex, Revenu an- 


nuel: $2,000, Près de tout, ayant 
toutes commodités. Bonne eau. 
Grand lot. $6,500, #1,500 ou plus 
comptant. 


Près église Ste-Famille — Bon bunga- 


low: 3 chambres à coucher. Grand 
lot, Garage, $12,500 seulement. 


Norwood — Bon bungalow, sur grand 


lot, Salon, cuisine, 2 chambres à 
coucher, salle au sous-sol, 
Très propre. Près piscine 
seignements, venez me voir. 


milles de St-Boniface — 2 bonnes 
maisons sur même grand 


er et 2 res 

à coucher, Puits artésien, Près éco- 

le, Une véritable aubaine, le tout 

$15,000 seulement, 
J. CARRIERE REALTY 
289, rue Taché 

Téléphone: 247-5204 

18-838-20C. 


A VENDRE 
N. L. BROUSSEAU CO., LTD. 


Avez-vous une propriété à vendre? 
Nous achetons et vendons des pro- 
priétés partout dans la ville. Dépôt 
payé immédiatement. 


ST-NORBERT 


5500 COMPTANT 
Possession immédiate 


+ | St-Vital — Maison: 4 pièces Brocha- 


es ! 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


Le 
LES DEMANDES 

D'INSTITUTEURS 

PARAISSENT EN PAGE 4 


MARION REALTY LTD, 


1601, chemin Ste-Mane 
À VENDRE 


Argent à louer 


pour depenses 
d'automne 
ge. toit et armoires de cuisine A l'automme, les dépenses se 
neuts. 85900. #00 comptant. Ralan- muitplent toutours. S'il vous faut 
| ce: 005 par mois de l'argent supplémentaire pour 


véterments, der, réparations 
| St-HBonilace — Rue Anneau Mutson du chaufiage où madernisation, 
| ancienne: 144 étage, Lot: 40 x 1237 


pourquoi nm@ la louer! Oui, 
| Logis: 3 pièces loué. 4 pièces pour vez tout montant |! 
| propriétaire, 513.250, 


vous 
jusqu'à F1000 pour wne semaine, |! 
| Appelez ED.-A. BRISSON 


ON DEMANDE 


Personnes désirant place: de l'ar- 
gen! à 04% en vue de financer 
l'achat de nouvel outillage d'im- 
gr pour l'Oeuvre de Presse 

personnes intéressées sont 
riées de s'adrewer au gérant de 
l'imprimerte de La Liberté et le 


un Mois, un an où plus longtempé 
encore. Téléphoner à Crencent et 


| | 
| CE 3-2280 RS di rives pe | Patrinie (Cansdin Pubhnpere Li- 
pr ndre ] : MeDermot 

ou LOU ENGEL — 256-5420 notre bureau et prendre votre |! Minaines L' cTéléonene 


18-su2-20c, || 8001 Ma-M4) 


VOICI COMMENT LOUER 
DE L'ARGENT 


ALEXANDER AGENCIES LTD. 


| 1500, Polo Park, Winnipeg 
| 


PAUL PAQUIN 


Montant Conditions Faiements 


(Mois) mensuels 


12 


St-Bonitace — Rue Tremblay. Bun- || 4 4e 


guow: ? DEPRE coucher, Ga- | y à | 
rage. Gra lot, *s église catho- 
101407 Li] & c 
. ut we “ h Las 2 | Assurances générales 
: or _ iron Niveaux, va: | 0 
| Due chambres d,cncues. 2 salles | Jusqu'à 43,209 ot même davantage || 989 AUTUMNWOOD 
| e in, grands salon, sa à rran- . 
ge cuisine. Allée de côté, Grand | (: | ST-VONRACS 
! Faesion immédiate. 518300. rescent | 


Boite 68, St-Bonitace, Man. 
Téléphone: Alpine 3-9805 


à termes, 


St-Norbert — Maison: 3 ans. 14 éta- 
e. 5 chambres à coucher. Près 
illa Maria. Seulement 8300 comp- 

tant. 


St-Vital — Rue Hindiey. Près église 
et école St-Eugène. Malson: 3 ans, | 
3 chambres à coucher. Grande cui- 
sine, salon. Grand lot, Très belle 
propriété. 


| Avons besoin de propriétés à vendre 
À St-Boniface, Norwood et St-Vital. 


Finance 


| 
Transiges à la moderne | 
| 


chez Crescent 


G. Desrosiers, gérant 


La Société 
d'Habitations 


129B, rue Marion — Tél: 233-1426 | 
| 


| 
| VETERANS REALTY 


Appeler PIERRE PINEAU Ltée 
SPruce 5-8463 ou 453-1977 402, édifice Melntyre : # 
| 18-835-20C. | Téléphone: WHitehall 2-7125 MAISONS DE “DISTINCTION 


Lots à vendre à Lorette 


À VENDRE 


À VENDRE 9 _ Ave Dumouin. Prix: Henri DAUDET, gérant 
+ #00, Bungalow: ièces. Sous- * 
FOR, Cure ER sol com: let Garage. omptant re: | 700, Groat Western Building, 
Prix: 01300. Complent romuis: Me | 108: #0. Dalange facile: 356, rue Main, Winnipeg 
000, Balance $85 par mo Res — Près école Holy Cross. ÿ 
St-Boniface Centre — Triplex: 5, 4 DT PUS. à Samères “À coù- Téléphone: 943-4021 


cher, Chauffage: gaz. Garage, 
pistes requis: 8500. Balance £: 
cile. 


Norwood — Rue Des Meurons. Prix 
réduit. 4 chambres à coucher, 2 au 
jet ane bain; 2 à 2e avec 

vabo, auffage: guz, Comptant 
requis: $2,000, | 


St:Boniface — Rue St-Jean-Ba tiste. | 
Près écoln Provencher, Duplex: 8! 
pièces. Chambre supplémentaire au 
soubassement. Entr privées. 
Grand lot. Revenu mensuel: $165, 
Comptant requis: $2,000, 


Si vous voulez vendre ou acheter une 

n faites affaire avec un hom- 

me d'expérience et honnête qui 

vous donera tous renseignements 
gratuits et confidentiels. 


N. BERNIER 
594, rue St-Jean-Baptiste 
Téléphone: 233-2027 
18-834-20C, 


et 3. Garage double €: D ans. 
Prix: 226.200 ” T 


912,500 — Rue Marion. Maison: 1% 
étage. Stuc. 6 pièces. 3 chambres 
à coucher Garage double. Chaut- 
fage: huile, Taxe: 8183 Comptant 
requis: 82.000 


Ne prépurez pas votre repas 


Nous avons ausst, immeubles-ap- 
Partements de 4 logis ou plus Pour 
chiffres d'affaires appeler 


Pour acheter, vendre ou échanger 
Estimation gratuite 


Appelez 
A.-G, DESAULNIERS 
Agent d'immeubles 
407, rue De la Morénie 


CEdar 3-5874 
18-843-20C. 


288, rue Marion 
LIVRAISON GRATUITE 


ERNST. LIDDLE 


& WOLFE LTD. 
100, EDIFICE PARIS 


Maisons - Fermes 
- Propriètées 


A VENDRE 


Chemin Ste-Marie — 51% acres de 
terre, 1 mille au sud du péri- 
mètre. Maison neuve. Garage, 
Arbres fruitiers. Prix: $19,000, 


Un mille au nord de St-Adolphe 
— 50 acres de terrain. 


Ste-Geneviève — 160 acres avec 
maison et étable neuves. Lai- 
terie approuvée pour contrat de 
lait, 27 bêtes à cornes, Tracteur 
et camion. Prix 
$8,800. 


St-Adolphe — Maison neuve com- 
tement moderne. Grand lot. 
erait pour maison à St- 
Norbert ou à St-Boniface. 
Chemin Ste-Marie — Maison non- 
finie, lot boisé 99’ x 264’. 3 milles 
au nord St-Adolphe, 
St-Boniface, Rue Hamel — Du- 
plex. Echangerait pour ferme 
avec bâtisses, Appeler 315-5, 


Ste-Agathe, 
11-689-T.F, 
Nous avons besoin d'offres 
de fermes à vendre 


Pour un service prompt, ventes 
ou hypothèques et évaluation 


Appelez LOUIS LE GAL 
WHitehall 3-5408 
ou 315 - R5 St-Adolphe 


Attention! 


L'ÉPLUCHETTE ANNUELLE 


des Chevaliers de Colomb 
du Conseil Provencher no 2450 


(2 milles au sud du pont Ste-Agathe) 
(SUR LE CHEMIN STE-MARIE) 


Tous bienvenus avec votre famille 
Parties de balle au camp (7 équipes) -— Courses 
Rafraîchissements — Blé d'Inde en quantité 


Venez passer un agréable après-midi 
Bénédiction des automobiles par notre chapelain 


d'aubaine à 


DIRECTEUR GÉNÉRAL DEMANDÉ 


à plein temps ou à temps partiel 


pour le Conseil Canadien de la Coopération 
composé de délégués des conseils de coopération 
de toutes les provinces du Canada, 


FONCTIONS: 

1— Aider les conseils provinciaux aux fins d'assurer le 
développement et la coordination du mouvement, la 
diffusion de la doctrine et la défense des intérêts 
coopératifs au Canada français. 

2? — Collaborer avec la ve Union of Canada dans 
la te des fins coopératives de portée nationale 
et internationale, 


À VENDRE 


Less | 


| 


| 


St-Bonifoce, le 19 août 1965 


Réceptionniste et Traducteur(trice) 


demandé pour le 
Ministère de la Sante nationale 
et du Bien-être social 
à Winnipeg, Manitoba 
$3,090 — $3,540 


L'accomplissement de ces fonctions exige 
la connaissance des deux langues, anglaise et française, 
(Concours 65-W73511 


On peut obtenir des précisions et des formules de demande, 
bureau du Service notionol de placement, à un bureau de 
du Service civil du Canada, 325-344, rue 

innipeg 2, Man, 


Traducteur aux débats 
CHAMBRE DES COMMUNES ET SENAT 
Jusqu'à 58,400 
Bureau des Traductions, Secrétariat d'Etat, Ottawa 


On demande des traducteurs pour traduire, principalement 
de l'anglais au les débats du Parlement, Les tradue 


teurs peuvent travailler de nuit et pendant des heures rt 4 
lières, mails des congés supplémentaires sont accordés entre 


On invite les hommes et les femmes, expérimentés en tra: 
duction ou dans un domaine connexe, à faire leur demande, 


On 


peut obtenir tout renseignement supplémentaire et des 
formules de demande d'emploi aux bureaux de poste, du Service 
mas an: avlandabenes Led à. RL 
La 


Prière de rappeler le numéro de concours 65-712, 


BRODEUR TV SERVICE 


Licencié du gouvernement — tout travail garanti 
SERVICE COMPLET DE TELEVISION, RADIO, TRANSISTORS 
Gramophones, Haute fidélité, Stéréophoniques, Magnétophones 

1462, RUE ERIN, WINNIPEG 3 
Téléphon: 774-2758 Résidence: 452-0787 


NIAKWA MOTOR HOTEL 


RECEPTIONS ET BANQUETS 


Souper dansant 
vendredi et samedi 


mettant en vedette: The Candle Lighters 


Tél: AL 3-1301 


Chemin Ste-Anne et Route transcanadienne 


Nous avons des commandes pour tous genres 
de bestiaux. Pour obtenir les meilleurs prix 
du marché, expédiex votre bétail à 


D. COUGHLIN & SONS LTD. 


311, édifice Exchange 
Union Stock Yards 
Téléphone: 247-4022 ou 489-5055 


St-Boniface 


TRI-STATE ouvre une nouvelle 


succursale à Winnipeg! 
à Clark's Nairn/59 Centre 


(angle de l'avenue Nairn et Route 59) 


Heures d'affaires: 10 h. à 6 h. du lundi au jeudi inclusivement 
10 h, a.m. à 8 h. p.m, le vendredi 


VOYEZ 
M. LARRY D. COOMBE 


278, avenue Taché, 


étage. Soubassement Gérant des nouveaux bureaux ou 


St-Boniface 
Téléphone: 233-1796 


ROGER-A. SABOURIN 
propriétaire 


PIANOS ET ORGUES À VENDRE 
Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning 
et les orgues Hammond. Commu- 
niquez avec notre représentam 
français, M. Jean Carignan. 


J. J. H. McLeon & Co. Ltd. 
Angle Graham et Edmonton, 
Winnipeg - Tél: WHitehall 2-4231 
Affilié à la Procure Générale 


GUERTIN Frères 


243, rue Morion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 
à mi-chemin entre les rues 
Taché et Des Meurons 
Téléphone: CHapel 7-3533 


Nous livrons à domicile 


MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


Téléphone: 947-0491 


En, Lalt & We La 


ASSURANCES — IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATIONS DE PROPRIETES 


si 


Equipement 
choix. Prix: seulement $3,900, 


attrayante et salle à 7 à Age: 
ÿ mois. Echanges considérés. 


eg rer gi chacun, Rue Monck. 
et 412. 
Crescent. 4 et 5. Gaz. Lot: 68 x 95° 
Youville, 4 et 5, Age: 2 ans. Gaz. 
Lot: 50° x 130. 


Complètement loués — Termes faciles 


18 ans, 
étage, 
à coucher, Sous-sol complet. $14,900 
seulement. Lot: 50’. Taxe basse. Près 
Précieux-Sang. 


. Prix: seulement $8 


ST-BONIFACE — Salon de beauté 
complet. Localité d 


SUPERBE TRIPLEX — PLUS 


NORWOOD — 3 DUPLEX 
Gaz. Lot: 50° x 120’, Enfield 


NORWOOD 


$3,000 comptant. Stuc. 1% 
2 plomberies, 4 chambres 


Appelez ERNIE BUCKO, 
s'il vous plait” 
CE 3-4574, le jour GL 3-0741, 
18-837-20C. 


LIMITED 


120, avenue Provencher, 


STE-ROSE-DU-LAC 


Terre: 800 acres, plus de 500 en 
culture. Balance: foin et pâturage. 
Toute clôturée. Assortiment com- 
plet de machines aratoires, Prix 
complet: $39,500, Option d'acheter 
180 de Herfords. 


LORETTE 
Village: Maison 2 chambres À 
coucher, Grand lot. Plein prix: 
$1,900.60 à termes. 


LA BROQUERIF 
Terre: 317 acres, Maison moderne: 
4 chambres à coucher; étable: 60’ 
x 32 avec eau courante. 22 têtes 
d'animaux, Assortiment complet 
de machines aratoires. $14,000, 
Moitié comptant. 


ST-BONIFACE 
Rue Bertrand. Duplex: 4 en bas 
avec bain; 4 en haut avec bain. 
Chauffage: gaz. Garage. $1,500 
Leu - gg Propriétaire portera ba- 
ance. 


NORWOOB 
Rue Kitson. Maison: 6 pièces, 3 
chambres à coucher. $8,900, 82,000 
comptant, 


Appelez 


J.-R. POIRIER REALTY 
Suite 11, 561, avenue Warsaw, 
Winnipeg 9 
Téléphone: 

GRover 5-1876 

18-840-20C. 


3— Assurer les contacts du mouvement coopératif de 
langue française du Canada avec le gouvernement 
fédéral, 

4 — Organiser le congrès annuel, 

5— Agir comme secrétaire des comités, 


QUALIFICATIONS: 
Formation universitaire ou l'équivalent 
Connaissance de la Coopération 
Bilingue 
Devra résider à Ottawa 


Un comité de 3 personnes chargées spécialement d'engager 
un directeur répondra à toutes les questions posées par les 
candidats à ce poste, spécialement quant aux conditions de 
salaire et d'organisation de bureau. 


Les demandes qui demeureront confidentielles doivent 
être adressées comme suit: 


Directeur général du CCC, 
CP. 131, 

Succ. postale N, 

Montréal 18, Qué. 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 


| JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél.: WHitehall 2-3451 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
PRIX COMPTANTS À WINNIPEG 


verts au Clark's Nairn / 58 Centre 
(angle Nairn et Route 59), M, 
Coombe possède plus de dix ans 
d'e: ience dans le domaine de 
nance, L'ouverture de cette 
additionnelle au com- 
merce de Winnipeg, assure les ré« 
la région d'un service 
pe et efficace. Téléphonez à 
4 "pra , au numéro actuel de 


VOUS POUVEZ 


FAIRE 
CONFIANCE À 


TRI-STATE 


270, ave Assiniboine, Winnipeg 
| 


. L AVOINE — Lundi Mardi Mercredi Jeudi vendredi 
Des Frères Italiens angle Taché et Provencher, À VENDRE CS, mo at, (one r( 85 852 854 854 ur vous apporter 
‘ ‘ $ St-Boniface St-Pierre — Ferme à bestiaux: ên | fourrage Ge HQE EH AMAR PEAR 1 : 7 “4 24 f oi À 
contractours on ciment. |St VOUS DESIREZ UN SERVICE| acres. Pâturage et bois. Maison: | pourrage no 2 rc le 78 782 784 784 vivement et sûrement ces 
|PROMPT ET COURTOIS POUR LA | %2 + + pr og Equipe- | pourrage no 3 cr; rh: 75 75 752 1754 1754 F “ s 
16 ans d'expérience dans la construction de trottoirs, J| VENTE DE MAISONS. TERRAINS, | CO animaux, FE |ORGE — 3 services financiers 
: , : à : ’ CW NO 2—$ TANES ms 137 137 137.2 1374 135,4 
allées d'entrée, planchers rrons. Perrons de béton || POTHEQUES, VEUILLEZ, S'IL VOUS | Rue St-Jean-Baptiste — 57,900. 5 piè- | s à 
Àe  Perrons. Perrons de béton ||ELarr, vous CONFIER À NOTE | “os, chambres & coucher. Tout: | Bourne as Poe 04 14 18 6 4 4 Prêts personnels de 550 à $10,000, 
renouvelés, troittoirs haussés et patios de couleurs va- RES OEONNAISSANT EN AFFAI- DE CP RER Ou |INerrass eù ? 1234 . 1234 1236 124 124 sur votre signature. À Tri-State, c'est 
riées. Plâtrage des sous-sols, stuc pour garage. |RES. k her pimiates er ET MSC 23 A votre solvabilité qui compte. Pour nous, 
; | À VENDRE x 30. Logis: art Mg ie UE + votre réputation signifie plus que vos obliga 
l we " ; » 2 sal- | C.W. no 2 . 125% 125,4 127%, 1266 1262 is 
ESTIMATIONS GRATUITES | ST-BONIFACE les de bain. Chauffage: gaz. Taxe: | C.W. no 1215 1214 1231 123: 1224 ; à ; i 
| doi bungalow: 4 pièces, 2 chambres | #15. 42,500 comptant. | CM. 2 rej. 121% 122 12314 1232 1228 tions .. . votre dossier d'emploi plus que vos 
Demande ANG à coucher. Nouvelle fournaise au £az. | Rue Bertrand — $6,300, 5 pièces, 3 | C:W-. 113% 114 115% 11514 1144 biens. Comptez sur Tri-State pour vous servir 
Î : SP 2-3547 EU Un Pat PO EDS Cociemen |: Suomeres, Loue. Taxe! QU ER (Me 1294 1214 126 132 4 Financement d'autos et d'ameublement * Termes 
; ; : omnpts y | gra ES 2 A À 6 ” k s eù ‘ 
| 57.900. RFA sis sel 2 ds ne Ge OPTIONS — WINNIPEG de financement intermédiaires. Fiez-vous à TRI-STATE 
| nr, | Bungalow: 4%; pièces. 2 chambres | COLZA pour obtenir promptement des Prêts industriels ou com- 
4 : u couc . Taxe: ; auffage: ! Novembre snmasaneste : 3 315% 231 23% 2 : 
Age récent qe gd” Es 2 à her. T 519%, Ch fag N b D! 130 ns 8 
J O S p É E R S O hj Votre É-gg N Le 7. Des bulle. 44.500 comptant. Possession | denvier 262 25% 26, 25% 2262 | Merciaux, 
vendeur | de récréation très bien finie, Garage. L 3 AE Lars es ? , 29 
: personnel de || AuPaine à sos. [eee Dee Die Son, M | AVONNS — 
i . , T e Li LI : : . 
ST-VITAL cher. Taxe: #179. Grand terrain. Emme AE RAT PAT PS 4 LP S 4 + 1 Deux nouvelles succursales à Winnipeg pour vous servir: 
© Chevrolet e Corvair @& Chevelle — | Près éxlise Ste-Marie, Charmant bun- “ri comptant. Balance comme | Maj PRES RSS 842 84 842 #42 84% | Clark’s Nairn/59 Centre — Larry D. Coombe, gérant / Tél.: 533-4701 
F a10W : eces, æ é | £ dog: £ £ 
Li Old bil 4 Ch [! il F “ [er Très” bien entretenu. Construc- | St-Boniface — Rue Des Meurons. | ORGE — FRS 204 édifice Paris — M. Corrin, gérant / Tél.: 943-6663 
smobile evrolet Lors | tion stuc et plâtre. Belle grande salle | Triplex: 14 ans. 4 grandes pièces | OODEe 127 M 28 a 1282 1284 128.4 
.C à de récréation. Garage double. Le] avec salle de bain au ler: 2 cham- | Décembre …. is 126°s 126°« 127 12718 
amions Chevrolet tout: seulement | bres à Los, reed supplémentaires au | Les terre ennensernmmnenentien 2000 37 127% 1276 1278 128; 
L R 1 | sous-s01. £1s e nièces au! — 
; VA # . à R Pour plus d'informations, | 2e; salles de bain et entrées pri- | Octobre mm 314 312 313.4 312 3127 FINANCE CO LIMITED 
[4 ARTER MOTORS LTD. CET ‘4 J | signaler, SVP | vees, mme immédiate, Mon- | Décembre … 312% 311 A 3118 310%3 31034 TRI-STATE ACCEPTANCE CO. LIMITED 
Bureau: SP 2-2431 — Résidence: 533-4018 ne Re D EE. MN -———…——— 8 AT M8 12 64 
ne fe A1 A, AVOTTE JUQLE — Bureaux: Winnipeg, Vancouver, Calgary, Edmonton, Regina, 
omoDt o tes” . . % 1 . , " . 
Qui "pt ques 3. RIVARD: 247-4927 ou | 191, bivd Dollerd, St-Bonitace | CE, —— js le, Lex es 14 Haba” Be Bar 
PAUL GAGNON: CH 7-7603 Téléphone: CEder 3-5845 Mai … shit ss) 131% 13174 134 1354 1327 Au service des Canadiens depuis 1939 


| 


18-544-20C. 


19-862-20C. | 


(Pour la semaine du 9 au 13 août 1965) 


